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ANNOUNCEMENT 

 

Madam Chairperson:  Respected Members, I have one announcement. I 

have to inform Members that I have not set a figure limit on the intervention 

time for the debate upon the motion of the Chief Commissioner. Nonetheless, I 

will be very mindful that there is no abuse of the time of the House. And, I 

expect Respected Members to remain throughout their speech within the 

parameters of our Standing Orders and Rules. Members are kindly advised that I 

will not hesitate, if the need arises, to invoke provisions of Standing Order 46, 

as well as, Standing Order 43.  

 

For the purpose of the debate, I further remind the House that the 

provisions of Standing Orders 55A paragraph 2, which states in relation to the 

motion the approval of the Draft Estimates that I quote: “Debate shall be 

confined to the general principles of the Executive Council policy and 

administration as indicated in the motion.” I trust that every member present in 

this House so well the importance of the budget consideration process and that 

one and all will give their best for the smooth running of this exercise. 

 

Thank you for your attention. 

 

MOTION 

 

“This Assembly resolves that, for the purposes of section 44(1) of the 

Rodrigues Regional Assembly Act, there is approved the Draft 

Estimates of Recurrent Revenue, Recurrent Expenditure, Capital 

Revenue and Capital Expenditure for the financial year ending 30 June 

2018.” 

 

RESUMPTION OF DEBATE 

 

The Minority Leader (Mr. M. L. J. Von-Mally, G.O.S.K.):  Thank 

you, Madam, Chairperson, Madam, I think you can count on us. We will be 

good pupils, and allow me on the very outset to congratulate you for your 

nomination as Chairperson of this August Assembly and I would like also to 

take this opportunity to congratulate all those who have been all able to make to 

this August Assembly. Madam, Chairperson, Madam, about one month ago, we 

have listen to the Discours Programme of the Chief Commissioner and, we 
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thought we would have had time to debate on that. Unfortunately, this has not 

been done and we are debating on the budget speech. 

 

Mrs. Chairperson:  Minority Leader I hear your point, but I will invite 

you to restrict your observation to the Budget Estimates for this year. 

 

The Minority Leader:  Yes, but there has been the Discours Programme. 

In a democracy, we have to debate on a Discours programme. It is the first time 

that we do not debate on the Discours Programme. 

 

Mrs. Chairperson:  Minority Leader you restrict yourself to Standing 

Order 55 (a) paragraph 2 of our Standing Orders. 

 

The Minority Leader: Yes, I am restricting but there are many points 

that are in the Discours Programme that you will see in this Budget Speech. I 

am being very fair; I am not being nasty. I am being very fair, I hope that you 

will be... 

 

Mr. L.D. Baptiste:  On a point of order. 

 

Mrs. Chairperson:  Minority Leader the mechanism is different for the 

Discours Programme. You know, as well as me, that the decision of the Chair is 

final according to our Standing Orders and Rules. Are you challenging the 

authority of the Chair? 

 

The Minority Leader:  I am not challenging but it is in line with... I am 

not challenging 

 

Mrs. Chairperson:  I am telling you... 

 

[Interruption] 

 

The Minority Leader:  You cannot talk like this 

 

Mr. L.D. Baptiste:  Madam, Chairperson, on a point of order, I think just 

for clarification to the ruling... 

 

[Interruption] 
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Mrs. Chairperson:  Respected Member, I am informing you that the 

mechanism for the Discours Programme is different from the budget debate. It 

is not in line with… Will you resume your speech? 

 

The Minority Leader:  Are we to understand that we are not to debate 

on the Discours Programme, at all? I would like to know? 

 

Mrs. Chairperson:  You debate on a motion not on a statement. The 

Discours Programme was a statement. 

 

The Minority Leader:  In fact, it was an introduction what I was saying, 

as in all democracy. 

 

Mrs. Chairperson:  Order please. I am sure you are interested as well as 

me to hear what the Minority Leader is saying. 

 

The Minority Leader:  What I was saying, it was not nasty, it was not to 

create any havoc in this House. What I was saying is that; we on both side of 

this House, we want to give ideas and there are many points that has been raised 

in the Budget Speech and we are going to tackle them, nothing nasty, nothing 

bad in that. What I want to say, is that in a democracy, we have the opposition, 

we have the government side. We all want to move this country forward and our 

aim is to give ideas. We have sent people abroad to learn, go to universities and 

come back. What we want? When somebody come back with ideas, it is not 

because this person is not from certain political party, we do not take the ideas 

on board. Okay.  

 

Having said that, Madame la présidente, je voudrais vous parler sur le 

budget, parce que à ce qu’il paraît, vous voulez que j’aille directement sur le 

budget sans introduction. 

 

Le budget parle de franchir une autre étape. Une autre étape, mais je me 

demande si on a franchi la première étape. Quelle a été la première étape ? Are 

we not stuck in the starting block? Pour aller vers une autre étape, il faut 

traverser la première étape. Et, quelle a été la première étape ? Qu’est-ce qu’on 

veut pour ce pays ? Nous tous ici, nous voulons que notre pays se développe. 

Quand Rodrigues a accédé au statut dit l’autonome, j’avais dit à l’Assemblée 

nationale et partout j’avais dit, nous avons connu une révolution politique. Pour 

Rodrigues c’était une grande pas en avant, on a eu une assemblée élue au 

suffrage universel. On a dit que la prochaine étape, j’espère qu’on est en train de 
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parler de cet état-là ? La prochaine étape obligatoirement ça doit être une 

révolution économique. Mais est-ce qu’on est en train de le faire Madame la 

présidente ? 15 ans qu’on est autonome, où en est-on ? A-t-on mobilisé tous les 

potentiels que nous avons dans notre île ? Est-ce qu’on donne la chance à toute 

un chacun de donner ces idées ou bien on a pris seulement l’idées de quelques-

uns qui croient qu’ils possèdent la vérité, qu’ils contrôlent tous ? Cette île 

appartient à tous les Rodriguais. Vous représentez à peu près 12000 personnes, 

nous représentons un peu plus de 9000 personnes. Cette île appartient à tout le 

monde, à tous les Rodriguais. Qu’est-ce que nous voulons pour ce pays ? 

Depuis 15 ans, on a un budget. Qu’est-ce qu’on doit faire nous comme 

Rodriguais ? Qu’est-ce qu’on attend de nous ? Le monde entier nous regarde, 

qu’est-ce qu’on attend de nous ? On attend à ce que Rodrigues, les Rodriguais 

Utiliser l’argent, les fonds qu’on reçoit, de Maurice pour produire ce qu’il faut 

et faire fructifier cela. C’est une question de dignité. On parle souvent de dignité 

et de fierté, est-ce qu’il y a de la fierté, de la dignité, ale zis tal la main, donne-

moi ça, donne-moi ça. Les statistiques sont là pour nous le prouver. A chaque 

fois le budget qu’on nous donne augmente mais la production diminue et cela 

dans presque tous les secteurs. Il faut de secouer nos cocotiers. C’est ce que 

nous dans l’opposition on doit faire, on doit secouer le cocotier pour faire 

bouger les choses. Mains 15 ans plantés, on tourne en rond. Les meilleurs 

cerveaux on n’utilise pas. C’est ça le problème, on n’utilise pas. Madame la 

présidente, quand on parle de première étape, dans le discours du budget qu’on 

a écouté vendredi dernier, mais comme j’ai dit à la radio, on aurait pu nous dire 

de rester à la maison c’est la même chose que l’année dernière. Plus de 75 % 

des mesures qui ont été énoncées, c’est une répétition du budget de l’année 

dernière. Aux prochaines étapes ! We are on the starting-block. We are just 

struggling in the starting-block. Et mes collègues après ils vont parler de ça. Il y 

a des mesures qui datent de de 2012. Et pour vous dire, qu’elle prochaine étape 

on veut parler, Madame la président ? Est-ce qu’on a préparé cette prochaine 

étape ? Parce qu’il y a des signes qui ne trompent pas. Les statistiques sont là 

pour le prouver. Aller voir, que ce soit du côté de l’agriculture et de la pêche 

etc. etc., ICT, les statistiques sont là. Comme on dit ce budget pêche par un 

manque flagrant des priorités. On ne sait pas quelle est la priorité. Nous sommes 

là, nous sommes dans un pays, nous voulons la faire avancer mais il faut avoir 

un sens des priorités. Quels piliers économiques est-ce que nous voulons 

consolider pour faire bouger le pays de l’avant. Dans le budget il y a ça. Quel 

pilier économique qu’on veut consolider ? On a des mesures de gauche à droite, 

des petites choses. Mais la ligne directrice pour pousser le pays de l’avant. J’ai 

lu et j’ai relu le budget, je ne vois pas. On ne peut pas continuer comme ça. Il 

faut fixer des objectifs et foncer. Maintenant pour foncer il faut savoir quels 
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sont les potentiels de Rodrigues. Qu’est-ce que nous avons dans ce pays à 

développer, Madame la présidente ? Nous savons qu’à Rodrigues on a des 

potentiels mais il faut savoir exploiter ce potentiel-là de façon optimale. Je dis 

bien optimale, pas maximale. Parce que si on développe nos potentiels d’une 

façon maximale, c’est là qu’il y a un risque de perdre notre âme. Comment faire 

pour développer notre île d’une façon optimale. Il faut connaître le potentiel. 

Qu’elle potentielle nous avons ? Nous avons une petite île de 108 m2. Une toute 

petite île ça.  Nous avons le potentiel humain. Des ressources sur cette petite île, 

il n’y en a pas beaucoup. Mais on peut les exploiter quand même. Mais nous 

avons un énorme potentiel du côté de la mer. Et je vais revenir là-dessus dans 

quelques instants. Un énorme pénitentiel mais il faut savoir comment exploiter 

la mer. Concernant, cette petite île, comment on est en train de le développer ? 

Est-ce qu’il y a un plan d’aménagement du territoire ? Le SIDPR a fait son 

rapport, est-ce qu’on est en train de le suivre ? Une petite ville comme 

Rodrigues, les ressources que nous avons pour bien exploiter il faut qu’il y ait 

un plan d’aménagement du territoire. Notre île, grosso modo, c’est une chaîne 

de montagnes qui s’étende est d’est en l’ouest. Une chaîne de montagnes, une 

seule chaîne de montagne. Si on veut vraiment faire attention, vous savez dans 

une petite île comme ça, une catastrophe est vite arrivée. Et lorsqu’on voit ce 

qui se passe à Montagne Charlot, alors on se demande si vraiment on est en 

train de prendre cela en ligne de compte. Le plan d’aménagement du territoire, il 

faut qu’il y ait les régions forestières, qu’on doit garder sous couverture 

forestière, des régions agricoles, des régions constructibles, vous n’allez pas me 

dire qu’en prenant des terrains agricoles, on construit des maisons dessus, c’est 

une bonne façon d’utiliser les terrains à Rodrigues. On construit une piscine sur 

un grand terrain agricole. Une école sur un autre terrain agricole. Alors, qu’on 

aurait pu le bureau sur les rochers, sur les terrains plus ingrate. Mais où est-ce 

qu’on va cultiver ? Lor pavé ? C’est notre pays on doit essayer de le protéger au 

maximum. Et parlons-en, ils ont parlé dans le budget de planter à peu près 50 

hectares de forêts. Très bien mais ce serait bien d’en savoir où ? Parce que, 

connaissant la façon dont l’île a été développée jusqu’à maintenant. Vous savez, 

Madame la présidente l’île étant une seule rangée de montagnes, les catchment 

areas se trouve autour de la crête. Les catchment areas c’est là où l’eau et les 

rivières leçons prennent leurs sources. Il faudrait garder la crête autant que 

possible boiser mais qu’est-ce qu’on voit ? C’est là-bas même qu’on a le plus 

déboisé. On ne dit pas qu’il ne faut pas faire des développements dans les hauts. 

Mais autant que possible, on doit garder la région là où il y a les catchment 

areas, on doit garder ça sous une bonne couverture forestière pour protéger nos 

sources et ça n’a pas été fait. A Malabar, qu’est-ce qui s’est passé ? Enan 

catchment area qui descend vers Cascade Pigeon, tout déboisé. Tout autour de 
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cette crête et c’est pourquoi j’aurais voulu savoir où on va reboiser Rodrigues ? 

Si là, les catchment areas ne sont pas protégés, où est-ce qu’on va protéger les 

sources ? Dans les bas. Vous voyez-là. Pour connaître ça, ce n’est pas difficile, 

il faut avoir l’avis des experts. Est-ce qu’on la fait. Il faut protéger notre pays. 

C’est plutôt sur la côte qu’on aurait dû faire un peu plus de développement et 

garder le milieu de l’île sous une bonne couverture forestière. Et pourtant 

engagements un on a dit, protéger, formaliser et créer des emplois durables et 

décents. Deuxième, faire prospérer votre économie. Mais concernant ces 

emplois durables et récents les mesurent budgétaires, on a dit on va produire à 

peu près, on va créer à peu près 900 emplois cette année mais la plupart de ces 

années seront des emplois temporaires, ce ne sont pas des emplois durables. Il y 

a une différence entre emplois temporaires et emplois durables.  

 

Madame la présidente, je pense que si on prend pas garde notre île ne 

connaîtra pas cette deuxième étape, on arrivera pas à cette deuxième étape donc 

on est en train de se gargariser. Concernant, le deuxième point, j’ai dit que la 

mer a un énorme potentiel parce qu’on a très peu de terrains agricoles, petit 108 

km². On cultive la terre mêmes si c’est petit, 108 km². Mais la mer, vous savez 

combien on a ? Ce serait bien de savoir. Je me demande si vous le savez ? Nous 

avons à partir 200,000 nautique carré autour de Rodrigues. Est-ce que vous 

savez que Rodrigues on a demandé, suivant les lois de United Nation 

Convention on the Law of the Seas, on a demandé que la superficie de 

Rodrigues, le IIZ de Rodrigues soit étendu à 126 000 km². Est-ce que vous le 

savez ? Et le gouvernement a demandé cela aux Nations Unies. Comme … qui 

est cogéré par le Seychelles et l’île Maurice. … on a eu une superficie de 396 

000 km² à Rodrigues, à l’Est de Rodrigues. Concernant le plateau continental, le 

gouvernement central a demandé qu’on est ces 626 000 km²garder on a une 

superficie énorme comparer à notre terre il y a 108 km². On parle de la pêche, là 

pour la première fois j’ai entendu de l’autre côté, il parle maintenant de 

l’aquaculture. Tant mieux, au moins ils ont compris. L’aquaculture. Mieux vaut 

tard que jamais comme dit mon ami. Mais pas pareil ? Je vais vous le dire. Si 

vous ne savez pas on va expliquer. On a parlé, cette superficie, on dit on va 

développer la pêche hauturière, on va développer dans les lagons, on va pêcher, 

fermeture la pêche à l’ourite. Ça au moins vous avait pris une bonne idée, la 

fermeture de la pêche à l’ourite. Vous savez quand on a parlé de de la fermeture 

de la pêche à l’ourite ? Vous savez ? Non, qui a donné l’idée ? Mais tout comme 

l’aquaculture, c’était le 5 juin 2011 lors de la sise de la pêche qu’on avait 

organisée à Rodrigues. J’en ai parlé pour la première fois. C’est bon. Mais la 

façon dont on a fait cela, ça laisse à désirer. Ils sont toujours en train de 

tâtonner. Right ? Mais ça sert à rien de fermer la pêche à l’ourite et puis vous 
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avez une … des personnes qui entrent qui écrasent tous les coraux etc. De quel 

environnement qu’on parle ? Alors, s’il y avait l’aquaculture, il y aurait eu 

moins de dégâts dans les lagons. Il y aurait eu moins de dégâts dans les lagons. 

La mer que nous avons, cette superficie que nous avons, on dit que notre mer est 

très poissonneuse etc. Il faut dire les choses telles qu’elles sont. La mer de 

Rodrigues et la mer de Maurice n’est pas aussi poissonneuses que la mer des 

Seychelles, que la mer des Maldives. On a un peu de poisson au banc hawking, 

on a un peu de poisson a banc de l’est, on a un peur d’albacore dans la région 

mais n’y a pas autant de poissons qu’il y aux Maldives ou bien aux Seychelles. 

Donc, pour faire de la pêche hauturière un pilier solide, on peut essayer mais ce 

ne sera pas aussi solide que le pilier de pêche des Seychelles. Parce qu’aux 

Seychelles, aux Maldives, il y a la température de l’eau est plus élevé donc il y a 

beaucoup plus de poissons là-bas. Ici on n’a pas autant. Même les étrangers qui 

prennent des permis pour aller pêcher à Maurice, ils vont pêcher le thon, les 

tons migrateurs qui passent au nord d’Agaléga. Ces thons, il doit payer le 

permis parce que les thons, ils passent dans la mer Malgache, la mer 

Comorienne, la mer au nord de l’Agaléga, ils passent par les Seychelles et les 

Maldives. C’est un poisson migrateur mais à Rodrigues on n’a pas autant de ces 

poissons qui nous font avoir beaucoup d’argent. Quelle est la solution ? La 

solution c’est d’aller vers l’aquaculture qu’on le veuille ou non, on doit aller 

vers l’aquaculture. C’est la seule façon de créer un pilier économique solide. On 

a dit qu’élever des poissons ce n’est pas bon pour l’environnement. Mais 

pourquoi on dit ça ? Parce qu’au Vietnam, en Malaisie, on élève des poissons 

dans les rivières, c’est une petite confiner ici c’est en pleine océan. De Port 

Mathurin à Pointe Coton juste en dehors des récits combien de case à poisson, 

des cases flottantes on peut mettre ? Comme à Maurice on la mit à Grand 

Gaube, à Trou de Douce. A Rodrigues, on pourrait mettre quelques cases. Il ne 

faut pas être radicale. Non, non, non. Pourquoi ? Parce que se sont vos 

adversaires qui ont donné cette idée. C’est tout comme l’agriculture. Avant 

qu’est-ce qu’on avait ? A l’époque, les hommes des cavernes. Il y avait des … 

cueilleurs, après ils ont commencé a cultivé la terre. Mais pour la mer c’est 

pareil.  On va chasser les poissons sauvages mais on ne commence pas 

l’aquaculture ? On ne veut pas démarrer l’agriculture ? Il n’y a rien de mauvais 

dans l’aquaculture. L’important c’est de le faire de la meilleure des façons sans 

exagérer. Il ne faut rien exagérer. Comme on ne peut pas pratiquer partout 

l’agriculture sur l’île Rodrigues, on ne peut pas pratiquer l’aquaculture partout 

dans les lagons Rodriguais en dehors des lagons. Justes à Port Mathurin et 

Pointe Coton on met presque une dizaine de case. Est-ce que vous savez le 

potentiel que nous avons dans la mer ? Le Commissaire de la Pêche, je ne sais 

pas s’il est au courant. Après les poissons combien d’alvin qui se meurt en 
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pleine mer. Ce qui reste dans les lagons, ça grossi. Mais des milliards de poisson 

se meurent en pleine mer ça part. A Maurice qu’est-ce qu’on fait ? A Maurice, 

on collecte un peu de ces poissons-là, on les élèves dans une cage la grandeur de 

cette pièce on peut des millions dedans. On les laisse grossir et puis on donne à 

ces aquaculteurs et ce qui reste on les relâche dans la mer. C’est ça qu’on 

appelle le Marine Ranging, A Rodrigues on traine les pieds, on n’a même pas 

encore commencé. C’est une honte ça. Est-ce que ça ne va pas aider les gens à 

sortir de la misère ? Qu’est-ce que vous voulez ? On n’a pas dit de remplir le 

lagon de cage à poissons. Non, il faut mettre le nombre qu’il faut. Vous aimez le 

pays, nous aimons notre pays nous aussi. Ne me dites pas quand vous laissez 

gens marcher partout dans le lagon, c’est bon ? C’est bon pour l’environnement.  

 

Ils ont parlé de l’élevage d’huîtres. Le concombre de mer cette fois-ci. Il 

y en a à l’époque où j’ai parlé de concombre de mer il on dit comment on 

appelle ça « concombre, concombre ». Qu’est-ce qui se passe à Rodrigues ? Il y 

a des idées qu’on donne, on a donné depuis des années. On laisse dormir après 

quelques années on reprend les mêmes idées. On fait sienne ses idées-là. On va 

revenir sur le câble optique, je vais vous expliquer. Qu’est-ce qui s’est passé ? 

Mais qu’est-ce qui perd, ce n’est pas le pays ? Juste parce que c’est l’opposition 

qui a donné des idées, vous le mettez au rancard, vous les mettez à côté. Après 

quelques années vous reprenaient les mêmes idées et vous venez, voilà. 

Concombre de mer, c’est bon. C’est une très bonne idée. Le lagon Rodriguais, il 

peut produire des millions et des millions de roupies en concombre de mer. En 

Chine, j’ai été voir il y a des fermes d’aquaculture, des concombres de mer. Une 

seule ferme d’aquaculture coute des milliards de roupies, des milliards de 

dollars. Si les chinois investis autant, ça veut dire qu’il y a de l’argent dedans. 

Et voilà. Aller en Chine, aller en Chine vous allez voir. Il y a les huîtres 

perlières et les huîtres à manger, on peut faire. Il y a aussi les moules, les Kono 

Kono. Les Kono Kono en Australie on a commencé à faire élevage des Kono 

Kono. Vous parlez des ourites. En Australie, les experts ont commencé 

l’élevage des ourites. Pour les poissons en Malaisie, en Thaïlande, en Chine, en 

Australie et en France on élève des poissons. Et laissez-moi vous dire, Madame 

la présidente, plus de 50 % des poissons qu’on consomme, il y a même des 

poissons qui arrivent chez nous. On importe du poisson à Rodrigues. Il y a 

même des poissons qui arrivent chez nous, de l’aquaculture. On prend des 

poissons des autres pays alors qu’ici, on des poissons, on peut dire, de bonne 

qualité, des cordonniers et des gueules pavés, des bons poissons. Vous voyez-lé. 

Il y a aussi la culture d’algue. On avait commencé la culture d’algue mais on ne 

sait pas où on en est avec. La culture d’algue, il y a un énorme potentiel. Il y a 

un grand potentiel de ce côté-là. Et autre chose que je voudrais ajouter 
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concernant la mer, à Maurice nous avons le Centre d’Albion et les Japonais ils 

ne veulent plus donner autant d’argent à Maurice. Mais quand j’étais Ministre 

de la pêche je leurs ai dit qu’à Rodrigues on a presque rien nous. On peut bâtir, 

on peut créer un centre comme le Centre d’Albion ici et les Japonais étaient 

d’accord. Je dis ça pour que le Commissaire de la Pêche puisse parler au 

Ministre de la pêche à Maurice. On peut le faire, pour le Marine Ranging, pour 

l’aquaculture etc. On ne peut pas faire l’aquaculture comme ça, sans un cadre 

légal, sans un laboratoire comme il faut, sans un centre aquacole comme le 

Centre d’Albion. On ne peut pas faire des jeux de petit bonheur, des huitres et 

des Barbara, comme ça. Il faut savoir comment faire. Je ne vais pas aller … je 

sais qu’on peut le faire nous. Question de temps. Il faut mettre des idées dedans.  

 

Concernant, le point qui a été ajouté dans le budget. Dans le budget, il est 

dit qu’on veut attirer les investisseurs. C’est une très bonne idée. Si on n’attire 

pas les investisseurs, on n’ira pas très loin. Parce qu’on n’a pas autant de know-

how, d’argent pour développer le pays comme il le faut. Mais, Madame la 

présidente, quel est l’investisseur qui viendra à Rodrigues si en arrivant ici pour 

communiquer avec son pays ça prend des années, la connexion internet etc. 

vitesse de tortue, vitesse d’escargot. Quel est l’investisseur qui va venir à 

Rodrigues si le port reste comme il est ? Qu’elle est l’investisseur qui va venir si 

l’aéroport reste comme il est. Il faut se donner les moyens pour attirer les 

investisseurs. 

 

Premièrement, concernant la fibre optique. Je ne sais pas ce qui se passe ? 

J’ai l’impression qu’on est en train de traîner les pieds. On avait dit, qu’il y a un 

commissaire, une commissaire qui avait dit avant la fin de ce mandat on aura le 

câble optique. On attend toujours, Israël dans les seigneurs. Avant la fin de ce 

mandat. Le mandat est terminé maintenant on repousse vers 2018. Et les fonds ? 

J’ai eu Rs 600 millions. J’ai eu Rs 600 millions plus de cinq ans de cela. Qu’est-

ce qui s’est passé ? Il y en a qui on dit Rs 600 millions voilà c’est n’est pas mon 

idée et on laisse dormir, on va couper avec les cisailles et les gros ciseaux, ce 

n’est pas important, ce n’est pas urgent etc. etc. Laissez-moi, vous dire, 

Madame la présidente... 

 

Mrs. Chairperson:  Respected Members, I have been very patient with 

you. Order please.  

 

The Minority Leader: Laissez-moi vous dire, Madame la présidente, 

cette histoire de câble optique ça ne date pas d’hier. Il y a 18 ans de cela, j’étais 

dans les bancs de l’opposition à Maurice et le Chef Commissaire il était dans les 
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bancs du gouvernement. Le câble safe, le premier câble à être installé entre 

Maurice et l’Afrique du Sud passant par Maurice pour aller vers l’Indonésie. Le 

premier câble, je me suis levé, j’ai posé une question au Ministre de l’ICT 

d’alors, Pradeep Jeeha. Je lui dis mais le câble passe à côté de Rodrigues mais 

pourquoi ne pas le connecter à Rodrigues. Put this on record. L’honorable Paul 

Bérenger qui était au gouvernement, il s’est tourné et a dit : mais pourquoi on ne 

connecte pas ça à Rodrigues ? Pradeep Jeeha a dit ça coûte cher. Ça coûte cher ? 

A l’époque c’était 20 millions, 40 millions de roupies. Mais ce qui m’a étonné 

c’est que les Rodriguais qui était dans le gouvernement d’alors, ils n’ont même 

dénié lever le petit doigt pour dire de connecter Rodrigues avec le câble optique. 

Ça vous ne savaient pas ça ? Peut-être qu’il ne comprenait pas à l’époque 

qu’est-ce que ça va donner. Vous n’avez qu’à aller sur le site Web de 

l’Assemblée nationale et vous allez voir. Premier question là on a raté les 

coches complètement. Après on n’a pas eu le câble optique. Quand je suis entré 

dans le gouvernement je me suis fait un point d’honneur de lutter pour avoir le 

câble optique. Ce n’était pas facile. Le gouvernement central, il ne va pas vous 

donnez 600/500 millions comme ça. Ils ont tout fait. Qu’est-ce que j’ai fait ? 

J’ai présidé la réunion moi-même en tant que ministre et finalement on a pu 

avoir 600 millions pour le câble optique. Qu’est-ce qui s’est passé ? On a perdu 

dit les élections à Rodrigues, il a eu l’OPR au pouvoir et après j’ai n’est plus 

entendu parler de 600 millions. Ça n’a pas été une priorité. Et jusqu’à 

maintenant on n’a pas le câble optique. Vous croyez que si vous vous n’êtes pas 

intéressé, le gouvernement va s’intéresser là-bas ? Le gouvernement central ? Il 

va garder son argent. Il faut dire les choses telles qu’elles sont. These are facts. 

Dans le gouvernement ? Mais il faut que le gouvernement régional accepte. On 

est autonome oui ou non ? Quand on est dans le gouvernement là-bas, on ne 

peut pas forcer quelque chose ici. Il faut que le gouvernement régional accepte. 

Pour l’aquaculture pareil. Si vous ne voulez pas, on ne peut pas faire. Il faut que 

le gouvernement régional accepte. Enan dir mais to ti dan gouvernement ki fer 

to pa ti fer ? Non. Si je l’avais fait on aurait dit, vous n’êtes pas en train de 

respecter l’autonomie. On a respecté l’autonomie. On vous a demandé et vous 

avez dit non. Okay. On languit, on dort. On a eu les 600 millions quand vous 

êtes arrivé vous l’aviez, vous n’avez rien fait. L’argent est resté dans les caisses 

Mauricienne. Voilà ! C’est ce qui s’est passé. Donc, sans le câble optique 

comment voulez-vous que Rodrigues, comment que les investisseurs viennent à 

Rodrigues. Les investisseurs dans le budget on a dit il faut, ceci explique cela.  

 

Deuxièmement, on veut attirer les investisseurs mais on traîne les pieds 

avec le projet du port. Le port, Madame la présidente... 
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Mrs. Chairperson:  Respected Members again, I am interested to hear 

what the Minority Leader is saying, please 

 

The Minority Leader: Concernant le port. On veut attirer les 

investisseurs mais il n’y a que des petits six bateaux dans le port. Des petits 

bateaux. Un paquebot n’arrive même pas accoster ici. Si vous ouvrez ce port, on 

a dit le Master Plan sera finalisé cette année. Le Master Plan a été terminé il y a 

plusieurs années. Plusieurs années il y a le Master Plan mais peut-être que vous 

avez voulu modifier. Vous n’êtes pas d’accord. Il y a un Mater Plan pour le port 

de Rodrigues et d’ailleurs on voulait ouvrir le port, il y a trois têtes de coraux. 

On a deux dans le Grand pâté qu’il faut casser. Il y en a qui ont dit : zot pou 

casse Grand pâté Rodrigues pou couler. C’est con. J’ai dit ça ? Quand on a dit 

casser la montagne Malartic pour faire la route, on a cassé la montagne 

Malartic ? On a juste coupé un morceau. Ça c’est de la démagogie. De toute 

façon ce n’est pas moi qui va faire ça, ce sont des techniciens, des experts. Que 

ce soit les routes se sont des techniciens et des experts. Mais eux, ils font croire 

que ce sont des politiciens qui vont faire ça. Et c’est très dangereux si un 

politicien prend des décisions techniques dans un domaine où il ne connaît rien, 

c’est très dangereux pour un pays ça. Dans les pays des régimes totalitaires 

qu’on arrive à faire comme des choses comme ça. Mais si on ouvre, c’était près, 

on a qu’à ouvrir ce port. Vous aurez les paquebots qui arrivent chaque mois, ça 

va créer un booste pour l’économie du Rodrigues. Voilà, ce qu’il faut faire, 

ouvrir le port parce que mettait Rodrigues sur la lignes des paquebots. Il y a des 

compagnies qui veulent faire entrer des paquebots ici. Mais ils ne veulent pas. Il 

y a des gens sur les paquebots, le paquebot arrête là, ils ne vont pas descendre ? 

C’est comme ça qu’on va arriver à aider nos artisans, nos taxi drivers etc., les 

restaurants il faut ouvrir ce port. On veut attirer les investisseurs avec l’aéroport 

qu’on a, le tout petit aéroport et là on va agrandir l’aéroport, on prend la pire la 

pire option qui soit. L’option l’agrandir sur la mer, sur pilotis. Je sens qu’il y a 

des juicy business around. On va faire ça sur pilotis, Madame la présidente, 

d’après les experts, pour le rapport ..., ceux qui ont produit le rapport … a dit ; 

si on agrandit, si on prend l’option 3, on a agrandi l’aéroport sur pilotis ce sera 

pour accueillir le plus petit Boeing qui soit, le A319 et le A319 il va se poser 

mais pas avec full load. En fait, il y avait quatre options. Premiers option laissés 

tel quel. Deuxième option agrandir sur quelques mètres pour permettre ATR 72 

de se poser avec avec full load. Troisième option, sur pilotis pour permettre à 

A319 de se poser mais pas avec full load. Mais j’ai demandé aux experts, mais 

si on veut faire poser des plus gros avions est-ce qu’on peut continuer à agrandir 

sur la mer ? Ils ont dit, non. Il nous faudra construire la pisse. Il nous faudra 

aller vers l’option 4, sur la terre ferme et construire le nouvel aéroport. Et si on 
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construit la nouvelle piste, la piste qu’on a actuellement on peut continuer à 

l’utiliser. Les avions peuvent continuer à se poser. Sinon s’il y a des travaux sur 

la piste à chaque fois, je me demande comment va faire ça. A chaque fois on 

doit arrêter les travaux etc. etc. Donc Madame la présidente, quand on parle de 

vision, il ne faut qu’il y ait une vision étriquée get zis pouce lipieds. Il nous faut 

être responsable vis-à-vis des générations futures. Il ne faut pas parler juste pour 

égayer la galerie. Donc, la meilleure option reste, l’option 4. Je crois que tout le 

monde dans cette chambre est d’accord avec ça. Mais pourquoi ? Parce que 

nous nous avons choisi l’option 4, ah c’est l’opposition ça il faut tout rejeter. 

You must choose the best areas for this country. This is our country. Après sur 

pilotis vous savez combien de tonnes de ciment et de ferraille qu’on doit 

utiliser ? Et pour mettre ses piliers dans la mer il faudra des machines énormes 

conformes à l’environnement et pour emmener ses machines, c’est que vous 

n’avez pas passé, pour amener ses machines comment vous allez faire entrer ces 

machines-là ? Vous n’allez pas agrandir le port ? Vous dites que l’aéroport est 

une urgence mais vous n’agrandissait pas le port pour faire venir ces machines-

là ? Envolé. Ecoutez, je crois qu’il y a vraiment un manque de sens de priorité. 

Il faut qu’il y ait un sens de priorité. Ecouter le budget comme ça on dit oui, 

c’est joli, il y a des mesures de gauche à droite. Mais là maintenant on essaie 

d’an briquer les idées, est-ce qu’il y a une suite ? Il n’y a pas de suite. Après 

comment attirer les investisseurs s’il n’y a pas même l’eau pour se baigner 

comme il le faut. Comme on a eu un gros carton rouge tout dernièrement avec le 

directeur de l’audit. C’est une honte ! Plus de Rs 62 millions pour résoudre le 

problème d’eau, pour aider à résoudre le problème d’eau. On a utilisé seulement 

Rs 500,000...  

 

Mrs. Chairperson:  Minority Leader, please you should restrict your 

speech to the budget estimates. You are talking about the Audit Report. 

 

The Minority Leader:  This is the budget. This is water. Oui mais juste 

un petit point. Je ne suis pas en train de parler de l’Audit Report. Je fais 

seulement allusion et c’est tout. Il ne faut pas être trop rigide aussi. Il faut faire 

allusion, c’est juste faire allusion parce que l’eau c’est très important. Quel est 

l’investissement qui va venir pour avoir l’eau une fois par mois. On a eu 

l’argent pour dessaler l’eau. Il y a quatre stations de dessalement et il y a que 

deux qui sont opérationnelle à moins de 50 %. Comment ça a été fait, je me le 

demande ? Comment ça a été fait ? Quel expert qui a fait ça ? Et il y a des gens 

qui se plaignent quelquefois l’eau dessaler comme vous le buvez, vous tomber 

malade. Et il y a des résidus de sel dans l’eau c’est comme ça qu’on care for the 
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population. Is this the way to care about the population ? Ça je me demande 

quel est l’investisseur qui va venir à Rodrigues pour ne pas avoir de l’eau. 

 

Madame la présidente, il y a aussi certaines décisions qui ont été prise qui 

nous font sourciller. Et, je pense que ces décisions qui étaient prises il y a 

certains qui vont devoir répondre de leurs actes. On va demander des enquêtes. 

L’ICAC va être mis en contributions. Il y a des choses pas normaux qui se passe 

dans ce pays. Il y a, on utilise des mots ronflants comme Innovative Grant 

Scheme et l’argent va au petit copain, aux familles. On va faire des enquêtes 

pour savoir. Il y a aussi... 

 

Mrs. Chairperson:  Can you substantiate now? Minority Leader, can 

you substantiate on those allegations? 

 

The Minority Leader:  Non, vous n’avez pas le droit de me demander 

ça. We are in a parliament. You have no right to say this. You should be neutral. 

You want me to substantiate. I can do that afterwards.  

 

Mrs. Chairperson:  This is not the floor for such allegations, Minority 

Leader. 

The Minority Leader: This is not allegations. This is what happened. 

You have to be fair, you have to be neutral, okay.  

 

Mrs. Chairperson:  You should be able to substantiate on the allegations 

or else. 

 

The Minority Leader:  This is not allegations. I have not pinpointed 

anybody. J’ai nommé personne. J’ai dit qu’il y a eu des maldonnes. S’il y a eu 

des maldonnes mais on va... j’ai dit qu’il y aura des enquêtes pour substantiate 

ce que j’ai dit. Ça, il faut le faire. Si nous sommes dans l’opposition nous 

n’avons pas le droit de dire ça mais qu’est-ce qu’on fait dans cette opposition-

là ? Premièrement, deuxièmement, des biens de l’État, des coopératives qui 

reçoivent des tracteurs, qui reçoivent des machines mais est-ce que tous les 

coopératives ont eu droit à ces égards ? On doit savoir ? Il y aura des enquêtes 

là-dessus. On ne va pas donner à des petits copains des facilités comme ça et 

faire croire que voilà on est en train d’égayer. Parce que c’est l’argent public. 

L’argent public doit être utilisé comme il le faut. Et après, il y a par le 

gouvernement régional de certains projets en faillite, des étrangers qui ont fait 

des projets à Rodrigues, des étrangers qui ont eu des terrains à Rodrigues, qui a 

fait des projets à Rodrigues, En faille. Et qu’est-ce qui se passe ? On achète. 
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L’Assemblée régional achète. Juicy business, Madame la présidente. We will 

ask the ICAC to enquire on that. Serait-ce une façon de récompenser certains 

gros bonnets de Maurice qui ont eu des terrains ici ? Serait-ce une façon de 

faire ? Je me demande si c’est ça la raison pourquoi il veule agrandir la prison 

de Pointe la Gueule. Je me demande si c’est ça, peut-être qu’ils voient plus loin. 

Il y a aussi l’idée de mettre en place le Rodrigues Economic and Social Council. 

J’espère que ce ne sera pas un autre Local Council. On va essayer de voir 

comment on va choisir et qui sont ces gens qui vont être dans ce Rodrigues 

Economic and Social Council. Comment ses membres seront nommés. J’aurais 

aimé savoir. Il est aussi dit qu’on va construire un nouveau bâtiment pour 

l’Assemblée Régional de Rodrigues. Ça, c’est une bonne nouvelle. Parce 

qu’après 15 ans, je crois que ça ne fait pas honneur qu’on est toujours dans un 

Passenger Terminal, dans le port. Il faut rendre au port ce qui est au port. 

Rendre à César ce qui appartient à César. Quand vous voyez, je plein le 

personnel de cette chambre, ils sont à l’étroit à la bibliothèque. Il manque, pas 

mal de choses, les magazines il y a Kadhafi dessus. C’est juste en passant, je 

passe une remarque. Vous savez, il faut donner les moyens à cette assemblée de 

faire son travail comme il le faut. Mais ce serait bon d’en savoir, ce serait aussi 

d’avoir un Deputy Clerk, d’avoir un full fledge staff. On a dit qu’on va 

construire un nouveau Parlement un nouveau bâtiment. Ce serait bon d’en 

savoir où on va faire ça ? Parce qu’il y a des Rodriguais qui ont donnés des 

idées. J’espère qu’on ne va pas le faire au bord de la mer. Il faut penser. Moi je 

dis, ce n’est pas mon idée, il y a …. qui a donné une très bonne idée juste ou 

Monsieur Payendee qui habite un peu en haut là. A Pointe Monier, c’est un très 

bon plateau. C’est encore vierge et on peut construire trois routes pour aller là-

bas. Une roue surélevée devant Rodnix. Une route qui passe devant Monsieur 

Payendee et qui va là-bas. Et il y a une autre route qui passe à Accacia/Hauteur 

Accacia. On pourra avoir un hôtel de ville là-bas et avoir un beau jardin. Et 

après comme Rodrigues est une île collineuse se sera bon, dès qu’un bateau 

arrive on verra de là-bas. C’est Roche Bon Dieu qui avait donné cette idée, je 

suis allé voir amont abattoir Yvon on va voir le pôle mentionnant en cyclotron 

sautille à donner ce j’ai été et peut-être que vous aussi vous pouvez aller voir Un 

Rodriguais qui a donné une bonne idée et pourquoi on dit que de là-haut on va 

surplombe Port Mathurin. Et après avec les risques de tsunami si on construit le 

parlement sur la côte on est en train de s’exposer à des problèmes avec la 

montée des eaux. Où il faut savoir qu’à New York, le maire de New York, il a 

pris la décision de hausser les talus sur la côte et il a il a dit aux gens de 

délaisser le rez-de-chaussée parce qu’avec la montée des eaux d’ici 10/20 ans se 

sera difficile de vivre rez-de-chaussée. Mais à Rodrigues aussi. Ne croyait pas 

que la montée des eaux va affecter que New York. Donc, à Rodrigues, je crois 
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la meilleure option, c’est de le faire sur la colline avec une belle vue sur la mer 

et surplombant le Port Mathurin. Ça c’est ma contribution pour le débat sur le 

nouveau bâtiment du RRA et ça ira en ligne avec le Rodrigues qui est une île 

montagneuse. 

 

Concernant l’amendement au RRA Act. Il y a eu un amendement au RRA 

Act l’année dernière. C’est ce ça c’est ce qui vous a permis d’avoir un député en 

plus et nous un débuter en moins. Sinon on aurait eu huit et vous aurez eu dix. 

Mais avec cet amendement, pas très catholique, on a eu, on a reculé en termes 

de démocratie. Et, après qu’il y en a qui a dit : c’est quoi cette cochonnerie. 

Mais c’est vous vous qui avez voté. C’est vous qui avez voté pour cette 

cochonnerie et vous qu’est-ce que c’est que cette cochonnerie. C’est vous qui 

avait voté. Mais là j’espère que les amendements qui vont venir vont aider à 

consolider la démocratie. La démocratie n’est pas faite pour museler 

l’opposition. La démocratie c’est fait pour qu’il y ait débat d’idées civilisées, 

comme on est en train de le faire, actuellement. Un débat d’idées. C’est ça la 

démocratie. Ne croyait pas quand vous étouffez quelqu’un, vous étouffez ces 

idées vous allez plus loin, non. Quelque fois quand on dit quelque chose ça fait 

des shots d’idées, des étincelles jaillit. This can enlight a lot. This spart let them, 

this can enlighten. This is what democracy is about. J’espère que ces 

amendements au RRA Act va consolider, va dans le sens d’une consolidation de 

la démocratie et non pas vers un effritement de la démocratie. Parce que si 

certains veux avoir la main prise sur tout Rodrigues. C’est simple, vous n’avez 

qu’à convaincre tous les 27,000/28,000 électeurs de Rodrigues à voter pour 

vous et se sera fait. Pourquoi si vous avez seulement 50 % ou 40% vous voulez 

contrôler tout le monde ? Démocratie, il faut qu’il y ait une justice, il faut que ce 

soit juste, le nombre de votant doit correspondre au nombre d’élu que vous 

avez.  

 

Pour conclure, Madame la présidente, le budget on est appelé dans ce 

budget à franchir une nouvelle étape alors on est en train de piétiner 

lamentablement. On nous demande de construire une l’île Rodrigues de nos 

rêves avant que les problèmes s’accumulent à Rodrigues. Il y a de plus en plus 

de problème à Rodrigues et ça devient un cauchemar pour le peuple. Je me 

demande quelle gloire il y a ? Quelle gloire il y à augmenter les problèmes des 

gens. Il n’y a pas de gloire. On ne peut pas avoir la gloire en faisant prendre la 

mauvaise direction au pays. Si le pays ne prend pas la bonne direction, il n’a pas 

de gloire. J’espère que ces idées qui ont été jeté à l’Assemblée Régionale, ces 

idées qu’on a données, il y en a qui se demande peut-être quels sont ces idées, il 

a pas mal d’idées qu’on a données, j’espère que ça va être pris en considération 
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pour le bien de notre pays parce que comme j’ai dit il n’y a pas de gloire à faire 

le pays prendre la mauvaise direction. Il n’y a pas de gloire à rester stubborn et 

à rester radicales qu’on détient la vérité est que les autres n’ont rien donné. 

Merci, Madame la présidente. 

 

[Applause] 

 

 Madam Chairperson:  Anyone from majority. 

 

 The Commissioner for Arts and Culture and Others (Ms. M.R.L. 

Edouard):  Madame la présidente, permettez-moi de féliciter et de remercier le 

Chef commissaire, M. Louis Serge Clair, G.C.S.K., pour son budget qui met au 

centre, les plus vulnérables et les jeunes en particulier. Après avoir établi la 

confiance pour créer une économie solide et durable, permit une chance pour 

tous et créer un environnement propice pour poursuivre le développement et 

pour faire en sorte que la modernisation se fasse, cette année le Chef 

commissaire vient de nouveau vers nous, vers la population pour nous inviter 

ainsi que les différentes institutions gouvernementales et non-

gouvernementales, à franchir une nouvelle étape dans le développement de tout 

un chacun et surtout dans l’épanouissement de tout un chacun et bien sûr celui 

du pays. 

 

Madame la présidente, ce budget est un budget de continuité. Nous avons 

pendant le précédent mandat jeté les bases pour construire l’île Rodrigues de 

nos rêves. Durant ce mandat nous donnons les moyens, créant les opportunités 

et l’environnement qu’il faut pour faire et continuer à bâtir l’île Rodrigues de 

nos rêves.  

 

Madame la présidente, le Chef commissaire fait de nouveau le choix, le 

choix de la modernisation et de la professionnaliser, à plusieurs niveaux, le 

choix pour l’emploi, le choix pour un logement décent, et de combattre la 

pauvreté, le choix d’avoir des routes capable accès à la formation continue le 

choix du type de capitaine des Rodriguais capable ayant accès à la formation 

continue, le choix de développer le capitale humain, de poursuivre les actions 

pour le bien-être des Rodriguais et le choix pour l’écologie et pour la 

consolidation de l’économie, entre autres. 

 

Madame la présidente, on a eu l’occasion d’écouter le Minority Leader. 

On a pu entendre aussi, ici même dire, qu’il aurait pu ne pas venir assister à 

l’exercice du budget parce qu’il voit qu’il n’y a rien d’innovant. Je trouve cela 
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un non-respect pour l’institution que représente notre Auguste Assemblée parce 

que cela ne fait que confirmer ces dires : « mil fois ene ministre ki 

l’autonomie ».  

 

Madame la présidente, s’il y a des répétitions dans ce budget, permettez-

moi de vous dire dans quelle sens il y a des répétitions. Si vous parcourez le 

budget depuis 2012 jusqu’à ce jour, vous allez voir que d’année en d’année, de 

budget en budget nous avons connu des augmentations sans précédent dans 

notre allocation budgétaire sous le leadership de notre Chef commissaire, 

Monsieur Louis Serge Clair. Cette année nous avons connu une augmentation 

de plus de Rs 85 millions pour atteindre la somme de Rs 825 millions pour le 

développement de notre île Rodrigues, pour bâtir l’île Rodrigues de nos rêves. 

En effet il y a des projets qui sont en chantiers, qui sont qui ont déjà commencé, 

il est assez normal que nous finalisé ces projets que nous allions le même élan 

du sérieux, le même élan de progrès. Permettez-moi aussi réagir par rapport à 

quelques points soulevés par le Minority Leader dans cette assemblée même, 

pour dire d’une façon ou d’une autre qu’il n’a pas fait son homework. Il n’a pas 

fait son homework dans le sens qu’il pose à chaque des questions à son équipe 

pour savoir où on en est avec tel ou tel projet, où on en est avec le projet algue, 

où est-ce qu’on est avec le projet câble optique. Où on en est avec tel ou tel 

item. Permettez-moi, Madame la présidente, de souligner quelques points pour 

éclaircir cette chambre et pour faire comprendre à tout le monde ici présent que 

vraiment le développement est fait et l’humain est vraiment au centre de ce 

mandat et du mandat précédent. Et il faut souligner aussi avant que je rentre 

dans les détails que nous avons eu un mandat consécutif, un mandat consécutif 

parce que le peuple a compris le développement que nous avons voulu amener à 

Rodrigues. Vous le savez très bien, vous le savez très bien, permettez-moi de 

dire par rapport à l’amendement de l’RRA Act. On parle de démocratie, on 

parle d’apporter des idées, on parle de donner son input, mais tout le monde ici 

a pu donner sa contribution pour l’amendement du RRA Act. Je me rappelle le 

Minority Leader lui-même avait proposé double candidacy. Les membres de 

son équipe sont venus ici débattre sur ces idées qu’ils avaient proposé avec 

comité ministériel précédent. Donc, pour venir dire qu’il n’y a pas eu de 

démocratie participative, que vous n’aviez pas pu donner des idées, là je trouve 

ça out of subject. En même temps… 

 

The Minority Leader:  On a point of order. On a point of order. Je n’ai 

jamais dit qu’on a pas participé à l’amendement de l’RRA Act. Ça il faut retirer 

cela. On n’a jamais dit ça. J’ai dit que, j’espère que les nouveaux amendements 

là on va aller dans le sens de la démocratie, consolidation de la démocratie. Je 
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n’ai jamais dit qu’on n’a pas participé à l’amendement, aux derniers 

amendements.  

 

Madam Chairperson:  I hear your point Minority Leader, I will come 

back later with a ruling. 

 

Ms. M.R.L. Edouard: Merci, Madame la présidente, pour les 

amendements à avec comme merci, Madame la présidente, pour continuer 

j’aimerais dire que pour savoir les limites et les forces d’une loi de règlement, il 

faut le mettre en pratique pour savoir où est sa force, où est sa limite. C’est ce 

que nous avons fait donc. Nous savons où sont les limites, où sont les forces, 

donc nous allons venir de l’avant avec des amendements de nouveau au niveau 

du RRA Act.  

 

Parlant du câble optique, on vient venir dire que rien n’a été fait en ce 

sens. Je trouve cela déplacé, Madame la présidente, parce que en attendant 

l’implémentation du câble optique et j’espère que Mme. Franchette, va étaler 

longuement dessus, elle a mis en place le ICT Centre for Excellence pour 

entraîner, pour former tous nos jeunes, pour préparer nos jeunes à l’arrivée du 

câble optique. Nous avons aussi, cette année même, Mme. Franchette a 

inaugurée, avec le Chef commissaire, le Premier ministre, le premier centre 

d’appel à Rodrigues. Ce qui veut dire que l’économie se construit autour de 

l’informatique et cela avec l’arrivée du câble optique, je suis sûr que le 

développement sera plus approfondi et les jeunes seront appelés eux aussi à 

mieux réfléchir, à agir et réagir par rapport à ce nouvel élan économique pour 

notre île Rodrigues.  

 

J’aimerais aussi parler de certains bâtiments dont le Minority Leader a 

soulevé.  Des bâtiments acquis par le gouvernement qu’il ose qualifié de juicy 

business. Moi, j’aurai des questions à poser parce que ses bâtiments concerner 

concerne l’académie du tourisme et le musée de Rodrigues. Je pose les 

questions maintenant je laisse votre conscience répondre à ces questions-là. Est-

ce que vous êtes contre le développement économique et culturel de cette île ? 

Est-ce que la jeunesse de Rodrigues n’a pas droit à une formation de qualité, 

est-ce qu’ils n’ont pas le droit de se professionnaliser pour en retour 

professionnaliser le secteur touristique et économique de notre île ? Est-ce que 

nos jeunes enfants, nos adultes comme nos vieilles personnes, n’ont pas le droit 

de se remémorer, de mémorer, de connaitre et de transmettre à travers le musée. 

Donc, ce sont les grandes questions que j’aimerais poser au lieu de venir 

qualifier tout cela de juicy business.  
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En même temps, ils ont parlé du secteur de l’eau. Je ne vais pas 

m’attarder dessus parce que les autres intervenants vont intervenir. Si nous nous 

rappelons ce n’est pas nous qui avons promis de l’eau 24 sur 24 à Rodrigues 

mais vous aller savoir, vous aller voir, vous aller être témoin que le 

gouvernement OPR, nous avons pris des initiatives concrètes et solide pour 

augmenter la production en eau. Nous savons qu’il y a des défis, nous savons 

qu’il y a eu des difficultés mais nous avons une audace de prendre ses décisions, 

de mettre en œuvre ses actions pour assurer que la population soit desservie en 

eau. Mais en même temps, on a vu, le Minority Leader, lui-même a confirmé les 

dires pour dire que les cheveux tombent, les cuillères rouillent et tout ça. Non, 

auparavant ça. C’est juste pour dire voilà il y a un manque d’arguments par 

rapport à tout cela. Donc, il a aussi parlé de d’emploi durable... 

 

Madam Chairperson:  Respected Members, I am interested to hear what 

the Commissioner has to say, please. 

 

Ms. M.R.L. Edouard: On parle d’emplois durable. Permettez-moi de 

souligner que ce budget fait provision pour l’emploi durable, Madame la 

présidente. Il y a 900 emplois qui sont créés et nous n’avons pas mis l’accent 

sur seulement la création de l’emploi mais pour formaliser et protéger l’emploi, 

ce qui veut dire, que ceux qui sont dans le secteur informel vont eux-aussi être 

protéger, encourager et encadrer pour que leurs emplois soient d’une façon 

continuent. Si nous nous posons là-même, dans la définition de l’emploi durable 

et l’emploi temporaire, je peux m’attarder sur l’épisode du 243 mais je ne vais 

pas perdre le temps de la chambre parce que tout le monde connaît l’histoire des 

243, dans quelle mesure cela a été fait. Madame la présidente, le Minority 

Leader vient dire, questionne le titre même, l’esprit même de ce budget qui est 

« franchit une nouvelle étape », en disant que nou encore dan starting-blocks. 

On parle de révolution économie, pourquoi pas de miracle économique. Mais 

j’aimerais bien attirer l’attention de tout le monde dans cette Chambre qu’ils ont 

eu l’opportunité pour faire cette révolution économique donc ils parlent. Ils 

parlent d’idée la pêche d’ourite d’autres forme mais ils ont eu l’occasion de 

mettre en œuvre. Mais aujourd’hui, nous avons prouvé et nous prouverons 

encore que nous sommes un gouvernement qui agisse. Donc, je vais réduire 

cette citation, dans la vie il y a deux types de personnes, il y a ceux qui parlent 

et ceux qui agissent. Ceux qui parlent, parlent, il parle, il parle. Mais ceux qui 

agissent font parler d’eux. Et nous nous agissons dans le bon sens du 

développement, nous agissons pour le progrès et nous agissons dans le bon sens 

du terme.  
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[Applause] 

 

Madame la présidente, en 2012 nous avons promis une rupture avec le 

passé, avec une mauvaise, gouvernance la stagnation, une rupture avec une 

politique copain/copines pour bouger vers une politique de développement 

durable, de citoyen durable, de démocratie participative. Le gouvernement a 

mené Rodrigues à un point de développement sans précédent. C’est pour cela 

que nous étions dirigés sous le thème de « OPR le grand retour, espoir et 

libération ». Ce mandat est sous le thème « Continuons à bâtir l’île Rodrigues de 

nos rêves ». Et cela s’est fait après que la confiance a été rétabli entre les 

Rodriguais, parmi les Rodriguais, entre Maurice et Rodrigues, entre les bailleurs 

de fond et Rodrigues, entre les instances régionales et internationales et 

Rodrigues. Donc, cela veut dire que nous sommes sur la bonne voie pour bâtir 

cette île Rodrigues de nos rêves dans la confiance, dans le respect et dans la 

durabilité.  

 

Madame la présidente, j’aimerais aussi saluer le Chef commissaire pour 

sa constance, sa constance dans sa politique d’innovation, sa constance dans sa 

rigueur, sa constance dans sa responsabilité et dans la gestion des affaires de 

cette île. Moi, en tant que Commissaire de la jeunesse, je peux qu’être inspiré et 

encouragé en écoutant et en implémentant ce budget avec tous les partenaires 

concernés, avec les officiers de ma commission et mes collègues ici présents.  

 

Madame Chairperson, I wish to highlight that our commission, the 

Commission for Youth, is one that is guided by the UNESCO strategy, 2014-

2021, which provides framework for constructive partnerships developed with 

and between our youth and youth organisations and other stakeholders. We 

remain inspired by these guides as stipulated in our political manifesto, whereby 

26 engagements were taken by the whole teams here present. We have aligned 

our vision with the SDGs to ensure that Rodrigues is part of this world 

initiatives and is part of the worldwide action, that is, taking place and, that is, 

changing the world for the better. 

 

Madame la présidente, nous avons eu une politique pendant et nous avons 

même cette politique qui va être exprimé dans ce mandat, une politique de 

proximité, une politique centrer autour de nos jeunes, une politique donnant 

voix aux jeunes, une politique où on veut rencontrer les gens, on veut être avec 

les gens, où on veut travailler pour les Rodriguais, avec les Rodriguais. A 

travers ma commission même de la jeunesse, on touche, pas moins de 7,500 
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jeunes par an. Juste pour vous dire que les initiatives prisent ici dans ce budget 

vont répondre au aspiration pressante de tous ces jeunes et vont faire en sorte 

qu’un environnement simulant, un environnement saint et un environnement 

propice soit créer pour que ceci progressent et avancent dans leur 

développement et leur épanouissement. 

 

Madam Chairperson, allow me to elaborate on certain points that have 

direct impact with my commission and which will indeed favour the youths, the 

artists and the athletes in general. After the implementation of major activities 

between 2012 and 2017, including the English Bay Women and Youth Centre, 

the Ateliers de Savoir around Rodrigues, the Atelier de Savoir Agricole at 

Grand la Fouche Mangues. The Youth Entrepreneurship Programme that has 

been put in place whereby our youths are being very innovative and are creating 

more and more businesses. Some innovative and pioneers’ programmes were 

organised as well. We have had the Youth Parliament, the Youth Community 

Camp and also the Youth Leadership and Civic Engagement Programme. And, 

allow me to tell you that in this budget, 500 youths are going to be touched 

directly with this programme for empowerment and for more civicism and more 

leadership amongst our youths. Madam Chairperson, I wish to extend and to 

state that there have been several exchanges that have been organised and that 

will be organised at regional, national and international level. And also, after 14 

years the Duke of Edinburgh Award, some of our youths that have enrolled on 

the programme, Duke of Edinburgh Award, will received their gold medal and 

we are planning to invite Duke of Edinburgh Award representatives from Africa 

and England for same. We are also planning to inaugurate the Youth and 

Women Centre at English Bay very soon, as well as, going through the bio-

certification of the Atelier de Savoir Agricole while consolidating all the 

different ateliers around Rodrigues.  

 

Comme mentionné dans le discours programme, Madame la présidente, 

j’aimerais bien aussi attirer l’attention de cette chambre qu’un Youth Cocus, 

avec des différents jeunes sera organiser pour cette année et en même temps le 

programme de volontaire basé sur le programme volontaire des Nations Unies 

sera organiser parce que nous croyons que les volontariats des jeunes sont 

primordiaux pour simuler le développement durable et l’élimination de la 

pauvreté dans notre pays. L’engagement et le bénévolat va être essentiel dans 

l’insertion sociale et professionnel de nos jeunes pour assurer aussi qu’ils aient 

des compétences et aptitudes nécessaires pour relever les grands défis et bâtir 

cette île Rodrigues de nos rêves, loin des fléaux, loin des l’illettrismes, loin de la 

pollution et autres formes de faiblesse. 
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Madame la présidente, dans le même esprit, le Youth Volunteer Corps 

sera consolider pour faire en sorte que le volontariat reste vivant parmi nos 

jeunes et en même temps nous allons mettre en place des facilités nécessaires 

pour faciliter, pour rendre accessible les différentes formations et encourager 

nos jeunes à former, à bâtir des nouvelles entreprises et être la relève pour 

l’entreprenariat à Rodrigues pour faire de l’entreprenariat un secteur solide, un 

secteur important.  

 

Du côté du sport nous savons que les athlètes Rodriguais contribuent 

largement pour faire rayonner la république de Maurice sur le plan régional et 

international. Et, pour se faire, Madame la présidente, le Chef commissaire a 

mentionné plusieurs actions qui vont professionnaliser, qui vont emmener plus 

loin le sport Rodriguais. Mais auparavant nous avons fait pas moins de trouvé 

10 inter-île de sport, nous avons fait le Queen’s Baton Relay, qui avait demandé 

la participation de plus de 5000 personnes. Nous avons participé aux Jeux des 

îles de l’Océan Indien à la Réunion en 2014. Nous avons eu plusieurs médailles, 

plusieurs représentants, plusieurs athlètes qui sont allés dans la délégation 

mauricienne pour les Jeux Olympique pour s’assurer que vraiment la république 

brille. Nous mentionnons ici Christiane Legentil et aussi Merven Clair que nous 

saluons ainsi que tous les sportifs qui ont brillés sur la scène internationale, 

n’oublions pas le handisport.  

 

Madame la présidente, au niveau de la commission nous avons une unité 

pour le sport pour tous. Cette unité a fait en sorte que le sport devienne une 

habitude, devienne une culture chez les Rodriguais parce qu’il ne faut pas croire 

que le sport doit être une chose qui doit rester accessible que seulement pour 

ceux qui veulent parfaire, qui veulent atteindre des niveaux avancés. Alors à 

travers le sport pour tous, nous avons voulu que la santé aussi soit mis en avant. 

C’est pour cela que pour ce budget, cette année budgétaire … Jeux inter-village 

sera revisité avec l’appui de la RCSS, l’appui des comités village et différentes 

comités régionaux. Nous avons aussi revu le Village on the move qui va être 

centré autour des jeunes entre 16 et 30 ans uniquement, pour faire en sorte que 

les jeunes eux aussi puissent s’adonner aux sports comme étant un outil, comme 

étant un atout pouvant les éloigner des fléaux sociaux mais aussi qui va nous 

permettre de faire des détections assez fréquentes pour avoir le nouveau 

potentiel. Quand nous parlons du sport, sport pour tous, je suis fier de dire que 

nous avons touché pas moins de 15 000 personnes à travers notre intervention. 

Donc, nous allons continuer en ce sens et je tiens à avoir une petite pensée pour 

le regretter Ismaël Valimamode, en parlant du sport.  
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Donc, au niveau du sport, il y a il y a les athlètes, il y a les infrastructures. 

Donc, nous avons procédé à la construction d’un centre de boxe à Malabar, qui 

va être inauguré cette année. La rénovation du stade du Camp du Roi est en 

cours. Les procédures sont déjà enclenchées. La construction des gradins et des 

vestiaires à Grande Montagne, ça on a fait dans le cadre de l’organisation d’une 

journée de l’autonomie à Grande Montagne. Et bien sûr le terrain de Mont 

Lubin Football, les vestiaires à Maréchal. Les terrains de foot à Roseaux, à Dans 

Coco, basket-ball à Palissade. Les 15 terrains de pétanques, terrain de basket-

ball à Baie Lascars, circuit moto-cross à Plaine Mapou, rénovation du Centre 

d’Accueil à Malabar et aussi des installations des panneaux pour le basket-ball, 

les revêtements des terrains de Vainqueur et celui de Port Sud Est. 

 

Alors, que le Chef commissaire cette année, pendant ce budget, a été à 

l’écoute de la communauté sportive en mettant à la disposition de la 

Commission des sports une allocation budgétaire très conséquente qui nous 

permettra d’atteindre ses objectifs fixés. Comme je l’ai dit précédemment, donc 

nos actions seront centrer les sportives, les infrastructures et les disciplines et 

aussi bien que les encadreurs. Laissez-moi vous dire, qu’on dit que rien n’a été 

fait qu’on est dans les starting-blocks mais si être dans les starting-blocks 

implique tant de projets alors on est bien dans les starting-blocks. Mais laissez-

moi vous dire la longue liste qu’on a fait et qu’on entreprend de faire pour les 

sports et pour d’autres domaines. Nous avons déjà enclenché les procédures 

pour la construction du gymnase du stade à Roche Bon Dieu et nous savons que 

cette infrastructure va décentraliser les activités sportives au niveau de Camp du 

Roi. La piste d’échauffement et le nouveau gradin au stade de Camp du Roi 

seront refait. Donc, les procédures vont être lancées incessamment. Donc, le 

gymnase de Grande Montagne et de Pistage, ça aussi ça va être consolidé 

surtout le gymnase de Pistaches à travers la Commission de l’éducation. Les 

footballs grounds à Mourouk, Sainte-Famille et Roseaux vont être complétée, 

leur deuxième phase. Et en même temps, nous avons déjà commencé le travail 

de haussement et de réhabilitation au niveau de la piscine de Maréchal. Donc, 

Maréchal aussi est appelé à devenir un carrefour sportif. Sachons le bien que 

nous avons un collège avec un gymnase, nous avons la piscine, nous avons un 

vestiaire et un terrain de foot. Donc, on va voir comment avec toutes ces 

infrastructures, toutes ces facilités faire en sorte que Maréchal devienne très 

vivant et que la communauté sportive de la région 1 et région 2 aient les 

infrastructures qu’il faut et les facilités qu’il faut pour leurs épanouissements. 

Alors pour la piscine les maîtres-nageurs sont formés, les encadreurs vont être 

formés pour assurer la continuité et nous avons bien sûr redynamiser et 
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communiquer avec le comité régional concerné. Alors, on a dépensé beaucoup 

avec la piscine, c’est vrai mais après une fermeture de plus de deux années, on 

n’a pas compris l’importance de cette piscine mais voilà on ne peut pas laisser 

dormir nous devons travailler. Nous devons faire en sorte que nos jeunes aussi 

puissent avoir la formation qu’il faut. Les infrastructures qu’il faut, il ne faut pas 

pénaliser nos jeunes, notre population. Il faut leur donner le meilleur pour 

avancer. Alors, en ce budget nous avons pour la première fois mise une 

allocation budgétaire nouvelle, a new line item, c’est upgrading of sport ground. 

Auparavant, il n’y avait pas. Vu qu’on a voulu encadrer les différents terrains de 

jeu à Rodrigues, autour de Rodrigues donc, on a créé un new line item. Pour 

commencer on va voir comment avancer mais, il y a ce New line item de Rs 2 

millions qu’on a mis en place. Mais ce qui est le plus important quand nous 

allons clôturer et upgrade ce terrain de jeux, nous avons pris la décision de 

mettre comités conjoints avec le RCSS et les comités régionaux ainsi bien que 

la commission pour assurer la gestion de ces terrains de jeux. Parce que les 

villageois doivent eux-aussi s’approprier de ces terrains et assurer la 

préservation du bien commun.  

 

Alors, nous avons parlé sport pour tous. Maintenant nous venons de 

l’avant avec une unité de sport d’élite, et aussi une high performance centre 

pour donner l’encadrement et l’encouragement qu’il faut à nos athlètes 

licenciés, à nos sportives licenciées. C’est pour cela aussi que nous avons mis en 

place un high level sport scheme, qui auparavant était réservé aux sports types 

individuels et qui aujourd’hui nous au niveau de Rodrigues nous voulons 

étendre aux sports d’équipe. Il ne faut pas oublier parce que nous avons des 

différentes athlètes, Madame la présidente, qui sont dans des équipes nationaux 

qui sont impliqués dans le volley-ball. Nous avons un dans le football, un dans 

le basket-ball et deux dans le volley-ball qui font très bien et qui intègre les 

équipes nationales. Mais nous aussi au niveau de Rodrigues, il faut qu’on donne 

l’importance qu’il faut aux sports d’équipe. C’est pour cela que le High Level 

Sports Scheme et le High Performance Training Centre va venir de l’avant pour 

donner l’encadrement qu’il faut à tous nos athlètes, à toutes ces personnes qui 

sont engagées dans le sport. Maintenant, il y a aussi le plan d’assurance qui est 

en phase de finalisation. C’est vrai nous avons promis, nous avons fait des 

discussions maintenant nous avons presque finaliser les propositions pareilles 

pour le plan pour nos athlètes. Donc, tout ça va être sous le chapeau de cette 

unité des sports d’élites et tout ça va vont voir le jour très bientôt pour faire de 

sorte que nos athlètes sont encouragés à faire de mieux en mieux et mieux nous 

représenter dans les différents …  
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Madame la présidente, il y a aussi la Medical Sports Unit. Donc, après 

discussions avec le ministre et après discussion avec mon équipe à au niveau de 

la commission nous savons qu’avant la fin de cette année la Médical Sports Unit 

va voir le jour. Les personnes ressources aussi sont déjà identifié maintenant il 

va nous falloir travailler pour voir l’opérationnalisation de cette structure et voir 

comment avancer dans la durée à travers cela. Donc, tout est mis en place pour 

de nos athlètes soit mieux prise en charge par l’assemblée régionale.  

 

Au niveau des DTN, les directeurs techniques. Donc, nous avons vu que 

le football à Rodrigues doit progresser, doit avancer. Donc, le Chef de 

département, M. Volbert et moi-même nous somme aller à Maurice pour parler 

avec les différentes instances pour faire en sorte que les TNN soient plus en 

visite chez nous plus régulièrement. Qu’ils rencontrent nos jeunes, nos athlètes 

pour qu’ils progressent dans la direction qu’il faut. Donc, nous avons eu une 

rencontre aussi avec le directeur technique pour le basket-ball. Et tout cela est 

en bonne voie pour rassurer la présence continue des DTN à Rodrigues. Et je 

suis fier aussi de dire, Madame la présidente, qu’au niveau du BEC, 

généralement on a une trentaine de personnes, comment dire qui, enrolled on 

the programme, exceptionnellement pour cette année on a eu plus de 75 

personnes qui se sont enregistrées pour avoir cet formation diplômant et nous 

allons voir comment répondre à ses besoins, à cette attente et nous sommes ravi 

de voir et de constater qu’il y a il y a une soif de connaissance, une soif de 

professionnalisation et une soif de donner le meilleur de soi-même.  

 

Au niveau des jeux des îles, Madame la présidente, nous avons 

commencé la discussion pour la discipline, le marathon dame, la boxe est aussi 

le judo pour que ces événements se fasse à Rodrigues et les discussions vont de 

bon train, Madame la présidente. C’est pour cela qu’au niveau de la dotation 

budgétaire, le chef commissaire pour la première fois depuis l’avènement de 

l’autonomie a mis une somme bien importante, Rs 1 million pour la préparation 

uniquement de nos athlètes. Bien sûr après qu’on ait finaliser sur les 

événements, nous allons procéder avec un plan de fonctionnement, un plan pour 

savoir comment mettre en place, comment élaborer, comment implémenter, 

comment réaliser ces différents événements à Rodrigues. Donc, c’est la 

première nous avons cette dotation budgétaire. Donc, je trouve que c’est un 

geste très important pour nos athlètes qui vont rester dans les esprits. Aussi au 

niveau des inter-îles nous allons faire un inter-île de boxe. Boxe française, kick 

boxing, boxe anglaise. Et pour les nouvelles disciplines, nous allons procéder 

avec le swim run. Le swim run qui va se faire avec la collaboration de 

Rodrigues Trail Association. Nous avons déjà jeté les bases pour les 
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discussions. Ils ont déjà une proposition. Donc, va avoir une discipline mi-

course et mi-natation. Donc, nous allons voir aussi comment implémenter mais 

le comité est déjà mis en place, on a déjà commencé les discussions. Concernant 

d’autres disciplines telles que le tennis de table, le badminton nous allons dans 

les écoles, dans les différents collèges créer des clubs, pourquoi pas organiser 

un inter collèges de ces disciplines parce que nous avons vu un certain manque 

de participation dans ce côté-là. Donc, nous allons aller vers les écoles et en 

plus de ça nous allons vers une campagne de détection de masse pour que nos 

jeunes puissent avoir les facilités qu’il faut.  

 

Alors, Madame la présidente, j’ai parlé du musée, j’ai parlé du musée et 

aussi côté culture, je vais parler de quelques actions phare pour ne pas trop 

m’attarder. Donc, nous avons le projet dictionnaire créole et aussi Revising and 

Ethnographic speficities of Rodrigues. Donc, juste pour vous dire que ces deux 

avancent en bon train. Nous avons rencontré le représentant de l’Université de 

Maurice. Nous nous sommes arrêtées sur la graphiques, l’autographes à être 

adopté avec le Professeur Carpouran et nous allons justement finaliser avec tout 

cela cette année. Donc, il y a des projets dont il faut savoir que ça prenne du 

temps pour être implémenter. Je parle ici, par exemple, de l’institut créole. 

L’institut créole qui va être mis en place très bientôt mais dont nous devons 

commencer maintenant parce que c’est un projet qu’il faut prendre le temps de 

construire et monter, faire des education tour. Trouver la place des enseignants, 

comment attirer les jeunes vers cette institut mais aussi comment créer 

l’environnement qu’il faut pour permettre l’échange entre les différentes îles de 

l’Océan Indien pour que notre créolité soit vraiment mise en avant.  

 

Nous avons aussi le prix littéraire. Le prix littéraire que le Chef 

commissaire a annoncé et ma satisfaction fut grande quand j’ai vu plusieurs 

messages arriver à travers Messenger pour dire comment ils sont contents 

d’avoir une telle mesure. Parce que cela encouragerai beaucoup plus de gens à 

écrire. Il faut noter que nous avons eu plus de 12 livres qui sont parues pendant 

la période 2012 à 2017. Donc, c’est encourageant pour nous de faire un prix 

littéraire. Au niveau des règlements aussi nous avons vu qu’après quinze ans, 

cette année, Madame la présidente, 15 ans de l’autonomie, 15 ans où nous avons 

vu comment les Rodriguais prennent place dans le développement de 

Rodrigues, comment les Rodriguais avancent dans cette autonomie mais surtout 

comment consolider cette autonomie aussi devient une priorité. D’ailleurs, j’ai 

vu un chapitre là-dessus dans le discours budget du Chef commissaire.  
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Au niveau de la Commission des Arts et de la Culture nous allons venir 

de l’avant, Madame la présidente, avec des règlements afin de protéger notre 

Armoirie, notre hymne au Bâtisseur et d’autre symbole importante qui vraiment 

marque la vie de Rodrigues. Pareil comme à Maurice, il y a le Dodo, nous aussi 

nous avons les différentes, nous avons le solitaire. Donc, il faut aller de l’avant 

avec la protection si c’est mort une deuxième fois, il faut encore plus protéger. 

Donc, peut-être vous aller pouvoir nous donner un coup de main là-dedans, pour 

la préservation, pourquoi pas ?  Voilà, donc, pour le Solitaire, tout ça, nous 

allons venir de l’avant avec tous ces projets de règlement et de préservation. 

 

La Commission de l’Art et de la Culture nous sommes dirigés, nous 

sommes guidés par tout cet esprit de préservation mais nous voulons franchir 

une nouvelle étape à travers la professionnalisation. Nous voulons consolider 

l’économie culturelle, consolider le tourisme culturel à travers les événements 

telles que Festival Créole, entre autres et faire en sorte que Rodrigues devienne 

vraiment une île écologique et durable mais qui aussi préserve son âme. 

 

Alors, Madame la présidente, j’aimerai bien pour conclure dire comment 

et combien ce discours du Chef commissaire, le discours budget est innovateurs, 

content ou pas, c’est innovateur. Et d’année en année, nous voyons que ça 

monte, crescendo, ça monte et ça monte. Exactement. Nous voyons que le 

monde change, les défis chance, les gens changent mais nous aussi nous 

changeons et nous adaptons notre politique pour que nous puissions répondre au 

aspiration présente et de notre population. Donc, nous avons, we have set 

reachable goals, we have been through meaningful progress, we have renewed 

energy and confidence, we are working for a brighter future for reaching 

everyone, we pledge, Madam Chairperson, to make the youths our priority 

again for the next five years and on. It is our duty also, Madam Chairperson, to 

ensure that our youths are respected, is given voice, are actors and initiators in 

that economy in that autonomous island of Rodrigues.  

 

In short, Madam Chairperson, as a Regional Government we feel 

accountable to the Rodriguan people, we feel responsible of their future, of their 

well-being and of their progress. And this is why, the people of Rodrigues has 

made the choice of bringing us back this government to lead the country again 

and to take in charge their progress. Allow me in that same breath, to thank my 

staff who has given a great helping hand in elaborating, in constructing all these 

different elements in the speech but also we are implementing the different 

projects of my commission. I thank my colleagues for their valuable support and 

I wish to tell them that it is a great pleasure to be working with you and to be 
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evolving in that team. I wish to thank the Chief Commissioner for his constant 

concerned for the youths of Rodrigues and for the population at large, we thank 

him for his vision, the fight for the autonomy, for all the great actions that are 

being taken. And I lastly, I congratulate you and the Clerk for your new 

responsibilities and I wish you good everyone. Thank you, Madam Chair. 

 

Madam Chairperson:  I suspend the House for one hour for lunch. 

 

At 12.17 p.m. the Assembly was suspended for one hour. 
 

On its resumption at 13.20 p.m. with Madam Chairperson in the Chair. 

 

Madam Chairperson:  Respected Members, I am going to rule on the 

point of order of Minority Leader. As regards, the averments of the 

Commissioner for Youth and Others. Having gone back to the record, I have to 

say the point of the Minority Leader is valid. I am going to ask the 

Commissioner to withdraw those words. 

 

Ms. M.R.L. Edouard:  I withdraw the words, Madam. 

 

Madam Chairperson:  I am issuing a word of caution for Members to 

carefully choose words when referring to other Members’ speech. Thank you. 

Opposition side. 

 

Mr. J. N. Volbert (The Second Local Region Member for La Ferme):  

Madame la présidente, je tiens à vous remercier de m’avoir donné l’occasion 

d’intervenir et adresser cette auguste assemblée dans le cadre du Discours 

Budget 2017-18 pour la quatrième Assemblée Régionale de Rodrigues. Comme 

c’est m’a première intervention dans cette assemblée, je profite pour remercier 

le Mouvement Rodrigues à travers le Leader, Nicolas Von-Mally et toute 

l’équipe, qui m’ont permis de briller les suffrages au nom du parti en février 

dernier dans la région une de La Ferme, sans oublié ma famille qui m’a soutenu 

pendant la campagne électorale, l’électorat de la région une qui nous ont permis 

d’être élu mon colistier, Franceau Grandcourt et moi-même. Je remercie aussi 

mes anciens collègues de la force policière. 

 

Madame la présidente, je me suis engagé en politique pour apporter ma 

pierre à la construction de mon île car je ne pouvais plus continuer à observer et 

analyser une situation politique économique et sociale qui n’en finit pas de se 

dégrader. Madame la présidente, mon discours va être axé sur deux secteurs qui 
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sont dans un état léthargique qui mérite une attention urgente. Donc, le domaine 

de l’agriculture et de la santé, Madame la présidente.  

 

Au niveau de l’agriculture, Madame la présidente, les planteurs font face 

à beaucoup de problème qui se résument comme suit : 

 

1. Leurs terrains ne sont pas clôturés ; 

2. Un manque aigu d’eau et pas de système adéquat pour l’irrigation ; 

3. La mécanisation se fait d’une façon sélective, « bizin get figure pou 

gagne tracteur » ; 

4. Problème de semence dus à la mauvaise gestion de la part de RTMC. 

 

Madame la présidente, je me pose la question qui est en charge de la 

RTMC aujourd’hui ? La réponse est claire. C’est une stagiaire de la 

STM, sans expérience, Madame la présidente.  

 

5. Les planteurs n’ont pas un marcher garanti pour l’exportation de leurs 

produits. 

 

6.  Mauvaise gestion et contrôle phytosanitaire.  

 

 Madame la présidente, que contient ce présent budget pour remédier à 

ces problèmes. Je ne vois rien, rien, Madame la présidente. Auparavant, on 

donnait des sprayeuses. Il y avait une unité de lutte contre les mouches des 

fruits. Aujourd’hui, tout ça a disparu. Le problème de cosni. On a utilisé de 

l’eau de javel, soit disant pour contrôler et éradiquer cela. Qu’est-ce que ça a 

donné, Madame la présidente ? C’est une solution Panadol. Je me demande qui 

a failli, la politique ou l’administratif ?  

 

 Madame la présidente, l’engagement 2, de ce projet présent budget, 

paragraphe 37, stipule : « protéger les terres fertiles ». Qu’est-ce qu’on a vu, 

Madame la présidente ? La terre agricole est servie pour la construction d’un 

collège à Pistaches, détruisant ainsi près d’un hectare d’agrume.  

 

 Je voudrais aussi attirer l’attention sur certaines difficultés que font 

faces les éleveurs. Un service lent et inefficace des vétérinaires. Où est passé le 

fameux one-stop-shop tant promis ? Pas de subsides sur les aliments en période 

de sécheresse. Donne Rs 75, ça jusqu’à l’heure, pas encore trouver. Pas de bon 

approvisionnement en eau, surtout pour la région Ouest et Est du pays.  
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 Les pâturages sont à l’abandon total. Des piquant loulou ont envahi les 

pâturages dans la raison Ouest. Les éleveurs sont dans l’incertitude quant à la 

vente de leurs animaux, de ce fait, l’avenir semble incertain dans ce secteur. Les 

breeding sont dans un état d’abandon total. Où est passé le fameux breeding 

moderne tant annoncé ? Pas de subsides sur les médicaments pour les animaux.  

 

 Madame la présidente, dans son Discours Budget de 2017-1018, le 

gouvernement régional avait énuméré des engagements. Dans l’engagement 6, 

je cite : Promouvoir le bien-être à travers un service de santé rapide et efficace. 

Or on constate que ce service est gravement malade. Ce service est gravement 

malade et dans un état comateux, Madame la présidente. Pour des raisons 

suivantes : 

 

 Actuellement il n’y a pas de service d’urgence et de à l’hôpital de Crève-

Cœur. Pourtant, des personnels, il y en a six au total ont déjà été formé. 

Donc, six male et deux female staff. Le service ambulancier reste encore 

à désirer.  Mais pou sarié mal dirie ek ciment ça OK.  

 

 Le corbillard mentionné dans le Discours Budgétaire 2016-2018. Se fait 

toujours attendre.  

 

 Les 10 appareils de dialyse mentionnait dans le budget 2016-2017, 

encore pé fabriqué ! A moins que je ne sais pas compter, Madame la 

président, il n’y a que quatre. Mo ene parlementaire moi.  

 

 L’achat d’une clinique dentaire mobile pour développer une politique de 

prévention dans les écoles et les villages, zéro. Ça kalité là, wa dire dans 

fim.  

 

 L’acquisition d’un appareil de mammographie pour le dépistage pour le 

cancer du sein mentionné dans le budget 2016-2017, jamais ine trouvé. 

Dépistage pé fer cot mon Père dan Family Planning.  

 

 Le projet du recrutement de 25 médecins de famille n’a jamais été 

concrétisé. San là, miracle. Zis l’effet d’annonce !  

 

 Le projet E-health, qui devrait démarrer on est en 2016, on est en avril 

2017, ce projet devait démarrer à l’hôpital de Crève-Cœur et les centres 
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de santé de la Ferme et de Mont Lubin. Pas kozé, pane trouver même. Zis 

dan fim Dr. House ki nou trouve ça, mo pensé.   

 

 Construction d’un nouveau dispensaire à Baie aux Huitres, fail. Pa même 

ene macadam kine vidé là-bas.   

 

 Je ne vais pas être long. Donc, Madame la présidente, ici se résume 80 % 

des mesures proposées dans le budget 2016-2017, pour le secteur de la santé 

non pas été concrétisé. Madame la présidente, je vois que ce présent budget 

ressemble à tous les précédents budgets de ce gouvernement depuis 2012. C’est 

encore un copy et paste budget.  

 

 Madame la présidente, ce budget va rien apporté de nouveau. Beaucoup 

d’argent certes mais action tigit. Je remercie cette Auguste assemblé de m’avoir 

donné l’occasion de m’exprimer. Je vous remercie pour votre attention. 

 

[Applause] 

 

 Madam Chairperson:  Commissioner for Health and Others. 

 

 The Commissioner for Health and Others (Mr. S. P. Roussety):  
Madam Chairperson, at the very outset, I wish to congratulate the Chief 

Commissioner for his excellent budget 2017-2018, which provide for human, 

economic and social development of Rodrigues.  

 

 Madame la présidente, au début de mon intervention, je voudrais en 

premier lieu remercier le peuple de Rodrigues, en particulier ceux qui ont 

replacé leur confiance en nous pour continuer le bon travail que nous avions 

commencé de 2012 à 2017. La victoire de L’Organisation du Peuple de 

Rodrigues a été sans bavure. Comme toujours … est venu gâchait cette belle 

victoire pour la majorité des Rodrigues. Avec eux nous allons franchir une 

nouvelle étape dans le développement de Rodrigues comme l’indique le thème 

de notre budget. 

 

 Madame la présidente, pour revenir aux déclarations du Minority Leader, 

moi je vois que c’est en 2006 que le starting-block de Champs de Mars qui a été 

transféré à Rodrigues parce que de 2006 à 2012, c'est là où il y a eu que le 

gouvernement est resté stagné non pu rien faire. Vous aviez des cerveaux, 

qu'est-ce que vous en avez fait de ce gouvernement en 2006-2012 ? Mais que 

s'est-il passé le 5 février 2012, si vos cerveaux étaient bien mais le peuple la 
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rejeté parce qu’il n’y avait rien dans les cerveaux. En février 2017, si vous aviez 

envie encore de faire un bon travail, mais là aussi, le peuple vous a rejeté pour 

vous donner ce pouvoir. Quel développement y avait-il à Rodrigues pendant la 

période où le MR était au pouvoir ? Rien, il n'y avait rien comme 

développement. Tout le monde à Rodrigues a vu ce que le gouvernement OPR a 

fait pendant ces cinq dernières années que nous étions au pouvoir de 2012 à 

2017. Même les tourismes mauriciens et les étrangers restent émerveillés sur le 

développement que Rodrigues a connu. Et là, nous allons poursuivre encore ces 

développements. Nous avions franchi plusieurs étapes et une nouvelle étape va 

nous amener plus haut, plus fort et plus visibles dans une année. Et poursuivre, 

Madame la présidente, je vais parler de ces Rs 62 millions que le Minority 

Leader a énoncés dans son discours ce matin. Pour seulement Rs 500 000 a été 

dépensé pour la période 1 janvier 2015 aux 30 juin 2016.  

 

Madame la présidente, le projet de dessalement d’eau a été initié au début 

de notre mandat en 2000, constitué de quatre unités de dessalement à Pointe 

Venus, Baie Malgache, Caverne Bouteille et Pointe Coton pour la somme de Rs 

56 millions. Rs 99.4 millions a été payés aux contracteurs. Ça, je ne sais pas où 

le Minority Leader a eu ce renseignement. Rs 16,536,079 ont été remboursés à 

l'Assemblée régionale comme paiement d'avance avec intérêt. Et le Performance 

Bond a été saisi pour la somme de Rs 15 millions. Les travaux des quatre unités 

de dessalement n’ont pas été abouti dû au mauvaise performance du contracteur. 

Qui a été résilié en février 2015. La Commission de ressources en eau a eu 

beaucoup de difficultés pour la mise en opération des dessalements. Beaucoup 

de problèmes avec les soumissionnaires pour le non-respect des procédures 

d'appels d'offres. Tout était prêt pour l'allocation du contrat pour le dessalement 

de Pointe Coton mais un des soumissionnaires a fait appel à L’Independant 

Review Panel et toutes les procédures ont été annulées. Mais ici je ne vais pas 

me prononcer sur le jugement de l’IRP parce que s’est légale et pour contester 

ce jugement, on aurait dû aller à la Cour suprême, qui aurait pris des années.  

 

Madame la présidente, si on n'a pas dépensé la somme que le Minority 

Leader a énoncé pour les travaux de dessalement c'est dû au procédure de 

Procurement qui est vraiment pesante, non pas seulement pour le projet de 

dessalement, mais aussi pour d'autres projets qu'on a dû relancer en des 

nombreuses occasions pour les autres commissions. C'est Rodrigues qui a 

souffert. 

 

Madame la présidente, encore une fois je tiens à assurer la chambre et la 

population de Rodrigues que tout les procédures ont été suivies dans la 
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transparence. Mais l'épisode la plus triste, Madame la présidente, dans l'histoire 

de dessalement d'eau de mer s'est déroulé quand le Mouvement Rodriguais été 

au pouvoir de 2006 à 2012. Toutes les procédures pour le lancement des appels 

d’offres pour la mise en place d'une unité de dessalement d’eau de mer à 

Mourouk avec la production du 4000 m3 d’eau par jour avec la possibilité de 

produire plus étaient prêtes mais le parti au pouvoir, le Mouvement Rodriguais 

lui, le Leader de la minorité d’aujourd'hui qui était le ministre de Rodrigues au 

gouvernement central et son parti au pouvoir ici, ils ont mis le projet dans au 

placard pour vous montrer qu’il ne travailler pas pour le développement de 

l’eau, qu’il ne travaillé pas pour ce peuple de Rodrigues. Aujourd'hui le 

dessalement de Mourouk aurait dû produire 12000 m3 par jour. Nous au 

gouvernement nous nous tenons à rassurer la population de Rodrigues que les 

travaux de dessalement de l'eau de mer vont continuer. C'est la seule solution 

pour le problème d’eau à Rodrigues.  

 

Et aussi pour revenir au projet du développement du port le Master plan 

préconisé en 2003 entre autre la construction d’un Petroleum Island et des 

travaux majeurs était déjà prêt. Au lieu d'implémenter le Master plan, le 

gouvernement MR a cru bon de revoir le plan et commandité un autre plan. La 

principale recommandation à ce Master plan de 2009, il n'était pas nécessaire de 

construire un nouveau quai. Ça se sont sur papier. 

 

 The Chief Commissioner:  On a point of order, Madam Chairperson. Je 

ne peux pas écouter collègue alors que j’ai écouté en train de faire des 

remarques et parlé ainsi de suite. Nous on voudra écouter notre collègue qui 

parle. Est-ce que je peux vous demandez que de l’autre côté aussi on écoute ce 

que nous disons de ce côté de la chambre.  

 

 Madam Chairperson:  Yes, please Members, I request order for us to be 

able to hear what Members are saying, please. 

 

 Mr. S. P. Roussety:  Merci, Madame la présidente, je reviens au 

développement du port le Master plan de 2003 préconisés entre autres la 

construction d’un Petroleum Island et des travaux majeurs, ce Master plan a été 

rejeté par le gouvernement MR et est à commandité un autre plan. Le plan de 

2009, il dit que ce n’est pas nécessaire de construire un nouveau quai. C’est 

vraiment triste. C’est la vision du MR, Madame la présidente. Nous allons 

présenter le Master plan final en janvier très bientôt. Vous allez voir la 

différence et entre l’écart de vision de l’OPR et le MR. Pour ce qui est du 

Membre Volbert, ça je vais y répondre au fur et à mesure.  
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 I will put emphasis on my intervention today on the main philosophy of 

this Regional Government is aiming at is : la santé et l’amélioration des services 

offerts aux patients pour que la vie de tous les Rodriguais soit meilleure. In line 

with the theme of the budget 2017-2018, Continuons à bâtir l’île Rodrigues de 

nos rêves. The Commission for Health will leave no stone unturned and we will 

take the challenge during the year 2017-2018 to upgrade the services. Les défis 

sont grands. Nous allons apporter un service de qualité aux patients. Notre 

motus est que la santé aille vers le peuple et non le peuple vers la santé. 

 

 Madame la présidente, sous ce présent mandat ma commission a sous sa 

responsabilité le portefeuille de la santé, le développement communautaire, 

l’état civile, le service des pompiers, le judiciaire, le service météorologique, les 

service postaux et les services des douanes.  

 

 La santé est un secteur clé d’une société. Une population en bonne santé 

aide plus efficacement au progrès de la société et de l’économie. Et de ce fait 

nous nous engageons à fournir aux Rodriguais un service de santé digne de ce 

nom, inspirant confiance, de qualité et proche du peuple. Nous allons 

commencer plusieurs travaux comme suit : 

 

 à l’hôpital de crève-cœur les améliorations en cours sont suivantes: 

 

 la conversation de l’ancien salle de maternité en salle de pédiatrie 

qui sera opérationnel très bientôt ; 

 la conversation de l’actuelle salle d’admission pour les femmes en 

salle de chirurgie pour les hommes ; 

 augmentation de la capacité d’accueil en terme de lit à la salle 

d’admission pour les hommes avec sections psychiatriques pour. 

admission des patients avec troubles mentaux 

 vu la manque d’espace à l’hôpital au casualty, la construction de 

trois nouvelles salles de consultations qui seront principalement 

utilisées pour les spécialistes seront en consultation à Rodrigues 

tels que la cardiologie, ophtalmologie entre autres ;  

 il y a aussi la restauration de la section dialyse pour permettre un 

meilleur accueil des patients mais aussi le confort maximum tout 

au long de leur traitement. Tout à l’heure le Membre Volbert a dit, 

il y a seulement quatre mais moi je dis qu’il y a 10. Nous 
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prévoyons de rénover leu laboratoire pour rendre le service plus 

efficace et augmenter sa capacité ; 

 Au service de santé de Mont Lubin, les développements suivants sont en 

cours : 

 iIntroduction d’une X-ray sera très bientôt opérationnel. Les 

techniciens pour la mise en place de cet X-ray machine sont 

arrivés à Rodrigues. 

 une section de laboratoire et ophtalmologie seront aussi 

opérationnelles à Mont Lubin ; 

 la construction d’un nouvel accès routier à sens unique pour le 

déplacement des ambulances et transports des patients. 

 Au centre de santé de la ferme les développements suivants sont en 

cours : 

 

 Rehaussement des capacité médicale et logistique dans des 

différentes sections telles que la pharmacie, section Records, 

dentistes et même les salles d’admission. Il y aura aussi 

l’introduction d’un X-ray department à La Ferme et aussi une salle 

de laboratoire. 

 Nous allons décentraliser les services à Mont Lubin et La Ferme 

pour des patientes qui auront besoin des traitements psychiatriques 

et physiothérapie. Avec le nombre grandissant des personnes 

nécessitant des traitements de cancer, la commission de la santé 

prendra des dispositions nécessaires pour que nos colloques travail 

à plein temps à Rodrigues pour dispenser des soins et pour la 

prévention. 

 Une salle d’opération sera mise en service et de ce fait la présence 

d’un deuxième anesthésiste est nécessaire. 

 

 Madame la présidente, ma commission accueil ce présent mandat de 

mettre à exécution le projet de médecins de famille. Une somme de 25 millions 

a été déjà allouée pour le prochain budget. Ce projet commençait par mon 

prédécesseur Ismaël Valimamode va améliorer le service et sera de proximité 

aux familles Rodriguaise. De ce fait le service hospitalier offert aux Rodriguais 

par les dispensaires sera rehaussé et la visite des médecins plus fréquentes. 

 

 Je tiens à souligner, Madame la présidente, que toujours dans le but 

d’améliorer les services offertes aux Rodriguais, la Commission de la santé à 

durant ces cinq dernières années crée des postes et recruter un Male et un 

Female Nursing Administrator, recruté quatre Male et Female Nursing 
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Supervisor, recruté un Hospital Administrator, un Bio-Medical Engineer 

Technician et huit Medical and Health Officer/Senior Medical and Health 

Officers, recruté deux Ward Managers, recruté dix Midwife, promue 10 

Midwife au rang de Senior Midwife, recruté 20 Trainee Nurses, formait les 

Nursing Officers en service. Aussi dans ce service hospitalier de Rodrigues, 

nous avons introduit le CT Scan, la mise en opération d’une nouvelle salle, donc 

celle de la chimiothérapie, pédiatrie et soins intensifs. Comme j’ai dit tout à 

l’heure, l’unité d’hémodialyse passant de six à dix machines de dialyse.  Former 

le personnel sous le Continuous Development Programme, introduit le Smoking 

Session Clinic, mise sur pied le NCD Unit à Mont Lubin, mise en place des 

programmes de sensibilisation sur les maladies non-transmissibles, soin dentaire 

et HIV. Assurer la présence dans les trois centres de santé de l’île et assurer un 

service dentaire 24 heures tous les jours.  

 

 Le gouvernement OPR a acheté un total de neuf ambulances durant son 

mandat. MR durant son mandat n’a jamais acheté aucune ambulance. Voyez la 

différence, ale vérifier, et assurer la provision de service d’un radiologue et d’un 

cardiologue tous les jours, 24 heure sur 24. Assurer les services d’un Principal 

Technician tous les jours. Prévenus et éradiquer certaines maladies à travers 

l’éducation et le sport. 

 

 Madame, la présidente, au fil des années nous avons noté un changement 

dans les habitudes des Rodriguais, que ce soit en termes, d’activité physique ou 

d’habitudes alimentaires. Ceci va générer un changement dans les types de 

maladies dont souffrent les Rodriguais. Ceci est démontré dans le nombre des 

patients dans les maladies non-transmissibles, tel que le diabète, l’hyper-

tension, cancer et d’autres maladies cardio-vasculaires.  

 

 Madam Chairperson, Health Care is provided through a network of health 

institutions at Queen Elizabeth Hospital, Mont Lubin and La Ferme Health 

Centres and Community Health Centres. Some statistics from January 2015 to 

June are as follows: - 

 

- A total number of 145,945 patients attended out-patients’ services; 

- The number of admission is 19,000; 

- Number of patients on dialysis is 317; 

- Number of laboratory test carried out is 345,005 tests; 

- Number of operation performed 1,905; 

- Number of radiological test is 12,363; 

- Number of cancer patient attending treatment is 300; 



 

 

38 

 

 

/UNREVISED/ 

- Number of patients attending dental services is 16,871; 

- Number of cases sent to Mauritius for specialised treatment is 443; 

- Number of patients attending clinic for non-communicable disease, 

such as diabetes, hypertension, cardiovascular, cancer and obesity is to 

the tune of 3,000 from 2016 to date; 

- Screening programme are carried in schools, site of work and 

community. 

 

 Tout à l’heure avait dit qu’on n’a pas acheté la clinique dentaire mobile 

mais comme je tiens à rassurer le membre c’est que pendant plusieurs sessions 

de formation, d’informatisation au élèves de primaire et secondaire on était fait 

concernant le soin dentaire.  

 

 My commission provided full support to various NGOs, namely, Médecin 

sans Frontière, Médecin Mauricien sans Frontière, Mauritius Heart Foundation, 

Link to Life, Diamond Institute for Diabetes, Switzerland and Blood Donors 

Association. 

 

 Madame, la présidente, de ce fait sont devenus nécessaires pour les cinq 

prochaines années d’implémenter les mesures suivantes : 

 

- De mettre sur pied un registre pour avoir un contrôle sur le nombre de 

patients souffrant d’un cancer et ça nous aurons l’aide du laboratoire 

central de Maurice, de Candos. 

- Avoir en permanence le service d’un cardiologue à Rodrigues. Le 

Cardiac Unit a déjà été mis sur pied mais le nombre des patients ne 

cesse d’augmenter. 

- Augmenter la fréquence des visites des spécialistes à Rodrigues, 

comme le spécialiste pour les soins des oreilles, du nez et de la gorge, 

le ENT, vienne à Rodrigues tous les trois mois, l’ophtalmologue cinq 

fois l’an et d’autres spécialistes avec des interventions chirurgicales à 

faire. 

- Pour un suivi plus fréquent, la Commission aura des discussions avec 

le ministre de la santé très bientôt qui sera en visite à Rodrigues pour 

que les visites des spécialistes soient augmentées en prenant en 

compte que tout se fait à l’hôpital Queen Elizabeth de crève-cœur. 

- Informatiser le service de santé pour plus d’efficacité. 

- Consolider les facilités offertes aux patients nécessitant des soins à 

Maurice ou à l’étranger. 
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- Initier la mise en place d’un département de l’éducation et de la 

sensibilisation des patients et de la population générale sur comment 

prendre soin de sa santé. 

 

 Madame, la présidente, concernant le développement communautaire, la 

commission a œuvré activement pendant ces cinq derniers années pour 

renforcer les communautés villageoises dans les régions à l’échelle des 

collectivités, des conditions requises pour permettre d’une part à chaque 

individu la chance de développer ses potentiels, de pouvoir participer 

activement dans la vie sociale et de pouvoir tirer sa juste part de 

l’enrichissement collectif et d’autre part en la collectivité de progressé 

socialement, culturellement et économiquement. Dans un contexte, d’où le 

développement durable soucieux de justice sociale, nous avons donc, construit 

pendant ces cinq dernières années des centres communautaires à l'Union, 

Coromandel et Pavé la Bonté. Construit des centres communautaires sur une 

base self help à Nouvelle Découverte, Bassin Martin, Citronnelle, Dans Bégué, 

Montagne Fanale et Montagne Tonnerre. Construction de deux maisons 

résidentielles sur une base self help et d’une maisons créoles, la case créole à 

l'Union. Construction d'un lavoir en partenariat avec Kolos Cement Mauritius 

Ltd. à Montagne Charlot. Réhabilitait 20 centres communautaires. Lancé du 

Recognizance of Prior Learning for Social Work Practical Level 1 en 

collaboration … Fund. Équiper toutes les centres communautaires. La 

construction des quatre centres communautaires, à Palissade Ternel, Terre 

Rouge, Petit Gabriel et Accacia ont été déjà démarré, et sera complétée dans la 

prochaine année budgétaire. 

 

 Madame la présidente, le service météorologique a pour rôle de fournir 

des informations exactes en temps opportun pour le bien-être général de 

Rodrigues. La division veut renforcir les capacités des stations pour la 

surveillance du temps et du climat grâce à l’utilisation des nouvelles 

technologies pour le développement socio-économique de l’île. Durant ces cinq 

dernières années la division a bien continué son travail de station 

météorologique mais a aussi met en opération une nouvelle station 

météorologique automatique à Patate Théophile en décembre 2015. 

 

 Une nouvelle station automatique sera construite pendant le prochain 

année budgétaire à Montagne du Sable pour avoir des données plus précis pour 

la région nord de Rodrigues. Le bâtiment to la station météorologique de Plaine 

Corail a été rehaussé par rapport, rehaussé par Airport of Rodrigues Company 

Ltd. Avec l’agrandissement de l’aéroport actuel, il sera donc, nécessaire de 
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transférer l’actuel bâtiment habitant la Station Météorologique à l’aéroport de 

Plaine Corail à un emplacement plus approprier pour une meilleure visibilité. 

 

 Madam Chairperson, the Fire and Rescue Services is established in 

Rodrigues since 1960. Presently, there is only one Fire Station to cater for fire 

defence of the whole island. Our Firefighters improve great difficulties to 

intervene in a reasonable delay outside Port Mathurin in case of fire and other 

calamities. To address this problem, a new fire station will be constructed at 

Mont Plaisir. Work will start before the end of this year. Since the service is 

essential, it is important that they are fully equipped to perform their duties. 

Hence, the following changes have been carried out in the last five years: - 

 

 Recrutement de dix nouveaux pompiers de 2014 à 2016 ; 

 Amélioration de réseau de communication avec l’acquisition d’une 

nouvelle antenne radio pour assurer une meilleure coordination lors des 

urgences ; 

 Formation continue des pompiers au Mauritius Fire and Rescue Service ; 

 Dans le cadre de la campagne de la Fire Prevention et Fire Protection, 

450 visites ont été effectués, 847 Tourists and Trade Licence ont été 

passé en revue. 

 40 Fire Certificate ont été livrés ; 

 568 interventions d’urgences effectués ; 

 

Bientôt, très bientôt l’acquisition des nouveaux matériaux, tel qu’un 

camion d’incendie pour la somme de Rs 20 million. Des pompes d’incendies, 

des raccords d’incendies, des tronçonneuses, des compresseurs de filtration 

d’oxygène, c’est dans le but d’améliorer le service offert à la population. 

 

Madame la présidente, avec ces mesures que j’ai mentionnées, je suis 

sûre et confiant que cette nouvelle étape sera franchie très bientôt pour le bien-

être de la population. Je vous remercie, madame. 

 

 Madam Chairperson:  Deputy Chairperson. 

 

 The Deputy Chairperson (Mr. J. R. Ramdally):  Madame la 

présidente, je vous remercie de m’avoir donné la chance de m’exprimer dans ce 

débat autour du budget 2017-2018 qui de par son orientation et son montant 

démontre le sérieux et la crédibilité du présent gouvernement régional aux yeux 

de l’institution nationale et internationale. J’aimerais d’emblée féliciter le chef 

commissaire pour le premier discours du budget du gouvernement OPR pour 



/UNREVISED/ 
 

 

41 

 

 

cette quatrième assemblée régionale de Rodrigues. Et j’aimerais aussi féliciter 

tous ceux qui ont fait ou qui vont faire leur maiden speech. Suite aux élections 

régionales du 12 février 2017, où cette présente équipe dirigeante a été 

plébiscitée par plus de 56 % de la population, il est clair que la confiance a été 

rétablie avec le peuple. Cinq régions sur six ont été raflées par l’. OPR au 

suffrage direct battant ainsi l’alliance MR/FPR qui se présentait comme 

l’alternance. Le peuple a décidé, ils veulent la continuité pour construire l’île 

Rodrigues de nos rêves et a ainsi rejeté dans 83 % des régions de l’île cette 

alliance. 

 

 Madame la présidente, il est de même pour la confiance entre le 

gouvernement national et le gouvernement régional. Elle se porte très bien. La 

bonne gouvernance et la transparence sont les principes directeurs dans la 

gestion des affaires du pays. Et depuis 2012, la dotation n’a cessé d’augmenter 

et pour cette présente année financière, il y a une augmentation de quelque Rs 

500 millions. Que le budget courant passe de Rs 2.2 millaird à Rs 2.6 pour la 

même période et le budget de développement passent de Rs 740 millions pour 

atteindre un montant totale de Rs 825 millions, soient une augmentation de 

quelque Rs 85 millions. 

 

 Madame la présidente, avec ce budget, ce gouvernement veut mettre en 

avant les capacités des Rodriguais et Rodriguaise à se surpasser et à franchir une 

nouvelle étape de leur épanouissement personnelle et professionnelle. Ce budget 

est le fruit d’un travail de concert avec la société civile, la population et le 

secteur privé. Il traduit bien les aspirations et les attentes comme exprimé durant 

les consultations pré-budgétaire. 

 

 Madame la présidente, je ne peux parler de ce présent budget 2017-2018 

sans mentionné quelques réalisations du budget 2016-2017. En effet dans le 

budget 2016-2017, beaucoup de projets mentionnés ont été complété ou ont été 

entamés. Je vais en citer quelques-uns : 

 

(i) La première phase de la route Le Chou/Soupir ; 

(ii) Les formations, par exemple, le brevet professionnel/agricole ; 

(iii) Le lancement du projet « Ene famille ene bon lacaze », qui se 

poursuit pour ce présent budget 2017-2018. 

  

 Dans le secteur éducatif seulement, Madame la présidente, il y a eu la 

construction des salles additionnelles dans les écoles de Grand la Fouche Corail, 

Mangues, Port Sud Est, Accacia et Petit Gabriel. Il y a eu la construction de 
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trois nouvelle écoles pré-primaire à Montagne Charlot, Montagne Malgache et 

Trèfles et ces projets vont être complétés d’ici peu.  

 

 Pour le secteur de l’éducation primaire, il y a eu la construction d’une 

école communautaire à Anse Quitor et le rehaussement des écoles du 

gouvernement de Marc Étienne et celle de Port Sud Est entre autres.  

 

 Et pour le secondaire, il y a eu la construction d’un collège à Pistaches. 

La construction d’une salle polyvalente au collège de Le Chou pour la pratique 

du sport, des loisirs et des activités éducatives. Dans une campagne électorale, 

le peuple choisisse ces représentants par rapport à ce qu’il propose dans son 

manifeste électoral.   

 

 Madame la présidente, pas moins de 15 parmi les 20 mesures proposées 

sont déjà adressés dans ce premier exercice budgétaire. Quelques-uns de ces 

mesures sont : 

 

 Le paiement des frais pour l’enregistrement à l’université. Ce 

budget prévoit de maintenir toutes les facilités en terme 

d’allocation mensuelle et frais d’examen pour les étudiants de post-

secondaire. Il est prévu aussi de payer le frais d’entrer et les frais 

d’enregistrement pour un montant maximal de Rs 25,000 pour la 

première année pour tous les jeunes Rodriguais admis dans des 

universités et institutions technique. Il y a aussi dans ce budget, la 

mise à la disposition des étudiants à Maurice, 48 chambres 

additionnel avec l’ouverture au mois de juin du Rodrigues Student 

House à Vacoas ; 

 

 Une autre mesure proposée était « Ene laptop pou chaque étudiant 

kip é ale l’université ». Dans ce présent budget, il est prévu de 

donner à chacun de ces jeunes étudiants de première année un one-

off grant de Rs 20,000 pour l’achat d’un laptop ; 

 

 En ce qui concerne la subvention sur l’achat des moteurs pour 

encourager la pêche hors lagon, dans ce budget il est prévu 

d’inciter le secteur privé à développer la pêche hors lagon en 

subventionnant la concurrence mentionnant l’achat des moteurs à 

moitié prix pour quelques 100 pêcheurs ; et 
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 Ene toilette et salle de bain pour chaque famille. Il est aussi prévu 

de mettre sur pied un Basic Sanitation Scheme pour permettre aux 

familles dans le besoin de construire une toilette et une salle de 

bain et pour démarrer ce projet quelque 100 familles bénéficieront 

d’une subvention maximale de Rs 50,000 chacun. 

 

 Madame la présidente, un budget n’ai pas shopping list qui dois satisfaire 

le besoin individuel de chaque personne. Le budget doit être un exercice qui 

œuvre à servir vraiment le bien commun. Il faut prendre le temps de réfléchir 

avec la population pour arriver à déterminer les besoins prioritaires auxquels il 

faut répondre pour permettre à l’ensemble des personnes, des familles et des 

associations, toutes communautés confondues d’améliorer leur condition de vie, 

de s’épanouir dans la société et de participer activement à leur propre 

développement humain. Ce service du bien commun, demande à chacun de 

s’engager sérieusement à chercher le bien de l’ensemble de la société 

Rodriguaise dans un réel esprit de solidarité. C’est dans cette perspective que ce 

budget invite le peuple de Rodrigues à franchir une nouvelle étape dans son 

développement. Ce thème porte en lui répond en lui, la volonté de ce présent 

gouvernement a d’inclure tout le monde dans le processus de développement 

pour créer cette île Rodrigues autonome. Après cinq ans au pouvoir l’équipe 

dirigeante est mieux armé pour s’attaquer aux défis qui nous guettent. C’est 

dans ce sens qu’une approche intégrée sera adopter pour résoudre les problèmes 

dans divers secteurs tout en ayant en tête la préservation de l’environnement 

pour un développement économique, sociale et culturelle durable. Je vais 

utiliser le Family Farm Project pour donner un peu plus de détails sur cette 

nouvelle l’approche. C’est un projet, le Family Farm Project qui vise à 

augmenter la production des produits comme les limons, le piment, l’oignons et 

les haricots et en même temps à améliorer la qualité de ces produits, à les 

transformer et à les exporter pour augmenter le PIB de notre île. 

 

 Madame la présidente, à Rodrigues, beaucoup de produit sont 

transformés avant leurs transformations. Aujourd’hui, lorsque nous voulons 

exporter des produits transformer, nous faisons face au manque de matière 

première sur le marché. Les menaces et défis auxquels nous faisons face 

donnent des indications claires qu’il est grand temps de changer d’approche. En 

effet, Madame la présidente, le secteur agro-processing contribue non 

seulement à l’économie de l’île mais aussi à construire l’image de Rodrigues 

comme une destination touristique unique et attractive. La production et la 

transformation reste intimement lier. Pour que le secteur de la transformation se 
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développe en un pilier majeur de l’économie de Rodrigues, la production doit 

suivre. 

 

 Dans ce présent budget provision est faite en rapport au Family Farm 

Project pour une meilleure collaboration entre la Commission du 

développement industrielle et la Commission de l’agriculture. Toute une série 

de capacity building pour les entrepreneurs qui sont pour la plupart du temps 

des femmes qui veulent vraiment s’investir dans leur projet et aussi prévue. 

Quelques 75 PME peuvent être créer dans un tel projet. Un partenaire, comme 

le Centre Agricole Frère Remi, un centre vocationnel, sera d’une grande utilité 

et sera féliciter pour son expérience dans le domaine de la production. Le choix 

des bénéficiaires doit être faite d’une façon méticuleuse en se basant sur 

l’expérience, la capacité d’innover et leur intérêt à grandir. Le marcher doit être 

assurer à travers le RTMC. N’oublions pas, Madame la présidente, le projet de 

mise en place du conseil économique et sociale qui sera une vraie plateforme 

pour la participation démocrative. La participation de tous contribuera 

indéniablement, Madame la présidente, au développement du Rodriguais qui 

constitue la base même de l’engagement politique de l’OPR envers le peuple de 

Rodrigues. 

 

 Madame la présidente, ce sont là quelques points qui définissent cette 

nouvelle approche et cette approche sera étendue à tous les projets de ce présent 

gouvernent régionale. 

 

 Dans un autre volet, j’aimerais parler de la Région 3. Madame la 

présidente, nous nous réjouissons du soutien qui nous ont été accordé dans le 

Région 3. Plus de 59% des votants nous ont fait confiance, moi et Franchette 

Gaspard-Pierre Louis. Je vais faillir à mon devoir si je ne cite pas quelques 

mesures qui touchent ma région dans ce présent budget. Ils sont entre autres : 

 

 La mise à la disposition des entrepreneurs des infrastructures de qualité 

avec la construction d’un incubateur à Anse Baleine et deux nouveaux 

Stop Shop à Port Sud Est. 

 L’aménagement du terrain de football à Mourouk et Ste. Famille et j’en 

suis ravie que provision a été faite pour ces projets car très demander par 

les habitants de ces régions. 

 

 Madame la présidente, le secteur du secondaire sera aussi doté de 

nouvelle infrastructure. Le gouvernement investira dans la construction d’un 

nouveau collège à Songes. Le projet, Family Farm Project se poursuivra avec la 
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collaboration du Centre Agricole de Frère Remi dans le village de Ste. Famille, 

entre autres. Pour soulager les pompiers qui éprouvent beaucoup de difficultés à 

intervenir dans un délai raisonnable lors des catastrophes en dehors de Port 

Mathurin. Il est prévu dans ce budget, la construction d’un nouveau quartier 

général à Mon Plaisir qui va démarrer avant la fin de 2017. Il y a aussi la 

construction de la route de Montagne Malgache/Port Sud Est et la réhabilitation 

de la route Songes/Rivière Coco. 

 

 Madame la présidente, le mesure concrète et innovante annoncer dans ce 

présent budget répondront sans nul doute au défis aux transformations 

économiques et sociales de Rodrigues. Ainsi donc, ce budget vise à consolider 

d’avantage l’autonomie de Rodrigues à travers la transmission de l’esprit de 

l’autonomie dans la population. Je lance donc, un appel à la population pour 

prendre avantage des mesures annonçaient pour que nous puisons franchir cette 

nouvelle étape du développement de notre pays. Merci, Madame la présidente. 

 

 Madam Chairperson: Third Island Region Member. 

 

The Third Island Region Member (Mrs. M. T. Agathe, PMSM):  M. 

la présidente, pour ma toute première intervention à cette quatrième assemblée 

régionale de Rodrigues, en tant que femme je tiens à vous féliciter, M. la 

présidente, pour votre élection comme première femme présidente de cette 

auguste assemblée. Je voudrais aussi émettre le souhait que bien qu’il n’y a que 

quatre femmes élues au sein de cette assemblée que nous donnions le meilleur 

de nous-mêmes chacune dans son rôle spécifique pour montrer à notre peuple, à 

la république, au monde que ce n’est pas la quantité qui compte mais bien la 

qualité. La femme Rodriguaise, M. la présidente, a toujours eu une place 

prépondérante dans le développement de l’île Rodrigues. C’est donc, à nous 

Mesdames, les élus du peuple de garder cette image. M. la présidente, je tiens 

aussi à féliciter tous les membres qui font leurs premières entrées au sein de 

cette assemblée. Je souhaite c’est que tous les élus qui ont prêté serment le 18 

février garde toujours en mémoire et en pratique cette phrase que nous avons 

tous juré, je cite : « I will bear true allegiance to Rodrigues and conscientiously, 

impartially and to the best of my knowledge, judgment and ability discharge the 

duties and responsibilities that I am now about to assume», fin in de citation. 

M. la présidente, tout un chacun de cette chambre conviendra avec moi que si 

nous tenions tous notre engagement comme cité plus haut cette quatrième 

assemblée régionale de Rodrigues marquera d’une pierre blanche l’histoire 

politique de notre pays. Le 12 mars à l’occasion de la fête de l’indépendance, le 

thème était : travaillons main dans la main. Et, le Chef commissaire avait fait 



 

 

46 

 

 

/UNREVISED/ 

un pressent appel à la réconciliation. C’était vraiment un grand slogan mais, 

Madame la présidente, jusqu’à quand le people de Rodrigues va continuer à 

vivre avec des grands slogans et flatteries car tout récemment les habitants de 

Rivière Banane ont vécu une des plus grandes discriminations concernant la 

distribution d’eau par citerne ou seulement certains de ceux du parti au pouvoir 

ont pu bénéficier de cette d’enraie qui devient ci rare mais combien vital. Si 

l’opposition n’avait pas intervenu la situation aurait tourné à la catastrophe car 

d’après moi, il n’y a pas assez de control sur certains Public Officers qui ont la 

tête brûlée.  

 

Maintenant, Madame la présidente, je voudrais réagir par rapport au 

discours programme en lien avec le discours budget que le Chef commissaire 

avait présenté. Tout d’abord, comme nous vivons dans une démocratie, Madame 

la présidente, plus d’un ne comprend pas toujours pour quoi cette chambre ne 

s’est pas réuni pour commenter ces discours programme surtout avec notre 

démocratie on a trouvé bon d’ajouter un adjectif qui fait tant la fierté de certain. 

Ici à Rodrigues ne vivons pas seulement dans une démocratie mais, Madame la 

présidente, dans une démocratie participative, s’il vous plait. Si nous voulons 

vraiment travailler main dans la main, il est impératif de prendre en 

considération l’avis des autres car, Madame la présidente, il n’existe pas encore 

et il n’existera jamais cette personne qui croit et qui croira tout savoir pour 

diriger tout le monde à lui tout seul. Qu’est-ce que ce budget vient concrétiser 

pour Rodrigues si ce n’est que cette fameuse subvention sur les couches pour 

adultes qui à d’ailleurs causer tant de réaction dans cette chambre et dans le 

public. 

 

 

 Madame la présidente, c’est vrai que ce budget a connu une hausse mais 

n’est-ce-pas la suite normale des choses car le coût de la vie augmente 

drastiquement de jour en jour. Et quotidiennement nous avons à faire face au 

nouveau défi tel que le changement climatique et tout récemment la fièvre 

aphteuse qui a mis à genou plus d’un. Ce budget, c’est un budget réchauffer et 

un budget copy and paste car celui de l’an dernier n’a pu être complété même 

pas à moitié. Je souhaite, Madame la présidente, que ce gouvernement sera faire 

bonne usage de cette augmentation financier et réalisera les mesures 

annonçaient. 

 

 Par rapport à la famille, cette stabilité, autorité et pouvoir restera sur 

papier tant que cette haine tant propager par ce gouvernement pendant la 

dernière campagne électorale continue. Madame la présidente, j’ai été et restera 
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témoin et victime de cette haine qui a été si accentuer dans la Région 6. La 

devise de certain a été de diviser la famille à n’importe quel prix pour garder le 

pouvoir et manipuler les pauvres, les faibles. Il est impératif, Madame la 

présidente, pour ce gouvernement de consacrer et mettre l’accent sur ce thème. 

Eliminons la haine et la violence pour l’avancement des familles Rodriguaise 

dans leur programme formation s’ils veulent vraiment que notre société 

progresse positivement. Les familles Rodriguaises ne pourront plus vivre avec 

des slogans et des belles paroles, tels que, travaillons main dans la main, 

Rodriguais to capave, I love Rodrigues ou encore franchir une nouvelle étape 

sans action parlante et transparente pour la consolidation de notre société. 

 

 Concernant les personnes âgées, Madame la présidente, les personnes 

âgées et les personnes handicapées, je voudrais faire ressortir cela : Il est 

impératif d’apporter un remaniement au sein de cette cellule, d’ail Daily Watch. 

Pourquoi ? Tout simplement parce que certains membres de cette cellule, je dis 

bien certains membres de cette cellule, d’ail Daily Watch ne maitrise pas bien 

leur rôle. Je parle en connaissance de cause.  

 

 Madame la présidente, car bien souvent quand un cas de maltraitance est 

rapporté certains membres de l’ail Daily Watch préviennent … du cas rapporter. 

Et, quand l’autorité se fait un devoir pour aller rendre visite à ces personnes 

âgées qui subissent parfois des graves cas de maltraitance cela ne sert plus à rien 

et ainsi le public ne voit pas l’importance de rapporter d’autre cas. Ce serait bon 

aussi de savoir qui fait le suivi sur les cas de maltraitance contre les handicapés 

aussi. Je pense aussi, Madame la présidente, que les personnes souffrant de 

grosses handicapes ou alités devraient elles aussi, au même titre que les adultes 

bénéficier d’une subvention sur les couches. Madame la présidente, concernant 

les femmes, je souhaite et espère que non-seulement ce gouvernement veillera à 

promouvoir l’égalité des sexes mais surtout ne pas créer de discrimination entre 

les femmes elles-mêmes et que les facilités destiner aux femmes seront octroyer 

équitablement.  J’espère aussi que ces fameuses 25 femmes qui recevront un 

booster grant se fera sur une base de mérite et non pas sur une base de 

récompense par rapport à leur participation dans la dernière campagne 

électorale.    

 

 Pour terminer, Madame la présidente, je voudrais dire un mot sur nos 

jeunes poursuivant leur étude à Maurice. Nous savons tous le refus de la 

création d’une université à Rodrigues qui a fait couler beaucoup d’encre. N’est-

ce-pas pour se racheter que tous ces mesures annonçaient dans ce présent 

budget dans ce secteur ont été élaborer. Je n’en dirai pas plus mais attendons 
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pour voir. Merci, Madame la présidente, merci pour l’écoute et merci à vous 

tous.  

 

 Madam Chairperson:  Second Local Region Member of No. 2. 

 

 The Second Local Region Member of Maréchal (Mr. J. N. Nemours):  

Madame la présidente, permettez-moi d’abord de profiter de cette occasion pour 

vous féliciter ainsi que Melle. Legentil pour vos nominations en tant que 

garantes des principes régissant cette auguste assemblée. 

 

[Applause] 

 

Cette assemble qui fait la fierté d’un peuple depuis son installation en octobre 

2002. Et c’est la première fois que deux femmes se retrouve à la tête de cette 

institution. Et, cela a été toujours la devise du Chef commissaire et son équipe 

placer la femme au cœur de toute développement. L’exemple est là. Regardez 

de ce côté de la chambre et si vous jetez un coup d’œil de l’autre côté, faite 

vous-même le calcul la différence qu’il y a en terme de gente féminine. 

Congratulation to you and good luck in your career.  

 

 Madame la présidente, l’autonomie de Rodrigues est le fruit d’un long 

combat mener par un grand visionnaire, un vrai leader charismatique qui 

connait vraiment le sens de la politique pour la liberté de l’homme. Je cite le 

Chef commissaire, Serge Clair, GCSK. Je félicite mes collègues du parti qui ont 

parlé avant moi et qui ont positivement contribuer à ce débat budgétaire comme 

des parlementaires professionnelles, respectueux, discipliner, responsables, 

déterminer en qui nous plaçons notre confiance. Et, je suis sure qu’ils feront le 

maximum pour deliver the good.  

 

[Applause] 

 Madame la présidente, je suis fier en tant que jeune et nouveau 

parlementaire de cette assemblée de participer à ce débat pour mon premier 

baptême de feu. Et là, je remercie mon leader aussi bien que toute l’équipe de 

mon parti et mon électorat de la Région 2 de m’avoir donné cette chance. Je 

vous remercie encore une fois mes chers collègues. Nou pas pou laisse zot 

tombé a auken moment. Nou la pou servi le peuple et non pas pour nous servir. 

 

[Applause] 
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Justement, Madame la présidente, je me tourne vers ce grand homme pour lui 

dire merci d’avoir donné l’avis politique à tous ces membres présents ici. Même 

si certains n’ont pas la reconnaissance et la volonté de l’admettre. L’histoire 

retiendra le bilan satisfaisant de ce gouvernement sur tous les plans pendant ces 

cinq dernières années. Je cite là quelques exemples : la bonne gouvernance, la 

lutte contre la corruption, la lutte contre la pauvreté et la création d’emplois, 

entre autres. Notre équipe veut au préalable créer la confiance et à attirer les 

investisseurs. La population dans tout son ensemble est derrière ce 

gouvernement. La preuve est là. Les élections du 12 février dernier en témoigne. 

Le peuple nous a plébiscité en nous donnant un nouveau mandat pour les 

prochains cinq ans. 

 

[Applause] 

 

Comme vous savez, Madame la présidente, la victoire a été écrasante … 12 

zéro. Pisso ! Pisso! Madame la présidente, le discours budgétaire présenté par le 

Chef commissaire le 31 dernier est innovateur, ambitieux et à mon avis un des 

meilleurs que l’assemblée régionale ait connu depuis son existence et là je 

félicite Serge Clair, mon leader pour sa vision, son engagement, son courage, 

son savoir-faire et ces préoccupations le plus profonde pour Rodrigues et son 

peuple. You are the King of Rodrigues.  

 

[Applause] 

 

Le thème du budget « franchin une nouvelle etape » est porté vers l’avenir et 

aussi faire appel à chacun de nous dans la consolidation, la construction et la 

réussite de notre île Rodrigues autonome. Continuons à bâtir l’île Rodrigues de 

nos rêves. Madame la présidente, l’exercice de ce budget donne un véritable 

espoir à toute la population. Avec toutes ces mesures phares annonçait dans ce 

budget Rodrigues devient un chantier de développement majeure tel que 

l’extension de la piste d’atterrissage de Plaine Corail, le Master Plan pour le 

port, l’aménagement d’un port de pêche à Pointe Monier. Un marcher à Grand 

la Fouche Corail, un espace vert à Rivière Coco et des abris bus à travers l’île. 

Là, je crois qu’il faut importer la manœuvre pour faire avancer ces travaux. Au 

niveau de l’OPR nou pa fer politique partisane mais nous regardons ceux qui 

sont dans le besoin le plus nécessiteux. Nous sommes des humains, nous allons 

travailler pour les ti dimune. Madame la présidente, il s’avère que ce budget 

reflète l’engagement de ce gouvernement de protéger, formaliser et créer des 

emplois durable et décent. Un budget pourvoyeur d’emplois directe et indirecte. 

Cette exercice que nous sommes en train de débattre en ait la preuve. 950 
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emplois seront créés, c’est un chiffre réalisable durant cette année financière. Ce 

qui vise à réduire le taux de chômage et par ricochet combattre la pauvreté sans 

pour autant le peuple dans l’assistanat comme la ci bien fait certain quand ils 

étaient au gouvernement pendant la période 2006-2012 pour essayer de rester 

accrocher au pouvoir. C’est un budget social. Je dirais même familiale qui 

prépare un avenir meilleur pour nos enfants, nos jeunes, nos femmes, nos 

entrepreneurs, nos sportifs, nos artistes entre autres à travers une gamme de 

formation pour favoriser une culture d’entreprenariat et d’excellence. Madame 

la présidente, à mon avis ce budget est un chef œuvre d’un grand patriote et 

d’un grand visionnaire sans précédent.  

 

 Madame la présidente, concernant le secteur de l’eau, c’est un secteur 

décisif dans l’action gouvernemental de l’OPR. Les deux stations de 

dessalements d’eau de mer dont l’une à Caverne Bouteille ont été bien accueilli 

par toute la population comme une bouffé d’air frais surtout dans les régions 1 

et 2, qui sont connus comme des régions les plus sèche de l’île. Avec ce 

nouveau budget ce gouvernement va investir massivement pour développer 

d’avantage ce secteur. Je remercie l’Adjoint au Chef commissaire d’avoir pris 

cette bonne mesure pour la construction d’un réservoir de 1000 m3 dans la 

région de Corail et Mt. Cabris Ouest et d’installer plusieurs fontaines publiques 

à travers l’île. Bravo, le commissaire Lisette. 

 

[Applause] 

 

Croyez-moi, Madame la présidente, le peuple verra le fruit d’un engagement 

politique sans précédent dans la production et la distribution d’eau dans les 

années à venir. 

 

 Madame la présidente, c’est notre gouvernement qui a la vision et la 

ferme volonté de résoudre ce problème car notre devise dans ce secteur et l’eau 

pour tous. Une fois par semaine d’ici 2022 et nou pou rési fer li. Le 

gouvernement OPR veut adopter un service de qualité et de proximité. Comme 

vous avez pu constater provision est fait dans ce présent budget pour 

décentraliser le service de la NTA et ce sera désormais une réalité d’ici fin 

décembre, début janvier. Des guichets seront installer à La Ferme et Malabar 

respectivement. Quel ouf de soulagement pour les propriétaires de véhicule. 

Concernant la formation, Madame la présidente, nous réjouissons que notre 

gouvernement à toute une gamme de formation pour toute les couches de la 

population surtout pour nos jeunes aspirants entrepreneurs pour qui nous 

voulons être des facilitateurs afin qu’ils puissent déboute lor zot deux lipié. Je 
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constate aussi qu’un gros travail a été abattu dans ce sens. En passant, je félicite 

la commissaire de la Femme et du Bien-être de l’Enfant, Mme. Franchette 

Gaspard-Pierre Louis, qui a eu l’idée innovatrice d’inclure dans ce présent 

budget pour la mise en œuvre d’un incubateur à Anse Baleine qui va permettre à 

nos entrepreneurs à valoriser leur savoir-faire de nos produits locaux. 

 

[Applause] 

 

Nou la pou valorise dimune sans guette figure. 

 

 Madame la présidente, d’autre projet innovateur annonçait dans ce budget 

vont au secteur de la santé. On note l’aménagement d’une nouvelle salle 

pédiatrique à l’hôpital de crève-cœur qui sera opérationnel très bientôt. Un 

projet survenant comme un grand soulagement pour les mamans. Et, il est clair 

que ce présent gouvernement se met au service du peuple. Autre fait marquant, 

c’est l’entrer en opération de l’unité de radiographie de l’hôpital de Mont Lubin 

pour très bientôt. L’équipe gouvernemental veut introduire les concepts 

médecin de famille au lieu de courir vers les hôpitaux pour avoir une bonne 

santé, c’est le service qui viendra vers le patient. Madame la présidente, c’est 

une très bonne mesure entrepris par le commissaire Roussety. Nous lui 

félicitons et lui dit un grand merci. Madame la présidente, en ce qui concerne la 

jeunesse et le sports, Rodrigues a été pendant longtemps la pépinière de la 

république de Maurice. Et, là je pense à nos amis qui a brillamment marqué 

leurs empreintes et qui resterons graver dans le monde sportif. Là, je cite 

quelques noms de ces grands hommes et femmes : Jean Marc Ithier, Eric 

Milazar, James Agathe, Bernadette Ravina, Antonio Félicité, Christiane 

Legentil, Henri Spéville et Daniel André. La liste est longue. 

 

 Durant cette année financière ce gouvernement capitalisera sur la 

professionnalisation du sport roi, c’est-à-dire, le football et le basketball. Et, tout 

cela sera possible grâce au High Level Sports Scheme que le gouvernement 

mettra en place dans ce présent budget.  

 

 Je salut de passage la Commission Rose de Lima Edouard pour son 

courage et sa détermination de rénovation la piscine de Maréchal et la rendre 

opérationnel au cours de cette année. Thank you, Mrs. Edouard for this 

courageous initiative. 

 

[Applause] 
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 Je suis sûre que les jeunes et les sportifs en générale vont se réjouir 

davantage avec la nouvelle structure moderne que le gouvernement va mettre à 

exécution très bientôt. Là je cite, le stade de Roche Bon Dieu, terrain de foot à 

Roseaux, etc.  

 

 Concernant la pêche et l’environnement. Madame la présidente, ce 

secteur est générateur d’emploi et de revenue pour beaucoup de famille. 

Cependant, il est primordial de protéger et de sauvegarder nos ressources 

marines. Madame la présidente, sincèrement je félicite le commissaire de la 

pêche et de l’environnement, M. Richard Payendee pour avoir pris cette 

décision très courageuse. Je parle ici de la fermeture de la pêche à l’ourite. Cette 

décision a vu l’implication des pêcheurs pour pratiquer d’autre activité 

économique tel le nettoyage et embellissement de leur village, créer plus 

d’espace pour l’agriculture, les pâturages et le reboisement des forêts. Avec 

cette nouvelle exercice budgétaire, mention est fait pour que 100 pêcheurs 

bénéficieront d’une subvention de 50% pour l’achat d’un moteur. Monsieur le 

commissaire ou pé gat bien sa bane pêcheurs là. 

 

[Applause] 

 

 Madame la présidente, dans les jours qui viennent vous verrez que le 

secteur agricole de même que l’élevage connaitront des grands développement 

d’envergure à travers des schemes innovant qui a été inclus dans ce budget. 

Concernant la planification des terres et l’allocation des baux, Madame la 

présidente, certaines personnes ont semés la zizanie faisant croire à la 

population le mensonge que Serge Clair pa pou donne bail. Mais ils ont reçu 

une claque magistrale en apprenant que plus de 3600 baux ont été alloué. 

 

[Applause] 

 

La partage des terrains pour des besoins commerciales et industrielles sont en 

phase de finalisation par des arpenteurs privés et seront ensuite octroyer. Cette 

exercice est désormais plus rapide grâce au mesure mise en place par notre 

gouvernement et d’autre annonçaient dans ce présent budget en mettant en place 

le LAMS, Lands Administration Management System.  

 

 Concernant le logement, Madame la présidente, la population accueil 

avec fierté l’annonce de 450 unité de logement décent. Ce type de logement que 

cette gouvernement a mis sur place est une première dans la république. 56 

bénéficiaires ont déjà reçu leur offre pour démarrer leur construction. 100 autres 
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seront finaliser d’ici juin 2017. Ce budget prévoit aussi une dotation de Rs 5 qui 

seront mise à la disposition de 100 familles sous le BSS, Basic Sanitation 

Scheme pour la construction des toilettes et des salles de bain. Bravo au 

commissaire Baptiste pour ces grandes mesures. 

 

[Applause] 

 

 Comme annonçait dans notre manifeste électorale notre équipe met à tout 

en œuvre pour respecter les valeurs et la dignité de l’homme Rodriguais. A 

innover en prévoyant d’inclure des toilettes, une cuisine et une salle de bain 

dans le nouveau plan qui vient insuffler un nouvel élan au programme de 

logement à Rodrigues. Dorénavant ce gouvernement est déterminé à combattre 

la pauvreté et à augmenter la qualité de la vie de la population tout en leur 

offrant un meilleur assainissement pour moins de précarité. Aucun autre 

gouvernement n’a donné autant de considération a la couche la plus fragile de la 

population Rodriguaise. Et kan nou dir nou fer.  

 

 Madame la présidente, comme annonçait dans notre programme 

quinquennale 2017-2022, le gouvernement OPR va tout mettre en œuvre pour 

honorer son engagement vis-à-vis de ce peuple. Là ce que vous êtes en train de 

voir dans ce présent budget ce n’est que le début. 

 

[Applause] 

 

Imaginez-vous, de ce qui va se passer dans les années à venir. Propre. 

 

[Applause] 

 

 To conclude, Madam Chairperson, this budget has been well taken by my 

electoral region, that is, Local Region 2. In the market while walking in town 

and villages and among people in general we note a feel good factor and 

relieves and smiles are visible on Rodriguan faces everywhere where you go. 

 

 Madame la présidente, I call upon everyone of good faith to join us in our 

mission to further boost up the development of our island. I am convinced that 

people will respond favourably. Continuons à bâtir l’île Rodrigues de nos rêves. 

Vive le Chef commissaire, Serge Clair, vive le gouvernement régional, vive 

Rodrigues. On these words, Madam Chairperson, I thank you for your attention. 

 

[Applause] 
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 Madam Chairperson:  Anyone from Minority side? 

 

 The Fourth Island Region Member (Mr. J. R. Augustin):  Madame la 

présidente, je voudrais premièrement remercier mon leader, le Minority Leader, 

Nicolas Von-Mally, le dirigeant du mouvement Rodriguais et notre électorat qui 

nous a fait confiance et qui surtout m’a permis d’être membre de cette auguste 

assemblée. Ainsi me donnant l’opportunité de participer et d’apporter ma 

contribution pour l’amélioration du bien-être de la population. 

 

 Madame la présidente, je remercie mes collègues qui ont brillamment fait 

leurs exposés avant moi dont le Minority Leader, Nicolas Volbert et Marie 

Thérèse Agathe. Je ne pourrais pas commencer mon intervention sur le budget 

sans parler des dernières élections régionales de 2017. 

 

 We have just been through an election that cannot be compared to other 

elections. We never realized that one day Rodrigues could have entered in such 

a state. False promises have been made to the population and we wonder if it 

could all be implemented. There were allegations that some electors had to give 

up their identity cards and the promise that they will rewarded financially after 

they had voted for the OPR party. We have also witnessed with our own eyes 

how animal feeds were being distributed to electorate in ambulance belonging 

to the state. Many streets were blocked at night by political agents especially on 

the eve of the elections to prevent electors leave their home at night. Now that 

the outcome is known and the representation system has enable our party 

members to be represented adequally, we will play the game for which we are 

here more seriously and with devotion. Let me quote from Shakespeare – 

Macbeth: What’s done cannot be undone. Unquote. But we will now fight 

against all kinds of injustice and concurrently ensure that the financial and 

physical resources that have been put at the disposal of our island are used 

efficiently and effectively for the benefit of our population as a whole. 

 

 Since my election as a member of this assembly, I have gone through the 

report of the Director of Audit on the account of the Rodrigues Regional 

Assembly for the eighteenth months’ periods, 1st January 2015 to 30th June 

2016. It was the report that showed how the Commission has been mismanaged 

for the period January 2015 to June 2016. I am really surprised by the contents 

of that document and I will make it a duty to ensure that we will take necessary 

actions to ensure that similar mismanagement do not recur at least over the next 

five years. 
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 Madame la présidente, I will focus my intervention on: 

 

(a) Airport development and the tourism industry; 

(b) Environment; 

(c) ICT; and 

(d) Sports 

 The Chief Commissioner of Rodrigues presented a 36-page budget 

speech, mainly in French and two sentences in English. He states this assembly 

resolve that for the purpose of Section 44(1) of the Rodrigues Regional 

Assembly Act there is approved the Draft Estimates of Recurrent Revenue, 

Recurrent Expenditure, Capital Revenue and Capital Expenditure for the 

financial year ending 30th June 2018. 

 

 Madame la présidente, no information is given on capital revenue and 

recurrent revenue while a budget speech must present revenue and expenditure 

measures. Everyone should have been surprised that the Chief Commissioner 

did not present any information on recurrent and capital revenue and instead 

presented an expenditure budget listing down how state grant money will be 

spent. This is a very bad practice and unethical. The Chief Commissioner did 

not give any information on the amendments that he will propose. His 

performance instant of law making a regulation formulation has been poor 

though evidence states that most of the RRA Regulations were promulgated 

when he was not the Chief Commissioner. I will now go to airport development 

and tourism industry. 

 

 Tourism is a major pillar of our economy and many households depend 

on this sector directly and indirectly to earn a decent living. The sector reminds 

me of the people who has invested their wealth and savings in accommodation, 

vehicles, restaurants, taxis and others. Many workers earn a living from this 

productive sector of our economy. Our tourism industry needs more serious 

consideration and same must be linked to the airport development project. It is 

through the airport that tourists come to Rodrigues. It is unfortunate that till now 

only ATR 72 can land in Rodrigues when Air Mauritius can fly bigger 

underutilized aircrafts to the island and cannot do so due to the runaway length 

limitations. The development of the airport was and is still important for the 

development of the tourism industry and enough attention has not been afforded 

to it. We must regret that we have accumulated almost five years’ delay in the 

execution of the runway extension project. The project was thought of a national 

government programme when Mr. Nicolas Von-Mally joined the government as 
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Minister of Fisheries. The project was in the National budget. He supported the 

project and the feasibility study was prepared with the support of the world 

bank. Unfortunately, in 2012 when the OPR party took over the Regional 

Assembly, the project was no longer a priority. During budget speech, Budget 

2016-17, the project became a priority again. Now that five long years have 

been wasted, the project is again in the new budget estimates 2017-2018. Now 

in his budget speech, the Chief conceives and states that some studies are still 

ongoing. Even the preliminary design report is not available at this time but it is 

not understood how he is having talks with AFD when: 

 

(a) The project itself has not been finalized and no cost estimates 

available; and 

(b) It has not yet gone to the Project Plan Committee (PPC). 

 

AFD normally discussed with the national government on the future programme 

of the state and then reached an agreement on areas that they will intervene. 

Without the seriousness of the Regional Assembly and … strongly 

recommended that an airport project implementation unit be set up to monitor 

and ensure speedy implementation of the project. As regards, the deadlock of 

the terminal building project, the Chief Commissioner has concealed the fact 

that the authority where he is represented wanted to award the contract to the 

highest bidder, that is, Rs 98 m, and they had to stay action as they were 

challenged by the other bidder. In fact, Madame la présidente, the extension to 

terminal building at Sir Gäetan Duval Airport, Plaine Corail, Rodrigues 

comprise of a total floor area of 2158 m2 and first floor vertical extension over a 

total floor area of 186 m2 and associated services. The whole procurement 

exercise has started again. I wish to repeat that there was no technical problem. 

There was no technical problem. It has become a regular practice that most 

contract award is being challenged by the other bidders. I am mentioning the 

following cases: - 

 

(a) Safety Conscentius Ltd - Commission for Agriculture and others, 

Chief Commissioner’s Office, Rodrigues Regional Assembly; 

(b) JV Aqua Science and Technology Ltd and Aqualia DPI Ltd – 

Commission for Infrastructure and others, Rodrigues Regional 

Assembly 

 

The RRA must now become more serious in the management of major projects 

and ensures that the laws are being compiled with and projects are not being 

delayed due to poor management. 
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 I am coming on the environment. The budget does not contain adequate 

measures to handle the environment problem facing Rodrigues. The budget just 

lists down a list of majors in respect of environment which will most probably 

not be implemented. It is surprising that the botanical garden project which has 

been in the budget since the beginning of the century is no longer there. The 

concept plan was ready, was available for the implementation of the project. To 

date the project has not been implemented through proper project planning. This 

could have made the project a reality. The budget is a bit silent on this project 

which is so important as a tourism product. Instead, there is proposal to set up a 

new nature reserve. What a tragedy. Renewable energy, exploration 

development and demand has always been on an upwards trend. The Chief 

Commissioner has targeted the use of renewable energy in Rodrigues to 100%. 

According to him the strategy is being finalized by the IOC, Indian Ocean 

Commission. I wonder if he knows what he is saying. Does he mean that by 

2030, that is, in 13 years’ time, we will stop using heavy oil to reduce 

electricity. According to the estimates, a sum of Rs 1 m. has been earmarked 

annually for the next three years for solar water heaters.  

 

 During the last few years, we have scarcely seen any re-afforestation 

programme. Rehabilitation of terraces and plantation of mangroves. In case the 

commission is serious about the programme, measures should be implemented 

to rehabilitate the nurseries so that they could be operational, that is, only then 

that they can supply the food plants and the necessary seedlings. 

 

 ICT sector. All our students and enlighten citizens are aware that internet 

access can improve oddly by linking the island to the existing optical cable 

network of the region. Major countries in the world are investing massively in 

broadband services as it officers a lot of employment opportunities for the 

educated citizen. Many economists have suggested to me that the manpower of 

the island are bilingual and are very talented for these jobs. Many of our citizens 

are working quite well in the business process outsourcing BPO centres in 

Mauritius. Our youngsters could also work here instead of leaving their dear 

ones here and emigrate to Mauritius. Unfortunately, we have made very little 

progress in ICT sector through one full-time commissioner was assigned 

responsibilities in this area together with the area of training. It is very sad to 

learn that after spending such a colossal amount of money on the call centre 

project of DBM building, the indicative estimates 2017-2018 mentioned at page 

44 that 22 call operators were recruited. You may calculate for yourself, the 

capital investment per person employed. The last audit report has made some 



 

 

58 

 

 

/UNREVISED/ 

negative remarks on the call centre project on the Commission for Traning and 

ICT. All procedures have not been followed. The Director of Audit has pointed 

out that the project was undertaken in two phases. Had it been considered as a 

single project the threshold of Rs 25 m. would have been exceeded, in which 

case the project should have been referred to the PPC of the Ministry of Public 

Infrastructure and Lands Transport for approval. This is a case of non-

compliance with the capital project process manual which was issued in 

accordance with Section 22(a) of the Finance and Audit Act. Unquote. The four 

pages of the Audit Report, page 41 to 44 has listed down many short comings in 

the implementation of a project. Allow me to mention a few remarks, Madame 

la présidente: 

 

 Contracted to position of a site on 02 February 2015, that is, more 

than two months after the award of a contract, the Bid Evaluation 

Committee was chaired by a Trainee Engineer who was assisted by 

an Acting Senior Technical Officer and two other non-technical 

staff. 

 

There were 28 variations orders. I have mentioned just a few. You can read it so 

that you can understand the lack of competencies of the Commissioner who was 

in charge of the ICT.  

 

 Now that the Chief Commissioner has pointed out that he will create 150 

employments in the sector when he is aware that the optical fibre cable project 

will not be implemented for 2019. He must be misleading the House; it is useful 

to know how... 

 

 Madam Chairperson:  This is un-parliamentary. 

 

 Mr. J. R. Augustin:  It is useful to know how he will promote BPO 

services when the internet services are so poor. 

 

 Finally, Sports. Since 2012, the OPR government has as usual been 

promising the population that Rodrigues will participate as an island in the Jeux 

des Iles de l’Océan Indien. We have not been enlightened on the state of 

negotiations and how many Rodriguan will participate in the next game. In this 

budget, it is being proposed that some of the disciplines will be held right in 

Rodrigues. A few question is now emerging. What is the state of infrastructure 

required for these discipline? How much will be invested? Where will the 
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athletes be accommodated during their stay in the island? Who will bear the cost 

for the bill? By which date will Rodrigues participate as an island? 

 

 The Maréchal swimming pool is a white elephant constructed at high 

cost. Today no one is benefitting from the project. It has been proposed in the 

budget that the swimming pool will be renovated. What guarantee to we have 

that it will not be re-abandoned after having injected government funds over 

there?  Since 2012, the government has promised they will render more 

effective the Ecole de Sports, le centre de formation et le centre d’entrainement. 

Now they have changed their language and are vulgarizing a high performing 

training centre. How will they invest in such a centre when the existing centres 

are not suitably equipped with the sports equipments? The promise of the 

martial arts room never fructified. Different places are being promised for the 

construction of Gymnasiums and site changes are being made regularly. Why 

are they changing the site for the construction of a gymnasium? Even the Roche 

Bon Dieu Stadium project has long been delayed. Can we know the cost of the 

project and the implementation plan for that long waiting project? 

 

 The circuit pour la pratique de sport mécanique is no longer mention 

nowadays through the promise was made in back 2012. The Commission for 

Sports do not any strategy. They must set their objectives together with targets 

and financial provision for implementation. Sports infrastructure are not being 

maintained and are all in a state of neglect and abandon. This applies to the 

football ground of Songes, Baladirou, Camp Pintade, Rivière Coco, Plaine 

Corail and Montagne Cabris East. The same apply to the sports complex. Sports 

equipment are either lacking in a poor state besides the trainers are no longer 

motivated. Camp du Roi Stadium is being closed for renovation. It is not known 

where the tournament will be held as there are few grounds that are rarely 

fenced.  

 

 Madame la présidente, tout à l’heure la commissaire du sport avait parlé 

de pleine projets qui seront réaliser par la commission mais une chose qu’il a 

omis de dire, il n’y a pas eu aucune récompense pour les athlètes à travers la 

commission. Le Sports Award n’a pas été fait, Madame la présidente. 

 

 Madame la présidente, combien stade homologuer est-ce qu’il y en a ici à 

Rodrigues ? Une salle de musculation pour les athlètes, où en-est-on ? Madame 

la présidente, comment avec des tels manquements pourront nous franchir une 

nouvelle étape. Je dirais plus que nous allons encore piétiner. Respecter le 
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Rodriguais c’est d’abord lui dire la vérité. Et, c’est ce que j’ai fait le long de 

mon intervention. Je vous remercie. 

 

[Applause] 

 

 Madam Chairperson: First Local Region Member of No. 2. 

 

 The First Local Region Member of Maréchal (Miss M. R. Collet):  
Merci, Madame la présidente. C’est un grand privilège pour moi cette après-

midi d’être appelé à faire mon premier discours et à participer à ce débat le plus 

important. Je tiens tout d’abord à féliciter ce gouvernement dont je fais partie, 

pour sa réélection en février dernier, ayant élu 10 candidats directes sur les 12 

qui se sont lancé. C’est un exploit extraordinaire marquant l’histoire politique 

de Rodrigues depuis l’accession à l’autonomie. Pendant que nous célébrons 

toujours cette victoire sans précèdent, ce gouvernement visionnaire a tout 

bonnement choisi de franchir une nouvelle étape. Ce gouvernement n’a pas de 

vision étriquer, ce gouvernement travaille avec tout le sérieux sachant que le 

peuple nous fait confiance encore une fois. En particulier, Madame la 

présidente, je suis très fière et honorée de représenter la région 2 avec mon 

colistier ici siégeant.  

 

 La région 2 ayant fait une remontée spectaculaire, il peut maintenant crier 

libération après plus de 14 ans d’enchainement à un certain parti politique. 

 

[Applause] 

 

N’ayant pas eu un représentant ou élu direct dans ce gouvernement pour 

défendre sa cause. Maintenant les yeux ouverts, rivés et participant à la décision 

de ce gouvernement, je remercie la région 2 pour la confiance placer en moi et 

mes collègues pour continuer à faire avancer leur cause. Les erreurs commises 

contre la région 2 par le précèdent gouvernement seront certainement corriger. 

 

 Madame la présidente, permettez-moi de partager combien est soulagé et 

heureux le peuple à propos de ceux qui le représentent dans ce gouvernement, 

un gouvernement qui prend en main l’avenir en continuant à bâtir l’ile 

Rodrigues de nos rêves. Si je peux citer les mots du Chef commissaire au 

paragraphe 11 de son discours sur le budget, Madame la présidente, je considère 

qu’aujourd’hui Rodrigues est prête pour rentrer dans une nouvelle ère de 

développement. Nous avons le devoir et la responsabilité de continuer à 

accompagner le peuple à réaliser ces rêves. Je ne pourrais être plus fière de cela. 
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Je suis sûre de la fierté du peuple et fière de la raison d’être et je reste fidèle et 

attentive à leur attente et je resterai de ce côté-ci de la chambre jusqu’à la fin de 

ce présent mandat. 

 

[Applause] 

 

 Madame la présidente, je suis impatiente de travailler dure avec mes 

autres collègues pour le bénéfice de tous pour les cinq prochaines années. J’ai 

fait le tour des régions, puisqu’il faut dire les choses tel quel dise, j’ai observé la 

confiance grandissante qu’accorde le peuple à ce gouvernement. Cette 

confiance justifie la reconnaissance du peuple pour le travail remarquable au 

niveau du développement tant qu’économique que sociale. Ainsi je défends le 

budget présentait vendredi dernier et je ferai l’éloge de plusieurs mesures. 

 

 Madame la présidente, depuis l’annonce de ce budget, il y a des signes 

qui ne trompe pas. Il y a eu une confiance renouveler dans ce gouvernement. Je 

suis fier de dire que ce budget montre qu’avec un sentiment de discipline et de 

travail nous pouvons surmonter toute situation qui aurait sembler défavorable. 

Cela montre que nous avons appris les leçons difficiles à travers les erreurs du 

gouvernement précèdent. Madame la présidente, permettez-moi de tout cœur de 

féliciter le Chef commissaire qui est aussi responsable des finances pour son 

budget remarquable.  

 

 Le choix du thème « Franchir une nouvelle étape » est clair. Les mesures 

qu’il a annoncé essentiel pour la simulation de la croissance de Rodrigues. Nou 

pa fine met sarete devan bef. Il engage des ressources sans précèdent pour 

projeter Rodrigues à un autre niveau de son développement. Ce budget, 

Madame la présidente, améliore la crédibilité de ce gouvernement en terme de 

nos idéologies, de nos politiques et de notre engagement envers notre 

population pour les années à venir. Déjà au week-end passé, les électeurs ont 

répondu positivement à ce budget et effectivement il existe un espace élargi 

pour la création de richesse, l’emploi, le logement, l’éducation et généralement 

le bien-être de tout un chacun. Ce gouvernement a précédemment montré 

combien il est engagé et efficace et il n’est pas étonnant qu’aujourd’hui il 

apporte plus de joie et de positivité dans ces points forts du budget.  

 

 Madame la présidente, il est vrai que si nous n’avions pas été interrompu 

dans notre travail en 2006, Rodrigues aurait déjà atteint son pôle de 

développement infrastructurelle, sociale et économique. Tant d’énergie et 

ressources doivent maintenant être consacré à trouver des solutions à long terme 
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au problème tel que la production et l’approvisionnement en eau et les logement 

sociaux, par exemple. Nous ne sommes pas responsables des nappes phréatiques 

et des zones surfaces qui s’assèchent mais nous pouvons et nous allons 

augmenter la production de l’eau pour une distribution plus régulière. D’ailleurs 

c’est un travail que ce gouvernement a déjà entreprit, un travail qui demande 

continuité et qui est sur une très bonne ligner jusqu’à achèvement. 

 

 Madame la présidente, heureusement grâce à des actions rapides depuis 

2012, ce gouvernement a pu prendre des décisions difficiles pour remettre 

Rodrigues sur la bonne voie et stabiliser son développement. Par la prohibition 

de l’usage des sacs en plastics afin de protéger l’environnement et le 

rehaussement de la consommation des sacs fait localement, la fermeture de la 

pêche à l’ourite qui démontre clairement que l’impopularité de certaines 

mesures peut s’avérer être plutôt bénéfique sur le long terme. Et, comme on le 

sait tous, nous servons d’exemple pour la république. Si jamais, il y avait une 

perception artificielle que les premiers budgets de ce gouvernement avait limité 

politiquement son mouvement pendant le mandat précèdent, ce budget-ci 

améliore maintenant son agilité. Nous privilégions la démocratie participative, 

zéro despotisme dans l’élaboration des politiques. Au niveau de la coopération 

et de l’ouverture, il y a beaucoup plus de flexibilité. La consultation du peuple 

et la considération que ce gouvernement lui donne c’est la démocratie. Ce 

gouvernement ne favorise pas qu’une certaine personne ou qu’un certain groupe 

de personne. Ce gouvernement c’est la voix présente du peuple. Il y a eu 

consultation avant de présenter ce budget qui est loin d’être arbitraire. Beaucoup 

ont été dit par le prophète de la fatalité et de l’obscurité que ce budget est 

similaire ou répétitif et je pense bien qu’ils ont voulu dire que c’est un budget 

qui n’est pas suffisant. Cependant, Madame la présidente, en tant que jeune 

politicienne, jeune femme et membre de cette quatrième auguste assemblée qui 

croit en l’autonomie de Rodrigues, je peux dire avec certitude que déjà c’est un 

budget qui tient en compte la spécificité Rodriguaise. 

 

 Madame la présidente, c’est tout un engagement politique et 

gouvernemental, un travail acharner depuis des décennies pour donner au 

peuple de Rodrigues leur due. Quitte à entendre des critiques que le budget 

revienne sur les même plan d’action, je dis que pour arriver à notre culture 

d’excellence, que nous visons d’ailleurs, il faut encore et encore investir chaque 

année dans les mêmes idéologies à la seule différence que chaque année nous 

avons à adapter le budget au changement et au développement. 
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 Madame la présidente, je concentrerais mon intervention brièvement … 

qui sont : l’éducation, l’emploi et l’allégement de la pauvreté parmi les femmes, 

le tourisme et les cadres l’égaux et règlementaires. 

 

 Madame la présidente, en ce qui concerne l’éducation, comme le 

politicien américain feu Benjamin Franklin a dit : An investment in knowledge 

pays the best interest. Aujourd’hui même confiner dans notre marge de 

manœuvre qui peut souvent paraitre limiter, nous avons le grand plaisir d’avoir 

l’administration du secteur de l’éducation à Rodrigues. Cela ne nous empêche 

pas d’investir dans l’éducation. Ce gouvernement-ci investit dans l’éducation 

pour attirer des meneurs et meneuses, c’est-à-dire, des leaders.  

 

 Madame la présidente, je constate que ce gouvernement milite pour une 

éducation qui comprend la courtoisie, le savoir-faire, le savoir partager, le 

savoir accompagner et pas seulement le savoir lire et écrire. Cette vision, c’est 

l’excellence. Ce budget donne la confiance en soi, la patience de s’investir, 

l’Independence, l’épanouissement et la satisfaction. Nous ne nous engageons 

pas dans l’irréel et le farfelue, bien au contraire, c’est un budget très terre à terre 

pour permettre à tous petits et grands de se rendre meilleurs et ainsi mieux 

vivre. Je trouve attirante que le gouvernement va poursuivre avec les 

infrastructures pour continuer avec la régionalisation et nous soutenons la 

régionalisation à travers les nouvelles écoles communautaires qui dorénavant 

sauront aussi informatiser. Les prestations et facilités proposaient aux étudiants 

du post secondaire facilitera la tâche aux jeunes Rodriguais admis dans les 

universités et les institutions techniques puisqu’ils auront une charge financière 

moindre sur leurs épaules. Je soutiens ce budget qui encore une fois fait preuve 

de croyance dans le potentiel du jeune Rodriguais en qui il s’investit et aura un 

retour durable. J’applaudis aussi les opérations tel que les subventions pour 

l’achat d’un ordinateur portable et la mise à disposition des étudiants à Maurice 

de chambre supplémentaire avec l’ouverture prochaine du Maurice Maison 

Etudiante à Vacoas. Je trouve aussi que les mesures phares tel les engagements 

de consolider le programme de stage des jeunes diplômés pour leurs permettre 

de développer leur employabilité et aussi développer le programme national de 

formation avec le Antoinette Prudence HRDC en faveur des jeunes diplômés 

démontre une fois de plus que ce gouvernement tient à cœur l’avancement de 

ces jeunes qui sont l’avenir de Rodrigues. 

 

 Madame la présidente, la rénovation de la piscine de Maréchal et une 

suite logique puisque ce gouvernement s’engage à développer l’éducation 

sportive et donc la natation. Madame la présidente, ce budget démontre une fois 
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de plus que ce gouvernement tient à cœur l’avancement de ces jeunes qui sont 

l’avenir de Rodrigues et le Rodriguais a choisi ce gouvernement parce qu’il 

croit en notre capacité et nous comptons exploiter cette capacité que nous avons 

pour donner satisfaction au peuple d’après la réalité Rodriguaise bien sûr. Et, 

Madame la présidente, ce gouvernement n’hésite pas à investir chaque année, 

pas seulement en terme d’infrastructure mais plus minutieusement dans la 

formation avancer des professeurs et des enseignants. Nous éduquons les 

Rodriguais pour que ceux qui partent pour les études reviennent et continuent à 

faire de cette île, l’île de nos rêves. Nous offrons des bourses d’études 

spécifiques pour avoir une pluralité des jeunes professionnelles. Avec l’appui du 

gouvernement nous savons que nous atteindrons ce but qui est de libérer l’esprit 

du Rodriguais. A travers cette ouverture d’esprit l’éducation influera dans le 

bon sens du terme sur tous les autres secteurs pour l’avancement de Rodrigues. 

 

 Concernant l’emploi et l’allègement de la pauvreté parmi les femmes, 

Madame la présidente, je suis convaincu que mon collègue le commissaire à 

l’emploi élaborera les mesures clé un peu plus tard. Et moi je finirais par 

applaudir les opportunités que ce gouvernement offre aux femmes avec des 

meilleurs perspectives d’avancements d’autonomisation des familles pauvres et 

certainement d’atténuer définitivement la pauvreté au niveau des familles 

monoparentales. Ayant un toit sécuriser, assainies et ayant l’accompagnement à 

travers des aides financières, les familles vulnérables de Rodrigues peuvent 

avoir un meilleur accès à la nécessité fondamentale et engage leur faible 

revenue familiale dans d’autres plans de la vie, tels que, les développements des 

projets, plus de formation et d’autonomisation qui poussent vers une meilleure 

consommation des biens et des services. 

 

 Madame la présidente, le secteur touristique et plus que jamais un des 

piliers de l’économie Rodriguaise. L’année 2016 a été marqué par des multiples 

évènements touristiques qui ont permis à plus d’une centaine d’opérateurs 

touristiques d’aller se faire connaitre ailleurs et ainsi attirer plus de touriste vers 

Rodrigues. L’investissement dans un hôtel cinq étoiles, Madame la présidente, 

sera une nouvelle étape pour attirer une clientèle haute gamme. C’est une 

mesure d’une extrême importance qui ne doive pas engager des discussions 

vagues. C’est une mesure bien calculer et qui répond à la demande dans le 

secteur touristique à Rodrigues. Le rehaussement du niveau des établissements 

existants aussi et une des mesures que le gouvernement favorise afin d’atteindre 

au niveau des services hospitaliers à Rodrigues et c’est louable. Chaque citoyen 

de ce pays devrait respecter les valeurs fondamentales et les visions de ce 

budget dans ce secteur. Nous avons tous une responsabilité partager pour la 
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transformation positive de notre île surtout quand nous visons d’atteindre 

l’objectif d’augmenter le nombre de touriste qui converge vers notre petite île. 

 

 Madame la présidente, en ce qu’il s’agit des cadres légaux et 

règlementaire, comme promis dans notre manifeste électoral, comme transcrit 

dans une politique dans le discours programme, ce gouvernement s’engage à 

introduire un cadre réglementaire, tel que, l’agriculture, l’eau et la culture. 

L’introduction des règlements pour protéger les plantations aideront 

certainement les fermiers de Rodrigues. L’introduction des nouveaux 

règlements pour inciter le captage d’eau de pluie soulagera certainement la 

demande grandissante en eau. Et, l’introduction des règlements pour protéger 

l’armoirie de Rodrigues, l’hymne au bâtisseur et autre patrimoine pousseront 

plus d’un à avoir plus de respect pour l’autonomie de Rodrigues. 

 

 Madame la présidente, comme chacun le sait les règlements ont pour but 

d’accorder pouvoir exécutif et administratif afin de mettre en œuvre et 

d’administrer les exigences pour une meilleure gestion des plans d’actions. Je 

trouve ambitieux et opportun la mesure qui porte sur les amendements au RRA 

Act qui garantira la consolidation de l’autonomie de Rodrigues. 

 

 Madame la présidente, ce budget et aussi le précèdent budget arbore la 

confiance. Il s’emblait à certain que les mesures budgétaires proposaient nous 

mettent dans une situation où notre image était noircie mais notre image est plus 

claire et meilleure que jamais. Ce budget étant vraiment attirant montre encore 

la beauté de notre image. Et, je pense qu’il est grand temps que la plupart des 

gens de Rodrigues acceptent notre engagement à franchir une nouvelle étape. 

Kan nou dir nou pou fer ene kitchose, nou fer li et nou capav. 

 

 Madame la présidente, j’aimerais conclure mon intervention avec la 

réflexion suivante : le budget 2017-2018 devrait être hautement apprécier par 

tous les membres de cette assemblée car il s’agit d’une démonstration de 

bravoure. J’apprécie de justesse la remise des indicative estimates avec les 

chiffres sur le revenu au page 123, 124, 125 et 126 pour inspection par 

l’opposition. Et, les mesures élaboraient par le Chef Commissaire c’est pour 

nous tous qui ose avoir à cœur le développement continu de notre île. Merci 

beaucoup, Madame la présidente. 

 

SUSPENSION OF S.O 9(3) 
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The Chief Commissioner:  Madam Chairperson, with your permission, I 

beg to move that all the business on today’s Order Paper be exempted from the 

provision of Standing Order 9(3). 

 

The Deputy Chief Commissioner rose and seconded. 
 

 Question put and agreed to. 

 

 Madam Chairperson:  Commissioiner for Women Affairs and Others. 

 

 The Commissioner for Women Affairs and Others (Mrs. R. M. F. 

Gaspard-Pierre Louis):  Madame la présidente, permettez-moi de me joindre 

aux autres au tout début de mon intervention pour vous féliciter en tant que 

première femme, présidente de l’Assemblée Régionale de Rodrigues et aussi 

Mme. Legentil pour son élévation au rang de Clerk à l’Assemblée Régionale de 

Rodrigues. Je voudrais aussi féliciter tous ceux qui dans cette chambre ont pris 

la parole pour la première fois aujourd’hui.  

 

 2012-2017 fut pour le gouvernement dirigé par le Chef Commissaire, 

Serge Clair, cinq ans de rupture, cinq ans de travail, cinq ans de redressement et 

cinq ans de résultat. 2012-2017, nous avons été, Madame la présidente, sur tous 

les fronts, l’éducation, l’agriculture, le développement des personnes avec des 

formations bien spécifique, les reliefs, par exemple, l’infrastructure, les progrès 

au niveau de l’informatique, les maisons sociales, au niveau des coopératives 

pour dire comme on a entendu sur le terrain pendant la campagne électorale, 

jamais auparavant Rodrigues n’a pas connu un tel développement. Et, à 

entendre dire ce matin par le Minority Leader que Rodrigues est resté dans le 

starting block, cela me fait déduire que soit qu’il n’était pas à Rodrigues, soit il 

est casé quelque part et n’est pas en phase avec la réalité à Rodrigues. Les 

élections sont récentes, Madame la présidente, j’entends encore dans mes 

oreilles, les électeurs fredonnant un air très spécial. Ce qui m’amène à dire et à 

remercier l’électorat de ma région, la région 3, moi et mon collègue, Mons. Jean 

Rex Ramdally, avec qui on a fait un travail continu, de longue haleine et un 

travail qui a porté ces fruits et qui nous a même surpris, Madame la présidente, 

quand on a vu le nombre de personne, qui aujourd’hui se joint à nous pour 

continuer ce travail que nous avons commencé. 

 

 Cela fait pour moi 10 ans, donc j’entame mon troisième mandat en tant 

que membre de cette assemblée. On a vu des gens venir et partir. Et, c’est vrai 

que pendant ces derniers 10 ans, c’est la première fois qu’au sein de 
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l’opposition on a qu’une seule femme. Et, je dois dire qu’au niveau du 

gouvernement, nous avons su rester constant, on a toujours eu pas moins de 

trois femmes au sein du parti, donc au sein du gouvernement. C’est le résultat, 

non pas seulement d’un effort mais surtout d’une considération certaine que le 

Chef commissaire et le parti donne à la femme, pas parce qu’on est des femmes 

parce que je pense qu’on a su, madame la Membre la dit ce matin, il faut 

montrer que nous sommes capables et que nous pouvons, malgré qu’on est peu 

mais qu’on peut faire des grandes choses. C’est dommage, j’étais là quand on 

votait l’amendement, les amendements pour la loi, les amendements tant 

décrier. Ce matin on a entendu parler de ces amendements. Je me souviens, 

j’étais debout ici et je disais, je lançais un appel au parti politique pour qu’il 

place les femmes dans des endroits où celle-ci vont se faire élire. Et on a vu que 

malheureusement, le choix de l’autre côté, leur décision, ils ont voulu que déjà 

placer les femmes dans des endroits où elles étaient parties déjà perdante. Donc, 

ce qu’on appelle l’abattoir. Et, c’est malheureux, en tant que commissaire de la 

Femme, je trouve que c’est un non-respect à la gente féminine, c’est un non-

respect, à la capacité de la femme Rodriguaise.  

 

 Madame la présidente, le Chef commissaire en mars dernier, juste après 

les élections est venu de l’avant avec le discours quinquennal, avec pour thème 

« Continuons à bâtir l’île Rodrigues de nos rêves ». Le rêve, tout un chacun, à 

un rêve. L’enfant a un rêve, les parents ont un rêve, les malades ont un rêve, les 

biens portants ont un rêve. Tout le monde, Madame la présidente, a un rêve. 

Pour réaliser son rêve, on a besoin de persévérance, de détermination, d’effort et 

de travail continu. On a besoin aussi de la bonne volonté du gouvernement, de 

l’état. 

 

 Le premier budget du Chef commissaire dans le cadre de cette objectif de 

continuer à réaliser nos rêves, à bâtir l’île Rodrigues de nos rêves, c’est franchir 

une nouvelle étape. Franchir une nouvelle étape, à mon avis est le thème bien 

choisi pour démontrer notre volonté d’aller plus loin, notre volonté de viser plus 

haut et notre volonté d’accompagner ce peuple dans le progrès vers l’avenir. 

Franchir une nouvelle étape, quelle sont les opportunités que nous détenons 

aujourd’hui ? Nous avons une population qui nous soutienne, une population 

qui c’est résister la démagogie, une population qui est de plus en plus conscient 

de l’importance de leur engagement. Nous avons une équipe solide avec de 

l’expérience dynamique, passionne et désintéresser. Ce sont là les opportunités 

que nous avons pour aider le pays à franchir cette nouvelle étape. Nous avons, 

bien évidemment, des défis aussi, Madame la présidente, c’est un travail qui va 

nécessiter un changement de mentalité – changing the mind set, comme on dit 
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en anglais. Nous sommes conscients aussi que parfois, certaine ressource sont 

limités, les ressources humaines parfois. On a aussi les ressources financières, 

qu’on a, mais peut-être pas tout le temps suffisant. On a certainement des 

fonctionnaires passionnés. Mais on a aussi certain qui sont plus réticent à 

justement franchir cette nouvelle étape pour des raisons bien spécifique. 

Franchir une nouvelle étape demande un engagement personnelle, individuelle, 

un engagement collectif, donc l’engagement de tout un chacun et en même 

temps prendre ce thème comme un défi et surtout comme un projet de société. 

Franchir une nouvelle étape, ça me fait poser des questions au niveau des 

Rodriguais, des personnes. Deux personnes se croisent dans la rue, quelle est 

leur conversation, quelle est la teneur ? Quelle est la qualité, la profondeur des 

échanges ? On a besoin de franchir une étape dans la manière dont nous 

abordons les sujets. Beaucoup de sujet, dans la famille un enfant rentre de 

l’école, quelle est la communication qui passe entre la maman, le papa et les 

enfants ? On a besoin de franchir une nouvelle étape, dans la manière dont on 

traite les enfants. Les gens, au bureau quelle est le dialogue, quelles sont les 

conversations ? On a besoin de bouger, de franchir une nouvelle étape et là pour 

faire de tout ça une réalité, la formation et la formation continue est très très 

important. Il faut permettre aux gens de s’ouvrir, faut permettre aux gens 

d’apprendre, de découvrir et il faut permettre aux gens d’échanger. C’est pour 

cela que nous avions les cinq dernières années mit l’emphase beaucoup sur la 

formation et sur l’éducation. Mes collègues qui ont parlés avant moi ont 

énumérés les longues listes de projet infrastructurelle. La formation que nous 

avons su mener pour préparer la population à franchir cette nouvelle étape.  

 

 Aujourd’hui nous voulons aller plus loin. C’est pour cela que nous 

venons avec des nouvelles propositions pour consolider ce que nous avons fait 

depuis ces cinq dernières années. Au niveau de la formation, il y a Madame, 

Honorable Madame Agathe qui a posé la question pourquoi donner autant 

d’inventives aux jeunes qui veut se former. Est-ce que ce n’est pas pour cacher 

un peu, pour expliquer ce qu’elle a dit, le fait de ne pas mettre à Rodrigues une 

université. Madame la présidente, si on veut franchir une nouvelle étape, le 

Rodriguais doit avoir les moyens de s’ouvrir au monde. On est un petit pays. Si 

on passe son temps à se confiner entre soi, quelle est la nouvelle étape on va 

pouvoir franchir ? C’est pour cela qu’on investit dans nos jeunes. On leur donne 

la possibilité d’aller étudier ailleurs, à Maurice et ailleurs. Aller sous d’autres 

cieux. Trouver autre chose et revenir avec des nouvelles idées. Ce que nous 

voulons faire, c’est donné un coup de main aux parents, les accompagner dans 

ce processus de développement de leur enfant. On avait promis dans le cadre de 

la campagne électorale, d’ailleurs c’est pour cela, c’est une des raisons, 
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pourquoi notre programme a été plébiscité autant par la population. On a voulu 

montrer concrètement aux parents et aux jeunes comment on veut les 

accompagner dans leur étude.  

 

 Le Chef commissaire a annoncé ce vendredi toutes les facilités en terme 

de logement, le Rodrigues Student House, en terme de paiement des frais 

d’entrer, d’enregistrement, en terme de facilité pour un ordinateur. Le Chef 

commissaire est venu parler d’autres possibilités, pourquoi ne pas donner le 

choix. Oui on donne le choix aux jeunes Rodriguais. Si on ne donnait pas le 

choix on n’allait pas investir pour mettre en place le Rodrigues Tourism 

Academy. Et là aussi c’est malheureux, ils trouvent toujours des choses à redire, 

ils parlent de juicy buisiness depuis ce matin. Je ne sais pas qu’est-ce que cela 

veut dire. Le Chef commissaire nous disait souvent quand vous les entendez 

dire quelque chose sachez qu’ils parlent pour eux-mêmes, pas pour nous. Et 

c’est vrai. Juicy business. What is juicy business ? Il y a un centre qui est là, un 

bâtiment, le prometteur veut le vendre, toute personne désireuse de faire 

l’acquisition aurait pu prendre ce bâtiment. Si ce n’était pas le gouvernement se 

serait été quelqu’un d’autre. C’est sur le terrain de l’état, on a un projet, on a fait 

les procédures comme il se doit, exactement on a fait les procédures comme il 

se doit, il y a les évaluations. Le prometteur a voulu vendre son bâtiment mais 

qu’est-ce qu’on va faire ? On a fait acquisition. Aujourd’hui c’est une asset de 

plus pour le gouvernement. Qu’est-ce qui y a de mal dedans ? Où est le juicy 

business ? Là on a lancé déjà l’appel pour que les écoles qui ont de 

l’expérience, qui a la capacité viennent s’implanter à Rodrigues. On donne le 

choix à ce jeune Rodriguais qui veut étudier dans le tourisme de venir suivre des 

formations de qualité et une formation qui sera accès sur l’éco-tourisme. On 

propose aussi d’avoir des formations qui prépare les jeunes pour les croisières. 

Juicy business ! Si c’était juicy business, c’est à l’avantage des jeunes 

Rodriguais, M. le président. Et j’en suis fière. Je suis fière que mon bureau porte 

un tel projet qualifier de juicy business à l’intention des Rodriguais et 

Rodriguaises. Et nous allons faire de ce projet une réalité très très bientôt. Donc, 

it will be a juicy project for the youths and for Rodrigues and for the tourism 

sector. 

 

 Madame la présidente, le Chef commissaire a parlé de l’université 

populaire. D’ailleurs, samedi dernier avec les membres la famille de feu 

Antoinette Prudence, on a fait le renaming du centre, qui est désormais appelait 

Antoinette Prudence Human Resource Development Centre. L’université 

populaire, c’est quoi ? Ce sera un forum qui permettra aux Rodriguais de 

continuer à se former. Qui incitera et qui va pousser les Rodriguais à continuer 
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d’apprendre, à vouloir toujours découvrir, avoir la soif du savoir. Et, c’est ça 

franchir une nouvelle étape. J’ai eu l’occasion de discuter avec M. Raoul Lucas, 

qui était une des personnes avec feu Antoinette Prudence travaillant sur le projet 

de l’université populaire au niveau de la région de l’Océan Indien. J’ai eu 

l’occasion de discuter et de partager notre vision pour ce projet. Un projet qui a 

existé avant mais qui est appelé aussi à être révolutionnaire. Je lui ai partagé 

mon idée de faire, d’organiser au moins une fois par mois, une conférence de 

haut niveau dans tous les secteurs. Demain on peut avoir un pêcheur 

professionnel de Seychelles qui est à Rodrigues, on l’invite pour une 

conférence, un échange avec les pêcheurs. Demain on peut avoir un visiteur. Il y 

a des étrangers qui viennent à Rodrigues qui ont des grandes compétences, qui 

viennent pour les vacances que pour consommer mais il y a des gens qui veulent 

partager. Dans un domaine précis, bien sûr on va mettre en place des paramètres 

pour bien choisir. Donc, on aura l’occasion d’échanger, de découvrir et de 

partager. Et c’est ça franchir une nouvelle étape. On veut que le Rodriguais 

s’enrichi. Enrichir ne veut pas dire avoir de l’argent seulement mais s’enrichir 

dans d’autres formes, s’enrichir durablement avec la connaissance. C’est pour 

cela aussi que nous venons avec un programme bien spécial pour les jeunes qui 

quittent la HSC, qui sont en attente d’aller à l’université, un programme dont 

l’objectif premier est de créer la beauté intérieure, la beauté de l’âme, la beauté 

de l’esprit, cultiver son esprit, cultiver son intelligence, cultiver son âme à 

travers toute ces choses qu’on devrait apprendre à l’école et que l’école n’a pas 

le temps, n’a pas les moyens de donner aux jeunes. C’est ça, Madame la 

présidente, franchir une nouvelle étape. Venir avec des idées nouvelles, des 

choses et des projets qui vont aider les Rodriguais à avancer. 

 

 Nous sommes conscients aussi qu’au niveau des jeunes dans le choix de 

leurs études, il y a un besoin d’un accompagnement soutenu et nous voulons 

cette année démarrer avec cette école, le collège, un projet bien spécial, le 

career guidance donc on a déjà commencé a discuté avec une institution à 

Maurice de qualité, renommer dans ce domaine pour aider les jeunes à 

l’orientation scolaire, c’est-à-dire, dans le choix de leur étude. 

 

 Encore une fois pour donner le choix à nos Rodriguais, nous signons dans 

quelques mois, dans quelques semaines un accord avec la MCCI, Mauritius 

Chamber of Commerce and Industry. Une école de référence à Maurice, en 

France pour des formations en informatique. On parle beaucoup d’informatique, 

oui mais a besoin de former les gens. Qu’est-ce qu’on va faire quand le câble 

optique va arriver, on va importer la main d’œuvre ? On veut franchir cette 

étape de former des professionnelles avec un brevet technicien supérieure, des 
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jeunes Rodriguais qui peuvent faire leur première année de formation à 

Rodrigues et une deuxième année de formation à Maurice pour plus 

d’ouverture. C’est cela et c’est tout cela franchir une nouvelle étape. On n’a plus 

le droit, Madame la présidente, de niveler par le bas. On a le devoir d’inventer, 

de créer, d’agir pour réinventer l’avenir et pour préparer notre jeunesse pour 

faire face aux défis qui les guettent. 

 

 Madame la présidente, la formation et l’éducation continueront à être les 

points focaux de notre engagement politique, les formations pour aider les 

Rodriguais à devenir des professionnelles, des formations pour aider des 

Rodriguais à aller plus loin. Nous allons aussi dédier beaucoup d’énergies à 

l’empowerment de nos contracteurs et des ouvriers travaillant dans le domaine 

de la construction. Nous avons ressenti, les efforts que font les contracteurs. 

Nous avons vu leurs engagements et nous avons cru et nous avons compris qu’il 

faut aussi les accompagner pour franchir cette nouvelle étape. C’est pour cela 

que le Chef commissaire a annoncé dans son discours budget, un programme 

pour au moins 100 ouvriers et les petits contracteurs pour les aider à franchir 

une nouvelle étape, devenir plus compétentes, plus professionnelle, découvrir 

d’autre technique et bien sûr offrir un meilleur service à la population de 

Rodrigues. 

 

 Au niveau de la prison, j’ai entendu parler ce matin quelqu’un de la 

minorité qui disait que nous venons construire la prison, agrandir la prison 

surement il y aura plus de détenu. C’est une déconnection catégorique avec la 

réalité Rodriguaise, avec la réalité du monde, avec les droits humains. La prison 

qui existe actuellement a été construite et opérationnel en 1963. Vous imaginez, 

Madame la présidente, à cette époque la notion des droits de l’homme n'exister 

pas. Et si on veut franchir une nouvelle étape, même le détenu, d’ailleurs 

quelqu’un a dit ce matin pour être détenu ce n’est pas réserve a un groupe de 

personne ça, il y a des gens ici qui ont déjà fait l’expérience. Donc, la prison 

actuellement, il y a une construction, il n’y a pas un agrandissement. Il y a une 

construction pour donner des meilleurs facilités et surtout aussi pour respecter 

les normes au niveau des conditions que préconise les nations unies pour détenir 

ceux qui ont enfreint la justice. Aujourd’hui encore les convicted et les remands 

sont ensemble. On a besoin de les séparer et nous avons aussi des projets pour 

accompagner ces détenus. Parce que nous croyons qu’avec l’encadrement, avec 

la formation, avec le soutien et le hand holding comme on dit on peut aider 

quelqu’un à se transformer. Et, au niveau de la Commission nous voulons 

donner une autre chance à ces personnes qui ont enfreint la justice, en leurs 

donnant les moyens et les ressources les permettant d’affronter les défis que 
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représente leur retour dans la société. C’est pour cela que nous allons investir 

dans les formations professionnelles mais des formations aussi pour les aider 

dans leurs vies personnelles et en même temps on veut avoir des programmes 

pour accompagner leurs familles de manière à ce que quand il retourne, je dis il 

retourne parce que bien souvent dans bien des cas c’est beaucoup plus les 

messieurs, donc quand ils retournent à la maison et le détenu a pu franchir cette 

étape et la famille aussi peut l’accueillir. Et nous avons aussi le projet de 

convertir la nouvelle/l’actuel bâtiment, la prison en un centre de formation pour 

les détenus. Donc, Madame la présidente, notre préoccupation première c’est 

l’homme Rodriguais dans sa profondeur. C’est pour cela aussi que nous 

continuons à investir pour mieux protéger nos enfants vues les réalités et les 

encadrer. Et là, je n’ai pas pu encore arriver a enlevé sur mon cœur cette acte, 

comment est-ce que je peux qualifier, dénigrante/basse que nous avons 

témoigné l’année dernière dans le cadre d’un cas qui qui est arrivé de 

comportement sexualiser, comme on l’appelle, qui est passé au foyer de 

Baladirou. Il y a eu des manifestations, des mamans qui viennent mettre en 

cause l’existence des religieuses au sein du foyer, mettre en cause la 

compétence de ces personnes qui se donnent corps et âmes pour ces enfants. 

Madame la présidente, les difficultés avec les enfants, tous nous les avons. 

Avoir 25 enfants au foyer issu de différentes familles, des enfants avec des 

difficultés, ce sont des enfants à prendre avec des gangs de velours au lieu de 

venir manifester et de dire tout et n’importe quoi. Le choix d’avoir confié le 

foyer de Baladirou entre les mains des sœurs à travers le vicariat – it is the best 

choice ever. Aujourd’hui nous voyons la transformation de ces enfants. Nous 

voyons comment ils ont progressé. Nous avons été là-bas, le Chef commissaire 

et moi pour l’inauguration de la Chapel de Baladirou, ces enfants comme tous 

les enfants ont droit à un encadrement correct. Ils ont droits eux aussi à un 

avenir meilleur. C’est pour cela que nous continuons encore une fois à investir 

dans le foyer, pas parce qu’il y a plus d’enfants, pas parce qu’il y a beaucoup 

plus de délinquants ou bien des enfants qui ont des difficultés, surtout pas des 

délinquants au niveau du foyer, surtout parce que nous voulons leurs donner les 

meilleurs encadrements et les meilleures ressources pour les accompagner. 

Nous venons de construire une aile pour les garçons, pour séparer les filles des 

garçons. N’oublions pas que ce bâtiment nous l’avons hérité et les 

professionnelles vous disent que ce bâtiment n'est pas conforme, n’est pas 

approprié pour faire un foyer. Nous l’avons eu, nous devons l’améliorer, nous 

devons faire de sorte à ce que l’enfant de plus en plus les l’enfant soient plus à 

l’aise là-bas. 

 



/UNREVISED/ 
 

 

73 

 

 

 Le Chef commissaire a attribué un budget pour le recrutement d’avantage 

de personnel et pour surtout aussi mettre en place un programme de loisir pour 

les enfants. Donc, je suis heureuse d’annoncé qu’avec la consolidation du 

personnel de mon bureau, le recrutement d’un Family Counselling Officer, au 

début de l’année qui sera désormais le pont entre le foyer et la commission et le 

recrutement d’une psychologue à plein temps qui vienne de se joindre au 

service, sont des opportunités pour nous de mieux accompagner ces enfants au 

foyer. Aussi il est bon de noter que dans un proche avenir nous allons pouvoir 

accompagner nos jeunes qui ont des soucis avec la justice à Rodrigues au niveau 

du RYC et pour cela mon bureau nous allons travailler aussi des règlements, 

très bientôt pour que le RYC de Rodrigues ne soit pas à ce que le RYC est à 

Maurice. Qui n’a pas lu répétitivement dans les journaux les déboires de RYC à 

Maurice. Nous voulons un modèle qui marche. Nous avons mis du temps, nous 

voulons quelque chose de diffèrent, bien sûr en conformité avec la loi, bien sûr 

répondant au besoin des établissements de ce genre. 

 

 Madame la présidente, tout ceci pour vous dire qu’on veut et on va 

s’engager pour faire que l’accompagnement, la protection de nos enfants que 

nous franchissons une étape supérieure dans ce cadre, surtout prenant en compte 

les enfants les plus vulnérables.  

 

 Les femmes ont toujours eu une attention particulière au niveau de la 

commission. Nous allons continuer à les accompagnés même si certains les 

maltraitent en les plaçant dans des abattoirs. Nous nous croyons dans la capacité 

des femmes. Nous croyons dans leurs capacités, nous allons leurs donné le 

moyen pour aller plus loin au niveau de leur entreprise, au niveau des 

formations. Nombreux sont les projets que nous avons mis en place. Avec ma 

collègue, la commissaire de la Jeunesse, il y a le bâtiment d’Anse aux Anglais 

qui va s’ouvrir très bientôt. Un centre ou les femmes pourront venir se former, 

se professionnaliser, travailler davantage. Nous avons mis en place un projet à 

Montagne Croupier pour les femmes éleveurs de volaille, pour la transformation 

des produits à haute valeur ajoutée. Nous voulons aussi franchir une nouvelle 

étape dans la manière dont nous travaillons avec les femmes aujourd’hui. Des 

années ont a donné des moyens à ces femmes et moi j’ai eu le plaisir de voir 

émerger les associations de femmes, les coopératives, il y a le forum des 

femmes entrepreneurs qui s’organisent au niveau des régions. Il y a cinq forums 

des femmes entrepreneurs qui s’organisent. Aujourd’hui ces personnes je veux 

qu’ils soient des acteurs du développement au niveau des femmes. C’est pour 

cela qu’au lieu que la commission vient donner à chaque femme les moyens 

individuellement, nous allons confier cette responsabilité à ces femmes qui 
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s’organisent en forum. Elles connaissent la compétence des adhérents de leurs 

groupes, elles connaissent leurs capacités, elles ont l’expérience, c’est-à-dire, 

aujourd’hui dans le cadre de la démocratie participative nous franchissons une 

nouvelle étape. Les gens ne sont pas là que pour proposer. Elles proposent, ils 

proposent, on leur donne les moyens pour implémenter aussi. Donc, c’est la 

démocratie participative vivante, en action même si certain conteste encore ce 

que nous faisons. La violence envers des femmes demeure encore une réalité à 

Rodrigues et nous allons accentuons nos efforts en mettant en place le 

programme Plus Vif, c’est-à-dire un programme de lutte contre la violence 

envers les femmes et les filles. Là aussi on a beaucoup de partenaire. Nous 

venons de lancer dans le cadre du 8 mars, le Women in Uniform Network. Vous 

étiez là, Madame la présidente. On veut que les femmes, les enfants qui ont 

besoin des services de l’état, au niveau de la police, au niveau de l’hôpital, quel 

soit pris en charge d’une manière professionnelle, d’une manière où la personne 

se sent accompagner, la personne se sent compris. Donc, le Women in Uniform 

Network qui aura cette charge de veiller à ce que l’accueil des femmes 

vulnérables, victimes de violence au sein des familles soient bien accueilli dans 

les postes de police, elles soient bien accueillies à l’hôpital, elles soient prises en 

charge comme il se doit, et que leur soin, leur réhabilitation se font dans des 

conditions correctes. Nous avons aussi surtout cependant le devoir de travailler 

à la prévention. Il y a des petites choses qui se font à Rodrigues donc parfois 

nous minimisons leurs impacts. Je l’ai dit samedi dernier en parlant de l’action 

de feu Antoinette Prudence au niveau de l’accompagnement des parents pour 

lutter contre le sexisme qui démarre dans la famille. Il y a ce programme 

comment élever tifi; ti garçon. Peut-être parce que c’est dit en créole ça n’a pas 

d’impact. J’ai pris la peine, j’avais fait les recherches et j’avais montré que ce 

même programme qui a débuté des années de cela au Centre Carrefour, 

comment élevé tifi, ti garçon, ce programme est largement discuter/partager 

dans le journal La Croix, de France le 13 septembre 2016 où la ministre de la 

famille, Mme. Laurence Rossignol, qui vient lancer un programme national 

contre le sexisme, c’est-à-dire, comment les garçons et les filles sont encadré 

dans la famille et dans la société. C’est ce même programme que nous voulons 

aujourd’hui faire découvrir aux familles Rodriguaise. Quand c’est en France on 

trouve que c’est joli et quand c’est à Rodrigues on trouve que c’est petit. Et la 

question se pose dedans, le sexisme commence-t-il dans la famille ? Et la 

réponse est oui, c’est parce que quand on encadre un garçon et quand on 

encadre une fille dans la culture Rodriguaise, il y a beaucoup de différence. On 

n’a pas besoin de faire des garçons devenir des filles non plus des filles devenir 

des garçons. On a besoin de les respecter et on a besoin de travailler. Et pour 

moi, ce sera une grande contribution dans ce travail que mon bureau a à faire 
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pour promouvoir l’égalité entre les hommes et les femmes à Rodrigues. Si on a 

pu attaquer le problème dans la famille avec les enfants, on est sûre que demain 

cette fille se sentira égale à ce garçon. Je suis sûre que demain au sein de la 

famille ce mari ne se verra plus supérieur à cette femme quelle tabasse 

aujourd’hui. Donc, autant de chose que nous avons le devoir de mener et que 

nous allons mener. Et c’est tout cela qui vont nous faire franchir cette nouvelle 

étape. C’est vrai aussi, mon collègue me le rappelle, ce n’est pas seulement que 

les femmes qui sont battus malheureusement mais nous, nous occupons des 

hommes et les femmes. Nous, le bureau, nous allons accompagner tous ceux qui 

ont besoin du service.  

 

 En même temps, Madame la présidente, je dois dire que madame 

Ombudsperson est à Rodrigues actuellement. J’ai eu l’occasion d’avoir une tête 

à tête avec elle aux cours du weekend et elle m’a interpellé sérieusement sur 

quelque chose à Rodrigues qui encore une fois se passe et qui est considéré 

comme normale. Elle m’a fait remarquer qu’au sein de notre société, au sein des 

familles, cette culture de frapper les enfants. Entre enfant, les enfants se 

frappent, l’adulte qui frappe l’enfant, à l’école les enfants se frappent. C’est une 

culture qui a trop duré dans la famille Rodriguaise et qui est considéré comme 

normale. Aujourd’hui, on a besoin d’accompagner les parents. Et c’est vrai 

quand elle m’a dit ça, je lui ai dit, madame je vous jure que c’est vrai, ce n’est 

pas normal mais c’est considéré comme normale. Et on se dit que les gens, les 

parents disent « pénan narnié si mo corrige ene z’enfant. Flanque li ene ti calot 

lors so la main ». Ça se fait dans toutes les familles. Et il faut cesser avec ça. 

Mais cependant, d’ailleurs elle m’a fait remarquer que les Nations Unies disent 

bien aussi qu’il y a des choses qui sont encré dans les cultures qu’il ne faudrait 

pas être brusque. La Convention pour les Enfants reconnait ça aussi. Il faut 

accompagner la société pour délaisser ce qu’il faut délaisser. C’est pour cela que 

nous venons encore une fois avec ce programme de formation au sein des écoles 

et des collèges, encore une fois nous voulons que les partenaires sociaux, les 

ONGs soient beaucoup plus acteurs que spectateurs, que juste là pour proposer. 

Nous allons venir, le Chef commissaire la dit en son budget, nous allons doter 

des Parents, Teachers Association d’un budget spécial pour leur aider à mettre 

en place au sein des écoles des formations pour les adultes. Le Chef 

commissaire là toujours dit comment faire de l’école une école de formation 

pour les adultes et cela sera une réalité très bientôt dans ce budget. Qu’est-ce-

que nous allons proposer dans le cadre de cette interpellation qui 

personnellement me préoccupe en tant que commissaire responsable pour le 

développement et la protection des enfants. Nous allons travailler pour 

développer un programme qui permet aux parents d’exercer leur autorité sans la 
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violence. Nous allons assurer que ce travail se fait au sein des écoles avec les 

parents bien sûr aussi impliquer les enfants comme il se doit. Donc, la famille 

aussi est appelé à franchir une nouvelle étape dans l’exercice de 

l’accompagnement de leur enfant. Ce budget nous permet et nous donne 

l’opportunité de mettre tout cela en œuvre. Aussi nous avons besoin de lutter 

contre tous les fléaux qui guettent les familles Rodriguaise, le casino, les jeux 

du hasard. Cette année on va travailler à ce qu’il y est des développements dans 

ce sens pour vraiment mettre notre politique en action. Nous avons témoigné 

des familles ruinées, des cadres perdant leurs travails, des gens qui ont fait des 

tentatives de suicide. Nous avons écouté les cris des ONGs. Donc, nous avons 

un devoir. Il y a un travail qui avait commencé par mon collègue, le 

commissaire Baptiste maintenant que cette responsabilité m’est confiée, nous 

allons continuer à poursuivre ce travail et à assurer que les familles Rodriguaise 

sont protégées de ces fléaux et de ces maux qui les empêchent d’aller plus loin. 

Aussi nous allons faire une réflexion profonde sur l’alcool, le nombre de permit 

d’alcool dans ce pays. 

 

 Madame la présidente, le développement économique, je ne vais pas être 

trop long, a toujours été la priorité du gouvernement. Nous-y-allons pas à pas. 

Nous sommes contents que nous avancions dans la bonne direction. Ce matin, le 

Minority Leader a questionné, quel est notre politique pour l’économie ? Moi 

j’aurais bien voulu en tant qu’alternance, il s’est présenté comme le prochain 

Chef commissaire à venir pour les dernières élections. Qu’est-ce qu’il aurait 

proposé. Il a questionné sans venir avec des propositions. Il fallait venir. On 

veut savoir qu’est-ce vous avez-vous ? Vous voulez débattre, vous questionné 

sans rien dire. Nous avons défini les priorités. Mon collègue, le commissaire 

Payendee va s’attarder sur la pêche. On n’a pas besoin de développer la pèche 

comme les Maldives comme les Seychelles. On a besoin de développer les 

ressources que nous avons. Nous avons la priorité, l’agriculture, nous avons 

surtout les PME mais surtout la transformation et la valeur ajouté. Nous avons 

travaillé pour développer des schemes. Nous avons travaillé pour accompagner 

et professionnaliser ceux qui se sont engagé dans l’agro-processing. Nous 

allons poursuivre cette action. Aujourd’hui on est fier, on est fier qu’on ait pu 

mettre en place l’unité de transformation à Graviers, qui marche et qui 

fonctionne. On a eu les commandes mensuelles de 90 tonnes des jus de limons 

qu’on n’arrive pas à satisfaire on envoi à Maurice au Labourdonnais. Il 

développe des produits, les sorbets de limon et les glaces. Nous avons aussi eu 

la collaboration du CIDP, qui continue à nous accompagner aujourd’hui, qui fait 

des recherches sur les limons de Rodrigues qui a pu extraire l’essence de limon. 

Cette essence de limon qui est plébiscité dans bien des forums mondiaux. Qui a 
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fait même venir le quatrième plus grand parfumeur mondial à Rodrigues et 

aujourd’hui ces personnes vont revenir parce que ce produit est tellement 

plébiscité qu’ils ont besoin de venir, pour voir ensemble comment on peut 

exporter ce produit avec cette grande valeur et nous allons surtout veiller à ce 

que cette valeur, ce prix soit répercuté sur le planteur à Rodrigues.  

 

 Nous allons continuer cette année à accompagner des projets, pour 

assurer que nous avons une diversification dans les projets que nous faisons. 

C’est pour cela qu’il y aura la NPPC, qui a déjà en collaboration avec mon 

bureau travaillé déjà le strategic plan for innovation in Rodrigues. On vient de 

l’avant avec cela très bientôt. Il y aura le Productivity Committee et il y a 10 ans 

déjà qu’il y avait une représentante de Rodrigues qui allait sur le Productivity 

Committee. On a pu rétablir cela. Et la présidente ou le président du 

Productivity Committee de Rodrigues sera partie prenante du comité à Maurice. 

Donc, on est en pleine dans cette mouvance d’innovation, de recherche. Et c’est 

pour cela que je viens aussi sur le projet d’innovation qu’on a décrié pendant la 

campagne électorale lor ban drome, fer manifestation. Il y avait 11 voitures je 

crois pour toute une population qui devait manifester. C’était pour eux 

l’occasion de descendre le gouvernement avec ce projet. Et c’est pour cela que 

le… 

 

 Madam Chairperson:  Respected Members, in sitting position please. 

 

Mrs. R. M. F. Gaspard-Pierre Louis:  C’est pour cela que le nombre de 

vote est passé de 11 en 2006 arrivait à 200 en 2012 pour passer la barre de 1000 

en 2017 parce que les gens ne sont pas dupe. Les gens sont intelligents et ce que 

j’ai compris, ils veulent faire croire, ils veulent aujourd’hui faire croire, c’est 

vrai il y a la méritocratie mais ou est-ce que la justice se trouve dans tout cela ? 

Est-ce que demain, Madame la présidente, c’est parce que vous travaillez au 

sein de l’assemblée régionale si votre enfant mérite quelque chose il ne faut pas 

lui donner ? La méritocratie doit marcher de pair avec la justice et ne doit être 

confondu à la corruption. Je suis vraiment désolé votre plan n’a pas marché au 

contraire a échoué. Jusqu’à même aujourd’hui je pense la Région 1 continue à 

trembler en pensant au 13 février. Je sens que le tremblement est encore là. Ça 

allait être la plus grande catastrophe électorale sur le pays, Madame la 

présidente. Je sens encore le gens tremblaient, Madame la présidente. Premier 

bulletin, les gens tremblent. 90 voix, 75 voix. On a voulu nous descendre, le 

peuple n’a pas voulu parce qu’ils ont suivis le travail que nous avons fait. 
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 Madame la présidente, le Chef commissaire a annoncé l’importance de 

mettre en place/de faire de Rodrigues la zone économique spéciale. On va le 

faire. C’est quoi une zone économique spéciale ? C’est un ensemble de 

conditions, un environnement propice à l’investissement que nous allons mettre 

en place et pour assurer qu’il y a non seulement des Rodriguais qui investissent 

mais des gens de bonne volonté qui veulent venir à Rodrigues pour investir dans 

des domaines bien précis. C’est pour cela que nous allons recruter cette experte 

pour nous permettre très bientôt de développer un plan d’action pour faire de 

Rodrigues cette zone économique spéciale. C’est cela aussi franchir une 

nouvelle étape dans la manière de faire du business à Rodrigues. 

 

 Le Chef commissaire a parlé du go-export. Il y a toute un projet avec la 

RTMC qui sera consolider et dont les activités seront diversifiées avec la vente 

en ligne. Il faut que les Rodriguais commencent à vendre en ligne. Il y a – pas 

vendre du poisson, ça ce n’est pas possible. La vente en ligne se fera en 

partenariat avec le Mauritius Post. Et la Mauritius Post n’a pas les moyens de 

vendre du poisson, de faire partir des poissons dans des colis. Donc, on va 

vendre des produits artisanaux. C’est un peu pareil les projets rêveurs comme un 

million pié cocos.  

 

 Aussi on va continuer avec la Technology Modernisation Scheme pour 

aider les entrepreneurs dans leurs entreprises d’utiliser la technologie moderne 

pour optimiser leurs ressources, leurs capacités, le Packaging Scheme entre 

autres et bien sûr le label de Rodrigues qui sera une réalité très bientôt dans 

certain domaine. Une mesure révolutionnaire qui aujourd’hui fait la joie des 

entrepreneurs c’est concernant la facilitation du business plus précisément 

permettre au Rodriguais de faire du business sur leur terrain résidentiel. C’est 

aussi franchir une nouvelle étape, Madame la présidente. C’est pour ça quand 

j’ai écouté ce matin le Minority Leader qui dit qu’on est resté dans le starting 

block, là j’ai dit qu’il y a un problème de compréhension quelque part. Le 

Rodriguais va pouvoir à partir du 01 Juliet 2017 faire du business sur son terrain 

résidentiel et pour le pousser d’avantage on va leur permettre de démarrer pour 

au moins cinq ans, ils n’auront pas à payer de bail résidentiel et de permis 

d’opération. Et on veut aussi ajouter à cela un accompagnement pour assurer 

une bonne comptabilité qui permet à l’entreprise d’être durable. C’est le 

mentoring qu’on entend de crier. Qu’on a fait déjà ce service de comptabilité. 

On là implémenter avec les coopératives, aujourd’hui ça marche. Et je suis 

contente de dire que les chiffres, le turnover des coopératives aujourd’hui 

montent en flèche. On à passer la barre de Rs 200 million des turnovers des 

coopératives à Rodrigues.  
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 Et le Chef commissaire a aussi dit que pour cette question de faire du 

business sur les terrains résidentiels nous allons dresser une liste très bientôt. Et 

nous allons le faire en partenariat avec les entrepreneurs eux-mêmes. Nous leurs 

donneront la chance de participer à ce projet, de donner leurs avis pour qu’après 

on puisse le faire comme il se doit. Aussi une mesure qui va permettre le 

développement d’avantage d’entreprise, c’est la réduction de l’importation de 

moins l0% de poulet et de yaourt. C’est possible. On a déjà fait un travail là-

dessus. Aujourd’hui Rodrigues importe plusieurs dizaines de tonne de poulet 

qui équivaut à plusieurs millions des dizaines de million de roupies, des 

centaines de million de roupies. Nous allons travailler à ce que cet argent reste à 

Rodrigues.  

 

 Aussi, Madame la présidente, le Chef commissaire a parlé, a annoncé 

l’incentives qu’il va donner aux opérateurs des autobus. Je suis sûr que mon 

collègue va parler là-dessus après. 

 

 Le câble optique, Madame la présidente, quand je parle du câble optique 

c’est pareil comme on avait troqué l’aéroport, le nom pour avoir du budget 

additionnel pour l’agrandissement. C’est la même chose. Je fais un parallèle 

entre les deux. Tu mets ce nom-là, et puis tu négocies l’argent. C’est pareil. 

Pour le câble optique dans le discours budget de 2011, pour l’année 2012, le 

budget annoncer en 2011 au paragraphe 337, le ministre de Finance d’alors, 

toujours effet d’annonce pour faire plaisir aux oreilles de certains qui aiment ça 

– « Mr. Speaker Sir, a submarine cable will be laid to link Rodrigues to 

Mauritius... ». Donc, il continue. Et puis paragraphe 339 – « the estimated cost 

of this ground breaking venture is Rs 600 m. Government will provide financing 

which should be reimbursed over 20 years”. Madame la présidente, les 

fonctionnaires qui sont là, tous les gens qui savent qu’un…. ça marche de pair. 

A l’époque c’était le PBB – Project Based Budgeting. Le Chef commissaire 

aurait pu venir annoncer toute sorte de chose dedans. Mais il faut voir que 

dedans cela se reflète. Je lance le défi. Est-ce que je peux. Donc, je propose, 

Madame la présidente, que ces personnes qui ont parlés de ce budget, de venir 

avec à l’assemblée ce document qui marche avec le discours budget nous 

montrant où est-ce-que ce montant avait été énoncé. Le jour ils emmènent ça, je 

lance, parce que le dossier marche avec ça. Demain il y aura l’exercice on va 

questionner ces mesures où est l’argent. Ça n’a pas été possible. Donc, c’est 

juste, il y a des gens qui savent comment berner les autres pour les avoir dans 

leurs paniers. Et ils se sont laissé berner, on n’est pas responsable. Ce qu’on 

sait, on a pu aujourd’hui, il y a eu le lancement de l’appel d’offre et moi j’ai eu 
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honte ce matin d’entendre dire que le Chef commissaire allait venir couper ce 

câble avec une cisaille. C’est une basse besogne, Madame la présidente, dans 

cette chambre venir dire ces choses-là. Ce n’est pas sérieux. Les gens vont nous 

prendre pour des rigolos. Le câble optique, il y a l’appel d’offre a été lancé 

malheureusement, ça n’a pas été responsive et dans quelques jours se sera 

relancer et en 2019, fin 2018, début 2019 ce sera une réalité et on est sûre que la 

procédure va suivre et c’est notre gouvernement qui va mettre en œuvre ce 

projet qu’il va la rendre réaliste. On la dit, on va dire nous notre préoccupation 

c’est la population au lieu de ceux qui ne fait que rêver au juicy business. Notre 

juicy business c’est les jeunes, la population, c’est les enfants, c’est les mamans 

et les papas. 

 

 Madame la présidente, nous allons en place notre programme « Bien 

Vivre le Digital ». C’est vrai c’est important d’avoir la connectivité pour 

l’emploi mais c’est important aussi de promouvoir la sécurité. On a vu ces 

derniers temps, la mauvaise utilisation de certains outils de communication lié à 

l’internet qui peut être très dangereux pour les enfants, pour les familles aussi. 

Donc, ce programme « bien vivre le digital » qui prend en compte l’emploi, la 

sécurité, surtout aussi. Donc, on va le mettre en place. Entre temps qu’est-ce que 

nous avons fait ? Nous avons mis en place le Centre for Excellence équipé pour 

accueillir 75 jeunes pour des formations. Nous avons mis en place, nous avons 

investi et nous en sommes fiers dans le Contact Centre à Camp du Roi. C’est 

vrai, il y a 22 jeunes qui y travaillent aujourd’hui mais ils savent aussi, c’est 

juste de la mauvaise volonté que l’espace a été occupé pour 115 postes et 

incessamment on va top up. CSL va travailler pour recruter 115, donc pour 

emmener ce nombre à 115 jeunes. Le Chef commissaire aussi a donné au 

budget pour qu’on puisse recruter davantage. Donc, avec l’augmentation de la 

bande passante qui va se faire, on espère en aout, encore une fois dû à la 

procédure ça a dû être relance. Donc, nous allons le faire et c’est nous qui allons 

faire vivre ce projet de digital par les Rodriguais. Nous avons à Rodrigues les 21 

learning corners dans les différents villages qui était financé auparavant par la 

NEF et dont aujourd’hui la NEF c’est retiré. Le Chef commissaire nous a 

permis d’avoir un budget pour relancer ces 21 learning corners. Donc, dans les 

21 villages se sera dont la connectivité sera possible très très bientôt. En même 

temps aussi nous allons venir de l’avant, nous voulons doubler ce chiffre. Donc, 

pour ajouter encore 21 learning corners à Rodrigues. 

 

 Madame la présidente, avec tout cela comment dire que Rodrigues ne va 

pas franchir cette nouvelle étape. Si on le dit, c’est parce qu’on est de mauvaise 

foi, de mauvaise volonté ou bien on veut continuer à embêter les gens ou bien 
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on veut surtout faire rêver ces personnes qui nous suivent pour qu’ils disent que 

demain sera meilleur avec eux. 

 

 Madame la présidente, au niveau de ma région 3, je dois dire que je suis 

contente que nombreux projets, mon collègue a énuméré ces projets vont être 

mis en place et nous allons pouvoir permettre à ces personnes de la Région 3 de 

prendre avantage des infrastructures de qualité, des projets pour le sport, des 

projets pour l’éducation. Donc, des projets dans plusieurs domaines. Ma 

collègue, la commissaire la dit ce matin ceux qui veulent parler qu’ils 

continuent à parler. Nous avons été mandatés pour travailler. Nous allons 

travailler, nous avons l’expérience, nous avons la compétence et sous la 

direction du Chef commissaire nous allons permettre à chaque Rodriguais, à 

chaque Rodriguaise, chaque famille, chaque entrepreneur, nous allons leur 

permettre ainsi que les fonctionnaires de franchir cette nouvelle étape. Merci de 

votre attention, Madame la présidente. 

 

 Madam Chairperson:  I suspend the House for 20 minutes for tea. 

 

At 4.22 p.m., the sitting was suspended for 20 minutes. 

 

On resuming at 4.57 p.m. with the Deputy Chairperson in the Chair. 

 

Mr. Deputy Chairperson:  One Member from the minority side. 

 

The Fifth Island Region Member (Mr. Z. Félicité):  Thank you, Mr. 

Deputy Chairperson, for allowing me to speak a few words for the first time in 

this Fourth Rodrigues Regional Assembly. First of all, I would like to 

congratulate the Chairperson of the Regional Assembly for her election. I would 

also like to congratulate the Clerk of the Assembly for her promotion and all 

Members of the House for their election. I am also grateful to my leader for 

giving me the opportunity to stand as candidate in the party list and as such to 

be able to address to you today my observation concerning the Rodriguans. 

 

 Mr. Deputy Chairperson, I have observed some socio-economic problems 

in Rodrigues that I personally feel deeply touched as mass migration to 

Mauritius due to unemployment. This concerned mostly people who works in 

the construction sector, that is why, mo dir ki la construction cé ban travail pa 

durable, temporaire, sessional. Social issues related to divorce, early schools’ 

leavers, poor distribution of water (especially in region one), teenage pregnancy, 
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the increasing consumption of alcohol and cigarette, amongst others. That is 

why I have decided to bring my contribution to my country.  

 

 Mr. Deputy Chairperson, as a newly elected member, I strongly believe in 

democracy. I consider democracy to be the best system in which we can build a 

creative and vibrant society because it is under this system that the fullest 

creating and innovative talents can come to fruit shell. As a member of the 

minority, I will be loyal to the opposition, loyal to the Constitution and loyal to 

my people of my country. I view the role of the opposition as a role 

guaranteeing democracy. We will follow closely the government operation, 

criticizing it when stepping out of line.  

 

 Mr. Deputy Chairperson, concerning the budget 2017-2018, I do not see 

any real economic measures that has been taken into accounts in order to 

Franchir une Nouvelle Etape. The Chief Commissioner has not even mentioned 

the state of our economy. Whether it is healthy or not. For instance, what is the 

rate of inflation in Rodrigues for the current financial year. Peut-être ki dan 

Rodrigues pénan inflation. However, the population still complain la vie cher 

dan Rodrigues. I have observed that since the last five years, the purchasing 

power of consumers has gradually decreased. Instead of subsidizing the freight 

of imported buses from Mauritius to Rodrigues which will benefit a few people 

why not also subsidize the basic household goods from Mauritius to Rodrigues 

which will benefit the whole population. 

 

[Applause] 

 

 My comments will be the, Mr. Deputy Chairperson, my comments will be 

on the two sectors, the small and medium enterprise and the speed of internet 

connection in Rodrigues. Mr. Deputy Chairperson, firstly, entrepreneurship is 

supposed to be one of the most important economic activities where creation of 

jobs will solve the problem of unemployment and increase the living standard of 

the population. How many small enterprises are successful in Rodrigues? Why 

many people do not want to take risk to invest in small enterprise in Rodrigues? 

However, I have observed that most of the entrepreneurs still face major 

difficulties to franchir une nouvelle étape, be it in terms of access to finance, 

fees competition, inadequate market strategies, lack of creativity and 

innovation. In fact, there are too many people doing the same economic 

activities in Rodrigues owing to the fact that our local market is undersized and 

this represent a loss on revenue for some entrepreneurs. It is one of the main 

reasons why many small enterprises fail in Rodrigues. The government also 
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fails to develop appropriate market strategies for these products such as ti 

piment, to increase revenue of these entrepreneurs. 

 

 Mr. Deputy Chairperson, during his speech on budget, the Chief 

Commissioner has announced measures to encourage entrepreneurs to operate 

their business activities on residential lease land instead of on a commercial 

lease land. My question are: Would these entrepreneurs be eligible to borrow 

loan from financial institutions to finance the start-up cost or for the expansion? 

If yes, what will happen if they could not repay their debts if they used their 

residential lease land as security for loans? As goes these Rodriguan proverbs 

perdi dan bois perdi dans lacour.  

 

 Mr. Deputy Chairperson, in fact, most of the entrepreneurs are sole 

traders. They have unlimited liabilities as compares to companies. So, in case of 

bankruptcy, the owners will lose all his personal belongings. Samem ki nou apel 

cé ene cado empoisoné ki pé donné. Mr. Deputy Chairperson, concerning the 

Rodrigues Innovative and Excellence Programme for Cooperatives, is it fair to 

use public fund to finance cooperatives society which is a profit motive 

organization. Est-ce ki cé ene recompense ça pou ban bon travail ki noune faire 

pendant élection ? 

 

 Mr. Deputy Chairperson, another subject of concern is the internet 

communication and technology (ICT), which is staging the way we work, 

socialize, create and share information and organize the flow of people, ideas 

and things around the world. Many countries have computerized their different 

departments for better flow of communication in order to safe time, as we all 

know time is money. Nonetheless, the speed of internet connectivity in 

Rodrigues is very poor and it has negative impact on all people, such as, 

individual, consumers, entrepreneurs and on potential investors in Rodrigues. 

Mr. Deputy Chairperson, it is more expensive for user to download a document 

in Rodrigues than in Mauritius. Since 2012, the ruling party has not had the 

willingness to take action to increase the speed of the internet through the fibre 

optics. Moreover, the Commissioner of ICT has also failed to increase the 

bandwidth at 500 MB per second last year. Due to poor management in this 

sector, Rodrigues has lost five years in term of career opportunities for young 

people. Now we have to wait for the connection of fibre optics.  

 

 To conclude, Mr. Deputy Chairperson, this budget has many measures 

that were taken in the last budget which has not been implemented and I would 

say it is a copy paste budget with no creative and innovative policies to boost 
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the economy and attract investors. I think, this budget needs to review with 

more creative and innovative measures and more hope for the country, for 

Rodrigues. On these words, I end up, Mr. Deputy Chairperson, thank you for 

your attention. 

 

[Applause] 

 

Mr. Deputy Chairperson:  Commissioner Payendee. 

 

The Commissioner for Environment and Others (Mr. J. R. 

Payendee): M. le vice-président, c’est avec un immense plaisir que je participe 

à ce débat budgétaire 2017–2018, en tant que commissaire de l’agriculture, 

l’environnement, la pêche, la foret et parc marin. Je voudrais débuter mon 

intervention à remercier le Chef commissaire, mes collègues commissaires, ma 

famille, l’Island Chief Executive, mon DH, le docteur Henri Agathe, le Legal 

Adviser, le Chef de Section et tous les personnels de ma commission, des ONGs 

de Rodrigues, de Maurice et d’ailleurs, les ministres qui ont collaboré avec ma 

commission et toutes ces personnes de bonne volonté qui ont d’une façon ou 

d’une autre jouait un rôle important dans tout ce qui a été accompli dans ma 

commission durant le mandat écoulé. Un remerciement spécial au bureau 

politique et aux électeurs de la Région 5 qui ont travaillé dur et votait pour mon 

réélection. 

 

 M. le vice-président, beaucoup a été accompli durant les cinq dernières 

années et beaucoup restent à faire pour atteindre l’objectif que notre 

gouvernement s’est fixé pour mener Rodrigues vers cette île écologique. 

J’espère sincèrement obtenir durant ce nouveau mandat et cette nouvelle année 

financière qui commence, le soutien de tout le personnel de ma commission et 

de toute la population de Rodrigues. M. le vice-président, au début, je pensais 

parler de mon bilan mais après je me suis dit que le peuple sait déjà ce qu’on a 

accompli durant les cinq dernières années. La preuve, le peuple a voté pour nous 

et bien sûr pas besoin de parler de bilan parce qu’il y en a tellement. Je vais 

passer toute la nuit à énumérer tout ça. Je préfère prendre un autre axe.  

 

M. le vice-président, j’adore ce thème, je trouve ça magnifique – 

‘franchir une nouvelle étape’. On était en train de faire ce qu’on appelle du 

brainstorming pour trouver le thème et un moment j’étais partie, parce que 

j’avais quelque chose à faire. Et quand je suis revenue, j’ai vu que mes 

collègues avaient déjà trouvé – ‘franchir une nouvelle étape’. Pour moi c’est 

magnifique. C’est trop beau et c’est vrai en plus. Mais avant d’aller plus loin, 
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d’élaborer sur ma commission, c’est ce qu’on va faire, comment on va faire 

pour franchir une nouvelle étape, c’est ce que se demandent les membres de 

l’autre côté. Je voudrais reprendre quelques, enfin parmi tous ce qui a été dit de 

l’autre côté. Il y a pas mal de choses qui vaut la peine d’être repris. Par exemple, 

je vais commencer par le Minority Leader. Il parlait de premièrement, de terrain 

agricole pour faire la piscine, le collège de Pistaches. C’est vrai, mais tout 

développement a besoin de sacrifier quelque part quelque chose mais après il 

vient lui-même nous dire de mettre l’Assemblée Régionale tout près de chez 

moi à Pointe L’Herbes sur un terrain agricole. Vous ne connaissez pas plus tout 

près de ma maison que moi. Excusez-moi. Là, je ne suis pas trop d’accord. Il a 

beaucoup énuméré sur le projet d’aquaculture, comme-ci on est un 

gouvernement qui n’aime pas l’aquaculture. Ce n’est pas vrai. On a jamais dit 

qu’on n’aime pas l’aquaculture. On a toujours dit qu’on n’aime pas lakaz 

poisson, une forme d’aquaculture. Ce n’est pas l’aquaculture en général. 

Pourquoi on n’aime pas lakaz poisson ? J’ai l’occasion de lui dire aujourd’hui 

en face au Minority Leader. On n’aime pas ce projet parce que c’était mal ficelé 

déjà au début même. C’était dit que lakaz poisson dans le rapport, que j’ai en 

ma possession, il disait que ça va être fait dans les lagons déjà. Deuxièmement, 

sur une profondeur de 7 à 9 mètres. Moi, j’aimerais poser la question, où est-ce 

qu’il y a dans le lagon de Rodrigues 7 à 9 mètres ? Le lagon de Maurice, en 

grand baie tout ça. Mais il y avait 7 à 9 mètres. Il y a seulement quelque place, 

oui certainement, il y a de la place où on peut trouver 7 à 9 mètres mais c’est 

dans les passes. Et la loi dit, le Fisheries and Marine Act dit, qu’il ne faut jamais 

mettre quoi que ce soit dans les passes parce que ça fait de l’obstruction. Et, ça 

ce n’est pas moi qui dis ça. Nous on mon travail d’après la loi et définitivement 

ce n’est pas bien. Et autre chose, concernant ce truc-là, concernant que peut être 

le Minority Leader n’a pas... les cordonniers qu’on donne à manger et qu’on 

donne n’importe quoi à manger. Personne ne sait ce que mange ces cordonniers. 

On emmène toute sorte de truc dans la mer qu’on balance, on donne à manger. 

Il y a même une personne qui a écrit un article qui vient de pas ici, de MASSA. 

MASSA, une experte en MASSA, qui dit qu’il ne faut jamais mettre beaucoup 

d’animaux dans une petite surface, c’est-à-dire, dans un petit bassin comme ça 

met ene tonne poisson. Lerla même les poules à Rodrigues font ça. C’est ce 

qu’on appelle du canibabalism. Zot mange zot même. Canibabalism, je 

m’excuse, merci pour ça. Donc, cannibalisme. Il y a aussi le côté de maladie. 

Ces animaux une fois... si on nous met nous là dans une petite espace comme 

ça, toilet la mem, tou la mem dan sa ti bassin là. Comment ça pou été ? Et ça 

s’est écrit, ça a été prouvé que de la maladie. De l’autre côté, le gout. Si le Chef 

commissaire était là il aurait dit. Même, le Premier ministre à l’époque disait – 

ça poisson cordonnier là li pa bon. Ce n’est pas le cordonnier qu’on mange à 
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Rodrigues. Ce n’est pas ce cordonnier. Et, le cordonnier qu’on mange à 

Rodrigues c’est le poisson qui vit comme ça en liberté, c’est comme le poulet 

Rodriguais. Ce n’est pas ce cordonnier qu’on donne... 

 

Mr. Vice-President: Member Rosaire, you will have time to make your 

speech.  

 

Mr. J. R. Payendee:  Pren li noté taler to vine cozé. Donc, le côté 

aquaculture ce n’est pas vrai. Lakaz poisson on ne veut pas et on ne voudra pas. 

On veut aller vers toute sorte d’aquaculture où on ne donne pas à manger dans 

la mer. Où on n’emmène pas quoi que ce soit on jette dans la mer parce que ça 

pollue. Même à Maurice, comment il s’appelle là, je ne me souviens plus de son 

nom, il a fait des manifestations pour dire - vous êtes en train de finir notre mer. 

Vous êtes en train de pourrir notre mer. Tou ban pouritir cot ça meté pas capave 

viv. Donc, c’est une catastrophe. Et nous, on veut d’une île écologique. On ne 

veut pas de ça. Après à La Réunion, il y a des requins qui mangent. Vous dites 

de mettre ça à l’extérieur. Okay. Faites comme si on met tout ça à l’extérieur, 

vous savez moi je suis plongeur je peux vous dire je connais la plongée, je 

connais la mer. Un requin sens du sang ou bien de la nourriture à 1 km de 

distance. Vous mettez ça en dehors du lagon, il n’y aura plus de plongeur à 

Rodrigues. Moi mo arreté ale plongé moi. A La Réunion qu’est-ce qui s’est 

passé ? Requin vine mange dimune lor la cot. Est-ce que c’est ça qu’on veut ? 

L’industrie touristique ? Si ene requin mange ene dimune dans Rodrigues, fini. 

On ferme la boutique. Donc, le truc de lakaz poisson, ça ne nous intéresse pas. 

Et puis d’après le Minority Leader quand il parle de poisson pour lui il parle de 

thon. Il n’y a pas que le thon comme poisson. Et le thon, ce n’est pas le meilleur 

poisson. Moi, je vous dis si on me donne du thon, je ne mange pas ça à la 

maison moi. Midi là, je crois qu’on nous a donné un truc, je ne sais pas quelle 

est ce poisson, un peu comme thon. Ouf, j’aurais préféré aller manger ene ti 

beng cot moi. Donc, ce n’est pas ça le poisson. Rodrigues ne doit pas copier. On 

ne doit pas en aucun cas copier Maurice. Ce n’est pas ça qu’on veut faire. On 

veut faire autre chose. Et puis il parlait aussi de ranging. Ranging, élevage 

d’ourite. Pourquoi faire de l’élevage de l’ourite à Rodrigues alors que l’ourite 

s’élève lui-même tranquille. Là, on a fait deux fermeture, vous avez vu. 

Heureusement, il a eu l’audace de dire que c’est un bon projet. Il a dit peut-être 

que s’est lui, je ne sais pas, peut-être. Mais vous avez initié peut-être mais vous 

n’avez pas fait. Vous aviez eu la chance pour le faire, cinq ans vous avez eu 

pour le faire. Vous ne l’avez pas fait. Et moi, je n’avais même pas besoin d’aller 

à Madagascar. Toute une délégation de l’équipe du MR est partie à Mada faire 
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tamtam là-bas. Lili cassé mo tandé. Lili cassé. Zot ti ale Madagascar soit disant 

pour aller voir. 

 

Mr. J. L. R. Perrine:  On a point of order. We ask Mr. Payendee to 

remove these words 

 

Mr. Vice-President:  Mr. Payendee, please. 

 

Mr. J. R. Payendee:  Le lit se casse. Un lit peut se casser par n’importe 

quel moyen. Il y a l’esprit tordu là quelque part. C’est peut-être vrai, c’est pour 

cela ils ont l’esprit tordu. 

 

Mr. J. L. R. Perrine:  On a point of order. I would like to ask you to tell 

Mr. Payendee to remove this words. 

 

Mr. Vice-President:  He has given explanation and I think it is okay. 

Please, proceed Commissioner. 

 

Mr. J. R. Payendee:  Ranging des ourites. Comme-ci mettre des 

ourites... Moi je n’ai pas trouvé la case comment faire ranging ourite. Met lakaz 

pou met ourite ladan. Mais vous savez, ça c’est comique aussi. Il parlait de 

nouvelle technique de pêche pour pêcher les ourites pour que les gens ne 

piétinent le lagon tout ça. Mais ça a été tester à Rodrigues. Ourite dans pot, on 

n’a pas testé ? Il y a un pot même l’ambassade l’Australie est venue, on a testé. 

Il y a même un petit appât électronique, qui en Australie, justement, en 

Australie quand on met ça les ourites sautent dessus. Mais les ourites de 

Rodrigues sont diffèrent. Ils sont intelligents, ils ne rentrent pas dedans. Les 

ourites de Rodrigues ne rentrent pas dedans malheureusement. On a testé. Il y a 

plein de ces cases qu’on a mises malheureusement. Donc, pas besoin de faire 

des démagogies de côté-là. Le Minority Leader a beaucoup parlé de... donc, il a 

fait un plaidoyer sur la pêche et tout. Il parlait de toute sorte de truc, toute sorte 

de facilité qu’on pouvait avoir avec Maurice. Mais il a été ministre, seulement 

lakaz poisson il a voulu emmener ici. Et quoi d’autre ? Une plume comme ça, 

on n’a pas eu. Rodrigues n’a pas eu une plume comme ça avec le ministre de 

Maurice, le Ministre de la pêche. C’est incroyable, il n’y pas eu une plume 

comme ça on a pas eu. Je me souviens, il parlait de Albion comme-ci jaica, je 

connais cette histoire, jaica, qui veulent faire un truc à Rodrigues. Mais qui été 

Ministre de la pêche ? Et leur parti était au pouvoir. Ils n’étaient pas au pouvoir 

pendant cinq ans ? Il était au pouvoir pendant cinq ans. Le même ministre était 

là. Il y avait tout réuni pour faire des choses pour Rodrigues. To lakaz poisson tu 
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aurais pu le mettre quand vous étiez là. Ah, tu attends quand je viens. Moi, 

quand je viens moi je suis écologique. Donc, on ne fait pas de démagogie à 

Rodrigues aussi longtemps que je suis là. Mahogani aussi pareil. Taler mo pou 

coze lor là mo pou explik toi. Et puis, il parle de la forêt comme-ci il faut 

reboiser la tête des montagnes et tout. Il a été mon prof d’agriculture, je le 

remercie d’ailleurs. Mais par contre, moi je suis allé un petit peu plus loin. Je 

remercie mais je suis partie un petit peu plus loin et la forêt bien sûr qu’on va le 

faire. Mais en parlant de forêt, nous on dit 50 hectares. Tout à l’heure je vais 

vous expliquez quel type de forêt. J’ai dit ça l’autre jour, quel type de forêt pour 

Rodrigues. Il faut évoluer, c’est ça franchir une nouvelle étape. Une nouvelle 

étape, une nouvelle façon de voir la forêt. Aller, si quelqu’un là parle 

aujourd’hui depuis qu’on a un Service de Forêt à Rodrigues. Peut-être le DH 

Genave peut dire parce qu’il a travaillé au Service Forestier. Ajouter tous les 

hectares de forêt qui a été reboisé depuis l’époque, on a reboisé dix fois la 

grandeur de l’île. Il ne devait pas y avoir une place pour une maison en terme 

d’hectare de forêt. Mais où sont les forêts ? Mais où sont les forêts ? Le 

problème n’est pas là. Et puis, il y avait Reddy Augustin qui disait, il y a 

quelqu’un qui disait il n’y a pas de... non c’est M. Volbert ça je crois, non il n’y 

a pas eu de reboisement à Rodrigues. Mais n’importe quoi. La semaine dernière, 

la Journée Mondiale de la Forêt. Tous les ans on est venu avec le Community 

Forest, ce n’est pas de la forêt ça ? Ce n’est pas du travail fait ? Il dit qu’il n’y a 

pas eu de reboisement. Nous on va faire là, tout à l’heure je vais vous dire quel 

type, quand je vais sauter sur l’autre je vais vous expliquer quel type de forêt on 

va faire pour Rodrigues et on va réussir. 

 

Il parlait de banc de l’Est et de Hawkins. Génial. Je ne savais pas s’il 

connaissait ces bancs. Parce que en tant que Ministre de la pêche et que ces 

bancs se trouve en dehors vraiment de notre petite île là, c’est loin. Et par 

contre, il me demandait si je connais. Mais non seulement je connais, j’y suis 

allé. Moi, comme Commissaire de la pêche, je suis parti pêcher pendant deux 

jours sur le banc de l’Est et je peux vous dire qu’est-ce qu’il y a là-bas. On met 

12 hameçons, on a 12 poissons toute de suite. Et il dit qu’il n’y a pas de poisson 

à Rodrigues. C’est n’importe quoi. Moi, je sais, je peux prouver. J’y suis allé, 

j’ai la photo, j’ai la date. Il y en a. Si on met 12 hameçons et on attrape 12 

poissons, c’est qu’il y en a. Et pas poisson, pas petit poisson, poisson et de la 

qualité, pas thon. On ne part pas sur le banc de l’Est pour pêcher du thon. On 

part sur le banc de l’Est pour pêcher le sacré chien, vivano, la boue, viel la boue, 

viel pintade et viel rouge de haute qualité qui ont de la valeur. Le thon ça se 

vend à combien ? Rs 25 Maurice thon ene livre. Vous savez comment ça se 

vend un kilo de poisson rouge à La Réunion ? Vous savez ? Un kilo de poisson 
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rouge à La Réunion coûte Rs 1200. Rs 1200. Ce n’est pas le thon. Le thon, c’est 

poisson dimune dans la Réunion ça. Nous on veut faire autre chose. Franchir 

une nouvelle étape et développer l’autre type de pêche. 

 

Il parlait de croisière. Je ne peux pas m’arrêter, je ne peux pas ne pas 

parler là-dessus. C’est très important ça. C’est vrai les croisières c’est important, 

moi aussi je suis d’accord. Je suis d’accord qu’il faut des croisières. Mais il 

parlait de Grand Pâté. Il parlait au début c’était Grand Pâté. Parce que quelqu’un 

lui a dit qu’il faut casser Grand Pâté. Et lui, il ne sait pas, je ne pense pas. Je ne 

crois pas qu’il connait le Grand Pâté plus que moi. Parce que moi je plonge 

dessous souvent. Et moi, je peux vous dire, le Grand Pâté c’est plus grand que et 

mon ami le cameraman peut dire parce qu’il a plongé avec moi dessous, le 

Grand Pâté c’est plus grand que Port Mathurin. Plus grand que Port Mathurin. 

Est-ce qu’on va couper ? Avec quelle guillotine est-ce qu’on va utiliser pour 

couper le Grand Pâté. Dynamiter le Grand Pâté, c’est de n’importe quoi. Et si 

vous dynamitez le Grand Pâté, la passe du Sud va couler aussi. Rodrigues 

couler. Il y a, ce qu’on appelle, des outcrop, quelque petite outcrop qu’il faut 

couper. Et ce n’est même pas petit. Là aussi, je suis allé plonger dessous. Les 

outcrop font comme-ci une petite colline, une montagne avec un petit bout un 

peu plus haut. Moi, je suis parti plonger dessous. J’ai des photos de tout ça. 

Donc, il ne faut pas venir parler des choses qu’on ne connait pas. Ce truc-là, on 

ne va pas couper le Grand Pâté. Et les croisières, c’est vrai que s’aurait été bien 

si les croisières pouvaient venir là. Mais les croisières s’ils pouvaient peut-être 

on retire les outcrops et que les croisières s’approchent un petit peu. Ça crée 

beaucoup plus d’emploi. Des petits bateaux, des petites navettes vont aller 

chercher toutes sortes de personne pour gagner leur vie. Et pourquoi accoster un 

gros bateau là ? Pourquoi ? Pourquoi ? Ça va être fait. Ça va être fait. C’est 

exactement ça qu’on dit. Et puis, le Minority Leader a aussi parlé de, comme-ci 

avec chiffre à l’appui, les secteurs sont en baisse et tout. Et les chiffres, comme-

ci les statistiques dit qu’on est en train de tomber. Ce n’est pas vrai. Ça aussi 

c’est faux. Les statistiques montrent que les emplois privés ont augmentés, les 

chiffres d’affaires ont augmentés, la valeur ajouter a augmenté. Donc, tout ça 

c’est de la démagogie. 

 

Maintenant, je vais venir à Reddy Augustin qui a parlé un petit peu, bon il 

a pris le tourisme. Member, sorry, Respected Member Reddy Augustin. Désolé, 

je m’excuse encore une fois, M. le vice-président. M. le vice-président, le 

tourisme, il a parlé comme-ci il y a un ATR qui vient qui fait beaucoup de vol 

sur Rodrigues et que nous on n’a pas de vision. L’ATR, mais c’est de n’importe 

quoi. Vous savez aujourd’hui l’ATR aide. Ça a aidé et c’est sûr, c’est rassurant. 
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Il n’y a jamais eu d’accident sur Rodrigues. Et puis, quand il y a un malade, 

l’accident dans la journée, l’après-midi, le malade peut partir à Maurice. Et, 

comment il peut dire que le tourisme souffre alors qu’on a eu 43% 

d’augmentation. Et lui-même, il a surement comme un opérateur, il a surement 

bénéficier de ça. Donc, ce n’est pas juste. Ce n’est pas juste de parler comme ça. 

Maintenant, j’ai en ma possession un article de Matinale du 16 avril 2007. 

Maintenant, le membre Reddy est de l’autre côté. Mais à l’époque, il disait que 

le MR, c’est du n’importe quoi. Et ça c’est là. Et maintenant, il veut nous 

montrer que tout ce que nous on est en train de dire ce n’est pas bien et ce 

qu’eux ils disent est bien. Je vais lire quelques extraits. 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  On a point of order, Mr. Deputy Chairperson, 

Sir, I do not know whether it is a real newspaper. So, he is first of all imputing 

motive on a Member. And secondly, this has nothing to do with the budget. 

 

Mr. Deputy Chairperson:  I do not think the Commissioner is imputing 

motive but you should not quote from newspapers. 

 

Mr. J. R. Payendee:  I will not quote, mais mo pou donne toi ene copi 

mo pou fer la presse trouve li tou. Qu’est-ce qu’il disait par rapport à ça. Parce 

que là, il y a beaucoup de chose qu’il dit là, maintenant il vient parler. Okay, je 

suis d’accord. C’est la décision du vice-chairperson. Si j’avais pu utiliser ça 

saurait été catastrophique pour lui, heureusement. Merci. Un moment je disais... 

 

Mr. Deputy Chairperson:  Minority Leader, please, stop making 

comment... 

 

Mr. J. R. Payendee:  85 ? 2007 ça, ki 85, 2007. Le membre Reddy 

Augustin parlait du jardin botanique comme-ci, pourquoi on n’implémente pas 

le jardin botanique. Mais il doit connaitre un peu l’histoire de Rodrigues. Le 

jardin botanique, c’est vrai, se serait important. Mais, c’est aujourd’hui on a 

déjà des jardins botaniques plus que jardin botaniques à Rodrigues. Grande 

Montagne Reserve Naturel, c’est un jardin exceptionnel qui n’existe pas dans le 

reste du monde. Le jardin botanique, je dois dire aussi que les jardins botaniques 

aujourd’hui ne serve pas à la conservation. Parce que qu’est-ce qui se passe 

avec les jardins botaniques on met toutes sortes de plante, on met des palmiers 

ensemble, on met tous les hibiscus ensemble. Mais on doit savoir, moi c’est un 

peu mon doudou, donc on ne peut pas mettre des hibiscus ensemble parce que si 

demain on doit réutiliser ou bien collecter des graines pour sauver une espèce, 

on ne peut pas le connecter dans un jardin botanique. Le jardin botanique de 
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Pamplemousses ça sert à rien au niveau de conservation à part des touristes 

emmener des sous. C’est tout ce que ça fait. Et, nous on ne veut pas de ce genre 

de jardin botanique. On veut un jardin botanique qui sert à la conservation. Et, 

ça on a déjà. Et le jardin botanique de Mourouk qui normalement coûte, on a 

fait l’estimation, Rs 65 million, on ne dit pas qu’on ne va pas le faire. Rs 65 

million pour le budget du jardin botanique et là on a laissé, il y a le Mauritius 

Wildlife Foundation et le Missuri Botanic Garden qui essaient de trouver des 

fonds. Donc, on ne va pas courir derrière tout. Bon, il y a des gens qui 

travaillent là-dessus. L’Assemblée régionale de Rodrigues, on a trouvé de la 

compétence dans ces gens pour les laisser travailler sur le jardin botanique. Et, 

au niveau des forêt tout ça, il parle de Scheme de Nursery – il n’y a pas de 

nursery, ce n’est pas vrai. L’Assemblée régionale à travers l’agriculture ils ont 

mis en place des Schemes pour avoir des pépinières. Au niveau du membre 

Volbert aussi, il y a beaucoup de démagogie surtout. Terrain pas clôturer. On 

sait qu’il y a des problèmes. Oui, on admet. J’admets que ça a été comme ça 

tout le temps et nous on a ce qu’on appelle, le gouvernement vient avec le 

Fencing Scheme. Ce qui fait que vous vous essayez de montrer des problèmes et 

nous dans notre budget on apporte des solutions à ces problèmes et vous 

revenez avec ces problèmes. Donc, le truc est clôturé.  

 

Manque d’eau, qui ne sait pas qu’il y a le manque d’eau à Rodrigues ? Et 

moi, je vais venir avec un plan d’eau pour l’agriculture. On a l’eau pour le 

besoin domestique et on a l’eau pour l’agriculture. Ça aussi ça vient. Donc, il 

parle de phytosanitaire. Là il y a un gros problème au niveau de biosécurité. 

Gros problème. Quand on avait la fièvre aphteuse, qui sont ces gens qui on 

transmit la fièvre aphteuse un peu partout, qui sont venu prendre des photos, 

pou tirer pou met lor zournal. Quand on disait – n’allait pas visiter les fermes, 

restait chez vous. Alors, sortir d’une ferme à l’autre et transmettre tout ça. Donc, 

qu’est-ce que phytosanitaire tout ce genre de truc dont vous parlez ? Bon, il y a 

beaucoup de chose. Maintenant, je vais venir sur les choses plus concret.  

 

A vous dire un peu pourquoi j’adore, pourquoi j’aime, je trouve ça 

magnifique ce thème ‘franchir une nouvelle étape’ à Rodrigues quoi, dans le 

budget c’est notre thème. C’est magnifique. Quand on dit au niveau de 

l’environnement, qu’est-ce qu’on veut dire quand on dit franchir une nouvelle 

étape. Avant c’était on collecte le plastic, on collecte ici, on n’nettoie. Oui, et 

après qu’est-ce qu’on fait avec ? Avant on allait dans tout. Vous savez combien 

d’argent part dans le dépotoir de Roche Bon Dieu ? Vous savez ? Et, c’est pour 

ça madame, ou gagne ça problème là là-bas. Et, au niveau de gestion, surtout 

de gestion de truc on veut éduquer les gens à ne plus, si tout le monde met que 
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des objets inertes, c’est-à-dire, par les trucs qui vont décomposer dans leurs 

poubelles. Il y aura plus de feu sur Roche Bon Dieu, fini. Le jour où les 

Rodriguais se décident à prendre une action pareille, il n’y a pas de truc 

organique. Ce qui se passe c’est qu’on met les trucs dedans. Il y a, manque de 

respect. Donc, ça c’est une chose, il y aura plus de feu chez vous madame.  

 

Deuxièmement, au niveau de l’environnement on va plus loin, on va 

franchir une nouvelle étape. On va collecter, oui mais ce qu’on va faire avec on 

sait qu’on est en train de jeter des sous. On est en train de jeter de l’argent dans 

le dépotoir de Roche Bon Dieu. C’est pour ça, on a dit dans notre budget qu’on 

veut que dans l’environnement devienne comme-ci créateur d’emploi. Le 

recyclage peut devenir quelque chose d’extraordinaire au niveau de Rodrigues. 

On importe des baquets, cuvettes et des gobelets en plastique. Vous savez, j’ai 

rencontré une Chinoise, une spécialiste dans ce domaine. Elle m’a dit, c’est 

incroyable Richard pourquoi vous importez tout ça. Vous avez le plastic. Là, 

c’est ça franchir une nouvelle étape. On veut diminuer la balance de 

l’importation de ces produits qui peuvent être fait au niveau de recyclage. Donc, 

on va faire le truc, le centre de tri. Gestion des déchets se sera diffèrent. Et, bien 

sûr, un jour on dit tout le temps, un jour on va devoir peut-être arriver à fermer 

le dépotoir de Roche Bon Dieu. Merci madame. 

 

Donc, franchir une nouvelle étape au niveau de protection en agriculture. 

On veut franchir une nouvelle étape. Aujourd’hui, je suis d’accord avec le 

membre Volbert, les animaux sont à la largue, je crois que même lui aussi il a, 

pas mal d’animaux qui lâchent, qui sont à la largue et qui font beaucoup de 

dégât aux gens. Maintenant, il va parler de fencing et tout. Et, Rosaire aussi 

enan, des animaux à la largue. Des animaux à la largue détruisent les plantations 

des gens. Et, on sait, on vient avec des règlements. Tout à l’heure, je parlais au 

Legal Adviser, ce matin sur ces règlements. On va être très stricte, on va passer 

une nouvelle étape. Ceux qui veulent lâcher leurs animaux vont devoir payer les 

conséquences. Et, en plus pour les gens qui cultivent on a ce qu’on appelle le 

Fencing Scheme qui vont les aider à protéger leurs plantations. 

 

Au niveau des semences. Aujourd’hui à Rodrigues, M. le vice-président, 

qu’est-ce qui se passera ? Ce n’est pas une nouvelle étape ça ? Si un jour, que je 

ne souhaite pas, je touche le bois encore une fois, on a une catastrophe naturelle, 

une maladie ou un truc qui détruise les semences des espèces typiquement 

Rodriguais. On parle du ti-piment, on parle de limon, de l’ail, haricot rouge, tout 

ça. On vient avec une gene bank or a seed bank. Une banque de graine. C’est 

quoi une banque ? Une banque s’est fait, la définition même c’est écrit une 
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banque de graine. Ça veut dire qu’on a de l’argent dans une banque et quand on 

a besoin on va chercher et les graines c’est pareil. Pas toutes les graines mais les 

graines de semence de ti-piment et d’oignon et de tout ça, on les garde dans une 

banque et on vient avec ça. Et on vient aussi avec ce qu’on appelle une banque 

de gène. C’est deux affaires diffèrent. Une banque de gène c’est un live 

collection, c’est-à-dire, une plantation de piment dans un endroit où le piment 

qui ne va pas s’affecter. Il n’y aura pas de post polination, les graines vont rester 

vraiment typiquement Rodriguais, le ti-piment de Rodrigues. Le haricot pareil. 

On a une banque de gène. Et ça, ce n’est pas franchir une nouvelle étape ça, 

dans l’agriculture ? 

 

Au niveau de biosécurité on parlait de ça. C’est vrai. Tout le monde sait 

que n’importe qui part n’importe où dans le monde et ramène la fièvre aphteuse. 

Ça peut être venu de quelqu’un qui est parti. Voyager ailleurs dans des pays et 

qui ramène la fièvre aphteuse. Et quoi ? Ce qui se passe c’est que on n’a pas un 

bon système de biosécurité et là on va travailler là-dessus. Mais aujourd’hui, 

même les plantes, même les légumes qui viennent à Rodrigues, il manque un 

peu de contrôle. C’est pourquoi nous on dit on va franchir une nouvelle étape. 

Parce que là on va mettre un système de biosécurité au point, comme-ci il n’y a 

rien. On veut contrôler aussi tous les trucs qui viennent à Rodrigues. On veut. 

Aujourd’hui quelqu’un veut emmener des limons et des giraumons, on voit un 

bateau rentrer avec des giraumons pourris. Ça aussi on va contrôler. Même le 

permit, mo pas ti là mo fek vini, pour importer des giraumons, ce n’est pas 

normale, même pour la production des Rodriguais. Même les poulets 

Rodriguais. Un Rodriguais produit des poulets. Il vend à Rs 25, il y a quelqu’un 

à Maurice qui voit que les giraumons à Maurice ki pé jet dan bois qui vend à Rs 

5, il emmène tous les giraumons à Rodrigues. Et ça aussi, nous à Maurice on a 

pas le droit si quelqu’un veut importer des carottes de Sud Afrique, il doit y 

avoir un permit. Et c’est ça franchir une nouvelle étape. Ce n’est pas seulement 

pour la biosécurité mais c’est aussi pour la production pour que les gens 

puissent...  

 

On parle de franchir une nouvelle étape au niveau de la conservation. Et 

là, c’est intéressant. L’autre jour j’ai dit et je pense que c’est quelque chose qui 

vaut la peine. Bon, il y a une discussion là-dessus. J’ai lancé le truc, j’ai dit que 

c’est possible. Et c’est en rêve, c’est mon rêve personnel, c’est mon rêve qu’un 

jour on arrive à fermer le lagon de Rodrigues. Mais le leader de la minorité, il 

est parti dans une conférence de presse, il a dit, si pou fermer bizin donne 

compensation. Mais, ce n’est pas ça. Il faut s’asseoir. Il parle lui-même d’un 

endroit pour discuter. Pourquoi vous ne venez pas vous dites mais c’est un sujet 
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intéressant. On va s’asseoir pour discuter comme on va le faire. Mais on ne 

parle pas de compensation. Vous pensez que nous on est aussi cruel que ça 

comme gouvernement si on ferme on va faire les gens venir demander de la 

charité à Port Mathurin, les pêcheurs. Non, non, non, ce n’est pas ça le truc. Si 

demain, mais je suis content d’avoir au moins d’avoir une personne de l’autre 

côté de la chambre qui est d’accord que... Et puis on parlait comme le Minority 

Leader en tant que quelqu’un avec expérience. Bon on parlait, je croyais que le 

Minority Leader allait venir en tant qu’avec son expérience de Ministre de 

l’économie bleu tout ça, il allait parler de l’économie bleu. Il parlait des thons, 

que des thons et lakaz poisson et c’est tout. Mais il y a tous ces produits, nous 

on parle de franchir une nouvelle étape. Les éponges de Rodrigues, ça 

représente quelque chose de très intéressant au niveau des pharmacies. On va 

faire des études.  

 

Et puis, quand je parle de protection et de conservation, le Minority 

Leader parlait de l’aéroport tout à l’heure. L’aéroport de Rodrigues, comme-ci 

c’est une mauvaise chose d’aller vers la mer qu’il fallait, quelque part il parle de 

protection, de l’autre côté il accepte de la destruction. Peut-être qu’il ne sait pas 

vraiment. Moi je vais lui dire. On appelle ça un coral cast, Plaine Corail, c’est 

pour ça nous on veut redonner ce nom l’aéroport Plaine Corail parce que c’est 

trop beau et c’est magnifique. Plaine Corail c’est pour la plaine de corail. Et ça, 

ce qu’on appelle les scientifiques, les géo logistes britannique appelle ça le 

corail cast. Il me dise Richard, il faut préserver ça, il y a ça qu’à Rodrigues, on 

ne trouve pas ça ailleurs. Ce truc où l’océan est monté, des cavernes, des trucs. 

Il y a 14 cavernes dans cette endroit. Ce qu’il ne sait pas aussi dans une des 

cavernes qui s’appelle le caverne Dasinois, d’ailleurs moi je l’ai nommé 

personnellement. Il y a une formation, ce qu’on appelle une montagne de 

cristaux. Des montagnes de cristaux qui font cette largeur là et qui font 1m50 de 

haut, qui sont dans un bassin d’eau. Ils sont magnifiques. Et un petit coup de 

tractopelle, bulldozer, boum on case tout ça uniquement parce qu’on veut faire 

la piste, une piste.  

 

Et le musée de Rodrigues. Vous savez où se trouve l’histoire de 

Rodrigues ? L’histoire de Rodrigues ne se trouve pas dans un musée bientôt. Ma 

collègue, Rose de Lima Edouard travail, l’autre jour on a vu des œufs fossilisés 

des tortues disparues il y a 200 ans. C’est magnifique. Et, l’histoire de 

Rodrigues se trouve où ? Moi je sais si vous vous ne savez pas. Parce que je suis 

allé voir dans le Natural History Museum d’Angleterre. Si nos enfants veulent 

aller voir l’histoire de Rodrigues il faut qu’il parte en Angleterre. Et tout le 

monde n’aura pas le moyen un jour de voir le Solitaire. Et moi j’ai des photos, 
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venait me voir je vous montre des trucs. Je peux vous emmenez sous la terre 

aussi pour vous montrer l’histoire de Rodrigues se trouve sous la terre de 

Rodrigues et à Plaine Corail. Dans les cavernes. Il y a quelqu’un qui avait volé 

mes deux tortues à l’époque, des tortues de terre que j’avais vu et il est là dans 

cette chambre. Il se reconnait quand j’avais fait des recherches j’avais trouvé 

des carcasses de tortues disparu il y a 200 ans. Le monsieur en question est venu 

voler Le lendemain j’y vais il y avait plus parce que quelqu’un me surveiller et 

il a pris. Heureusement, qu’il a donné après, dans le parc de tortue il a donné, 

heureusement. Mais c’était malsain. Donc, l’histoire de Rodrigues, bien sûr 

qu’il y en a, et j’en ai donné d’ailleurs. Tous ce qu’il y a dans la réserve de 

Grande Montagne c’est moi qui les aient donnés. Et, l’histoire de Rodrigues se 

trouve dans ces grottes. Est-ce que nous les gens de ce côté de la chambre est-ce 

qu’on va venir à Rodrigues, on va accepter que des bulldozers viennent 

bulldozer tout ça. Notre histoire, 200 ans d’histoire partir parce qu’on veut tout 

simplement que des Boeings viennent poser sur la piste à Rodrigues. N’importe 

quoi. Et dans la mer, non, non, non. Exactement, je viens là-dessus. Au niveau 

de la mer, non. Vous ne voyez pas la couleur de l’eau là-bas, ce n’est pas 

simple. En plus, ils ont retiré tous les Barbara. Donc, il n’y a pas moyen que 

cette eau devienne plus limpide parce que tout simplement les Barbara, les 

Concombres de mer filtre le truc. Mais là c’est sale. Et en plus c’est boueux, 

c’est vaseux. Donc, au niveau il y a des études qui sont en train d’être fait et on 

a déjà prouvé avant d’aller. Nous on ne fait pas comme ça. Et, on est déjà 

prouvé qu’il n’y a pas grande chose à protéger dans ce côté de Baie Topaze. 

Donc, ce n’est pas ça du tout.  

 

On a fait deux fermeture de l’ourite et là je vous dis, la fermeture de 

l’ourite il y a des gens qui pensent que la fermeture d’ourite. Non, il ne faut pas 

le regarder comme ça. La fermeture d’ourite est une façon pour nous montrer 

que, pour gérer les ressources naturelles on peut y arriver. Et c’est ça 

exactement. Là, on peut-être venir avec des langoustes, pourquoi pas ? On peut 

venir avec autre chose. Parce que là on a prouvé que ça marche. Et, merci au 

Minority Leader pour avoir confirmé que ça marche. 

 

Bon, on a aussi l’adaptation au changement climatique. C’est dans le 

budget. Il a des choses qu’on va faire pour ça. On veut franchir une nouvelle 

étape dans la lutte contre l’érosion. On veut réhabiliter les terraces avec les 

pêcheurs, avec tous ces gens. Mais il y a aussi une chose. Là tout à l’heure, 

j’avais dit que j’allais parler de la forêt comme protection contre l’érosion, 

protection du sol contre l’érosion. Je disais aussi qu’il faut franchir une nouvelle 

étape dans ce domaine. Là, on vient avec une autre façon de faire la forêt parce 
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que la façon qu’on faisait avant ne marche pas parce qu’il y a trop d’animaux 

qui pâture, il y a trop de truc. C’est impossible, vous plantez aujourd’hui, 

demain c’est... Si le gouvernement plante ça appartient à tout le monde et ça 

n’appartient à personne. Parce que les gens la nuit ils mettent leurs animaux et 

toute ai mangé. Donc, quel est cette nouvelle formule ? Quelle est cette façon 

d’un nouveau type de forêt pour Rodrigues pour changer, pour passer, franchir 

une nouvelle étape ? Je vais dire qu’aujourd’hui on va donner des baux à des 

gens pour faire de la forêt. Et là, ils vont clôturer le site, bien sûr avec contrôle 

et tout sera sur papier et ils vont devoir planter des espèces de plante comme, 

des arbres fruitiers. En retour, les arbres vont faire le travail qu’ils sont supposés 

faire dans la forêt, ça c’est normale. Le parc sera protégé, les arbres vont faire 

leurs travails et les propriétaires auront à exploiter les fruits. Ce n’est pas 

magnifique, ce n’est pas beau ? Au niveau des plantes mellifères c’est pareil. 

Les gens vont avoir beaucoup de plante mellifère dans le truc. On va leur 

donner un hectare, deux hectares de forêt. Planter les plantes mellifères après 

mettez votre ruche dans le truc. Parce que l’abeille qu’est-ce qui se passe 

aujourd’hui ? A un moment de l’histoire, ça aussi c’est franchir une nouvelle 

étape. Les abeilles, à un moment de l’année, tout le monde parle de eucalyptus 

pour les abeilles. Et bien à un moment de l’histoire, qu’est-ce qui se passe ? 

L’eucalyptus ne fleuri pas tout le long de l’année. A un moment de l’année les 

abeilles n’ont pas à manger. Et là, on leur donne du sucre. On leur donne du 

sucre, c’est pour ça nous on veut venir avec un plan pour les plantes mellifères 

c’est-à-dire, avoir des plantes qui vont être planté, calculé, on connait leur 

période de fleuraison. L’eucalyptus fini, l’autre prend et pendant toute l’année 

on a ce qu’on appelle des fleurs pour le truc. On va donner aussi aux gens des 

terrains pour planter des matières premières pour l’artisanat. Aujourd’hui, le 

Vacoas c’est vrai, l’artisanat. Regardez ça, l’artisanat est passé à une autre étape 

déjà et nous on doit suivre. Avant ti enan zis ban gros tente chose, donne-moi 

encore ene. Regarder. Ce n’est pas magnifique ça. Il y a toute sortes de trucs 

aujourd’hui. Ça crée beaucoup d’emplois. Même l’Assemblé Régionale on 

donne du travail à ces gens pour produire ces cadeaux, ces beautés. Donc, par 

contre on a un problème de matière première et on ne pense pas que tout le 

monde doit planter. Ce n’est pas l’état qui doit planter, on veut donner des 

terrains à des gens qui planterai du Vacoas et vendez les feuilles si vous voulez 

utiliser. Donc, on veut que la forêt devienne créateur d’emplois. C’est ça la 

nouvelle étape que je ne sais pas. Au niveau des tisanes. L’autre jour j’ai 

emmené un dans ma poche, vous allez croire que c’est autre chose mais non, 

regardez. Et ça, c’est une tisane que j’ai prise tout à l’heure-là et qu’est-ce qu’il 

y a dedans ? Il y a des plantes médicinales, des plantes, des petits trucs. Il y a 

ayapana, un petit mélange. Et ça vient d’où ça ? Et pourquoi on ne peut pas 
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produire ça à Rodrigues ? C’est cette type de forêt qu’on veut créer. On veut 

maintenant crée une forêt de plante médicinales. Quelqu’un va gagner sa vie à 

produire ça. Donc, l’argent, l’emploi, création d’emploi en même temps. 

Diminuer la balance d’importation sur Maurice où ailleurs. Donc, voilà si vous 

ne voulez pas. Si zot oulé mo donne zot li. Donc, plantes médicinale, plantes 

fruitiers, le café. Aujourd’hui, le café Rodriguais est superbe. Et le café est peut-

être une plante qui peuvent être replanté, qu’on peut planter dans la forêt pour 

reboiser l’île. C’est dans cette direction. C’est ça franchir une nouvelle étape au 

niveau de la création des forêts. Et, là je parlais de la balance réduire, au niveau 

de la production et de la transformation. On veut encore diminuer la balance. 

Ma collègue Franchette disait tout à l’heure, poule. Vous savez l’autre jour je 

suis parti dans un supermarché ici à Port Mathurin, je voyais un petit sac, un 

petit sachet, je ne l’ai pas pu l’emmener malheureusement, un petit sachet 

piment sec, gros piment sec. Ça vient d’où ? D’ailleurs de très loin, on ne peut 

pas faire ça à Rodrigues ? Donc, c’est tout ça qu’on dit qu’on veut transformer, 

franchir une nouvelle étape. Essayez de voir, moi je vais. Les croquettes de 

poisson sont vendues dans le supermarché Roussety, croquettes poisson précuit. 

Moi, je fais les meilleures croquettes du monde, je peux faire un business avec 

ça. Si, je vendais des croquettes avant moi. Donc, c’est ça qu’on dit franchir une 

nouvelle étape. On veut que diminuer cette balance d’importation sur 

Rodrigues. On veut que les gens produisent. On parle de bio aussi aujourd’hui. 

Il faut produire et consommer bio. On veut diminuer tout ce truc de fertilisant. 

C’est ça qu’on appelle franchir une nouvelle étape.  

 

La création des richesses. Mes amis ont parlé, je suis sûre que mon 

collègue Baptiste va parler de ça. Tout ce qui est franchir une nouvelle étape par 

rapport à ces gens qui ont des maisons, qui ont des cours, qui n’ont pas un pié 

de papaye devant chez eux, qui n’ont pas des plantes de piment, qui n’ont pas 

les moyens pour s’en sortir. Nous on veut mettre tout ça devant eux. 

L’agriculture a déjà mis des Schemes ‘ti piment, cochon noir, verger’. Il y a 

quelqu’un qui dit qu’on n’a rien fait. Je ne sais pas qui. Je m’embrouille un petit 

peu dans mes papiers. Donc, il y a tellement de chose qui se fait ici. Pourquoi 

vous dites qu’il n’y a rien. Ce n’est pas normale. L’agriculture vous-même, M. 

Volbert vous avez dit. Verger, motoculteur, poule locale, firme intégrer, cochon 

noir, ti piment, tout ça a été mis en place par le service agricole. Donc, pourquoi 

parlait de démagogie ?  

 

On parle de l’énergie renouvelable. Il y a quelqu’un qui a parlé de ça. 

Comme-ci 2030, 100% pas possible. Pourquoi ? C’est possible. Je vais vous 

dire comment est-ce qu’on peut arriver là. On a le soleil. On a les vagues. On a 
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le vent. On a ce qu’on appelle le bio masque, le piquant loulou, par exemple 

qu’on veut détruire/éliminer. On peut utiliser ça pour faire de l’énergie. Le 

biogaz à base de fumier. Tout ça on met ensemble. Un projet magnifique. 

D’ailleurs, on va travailler là-dessus. Il y a Reddy, qui parlait de chauffe-eau 

solaire. Quand on parle de photovoltaïque de truc comme ça on parle que de 

chauffe-eau solaire, non ? Pas que ça. Vous savez après un cyclone à Rodrigues, 

il n’y a pas d’électricité. Et, j’ai ma collègue même ici, à un projet. Savez-vous 

combien ça coute pour avoir un système électrique qui peut illuminer au moins 

20 globes ? 20 ou 40 ? 20, on dit 20. Parce que 20 c’est trop beaucoup même 

pour une maison. On dit 20. 20 globes et une prise pour la télé. Et ça, 

uniquement avec l’énergie solaire. Donc, si tous les Rodriguais... nous on 

viendra de l’avant avec un Scheme pour ça. Si tous les Rodriguais peuvent avoir 

une comme ça, qu’est-ce qui reste à faire ? Qu’est-ce qui reste à faire ? Il reste 

un petit peu plus …  

 

Le dessalement on est arrivé avec un projet de l’énergie solaire. On ne 

vient pas de lancer ça là. Bientôt, mon collègue va bientôt parler de ça. Et 

qu’est-ce qui reste à faire ? 13 ans, c’est beaucoup. Moi, j’ai mis 13 ans, j’ai mis 

2030. Mais on peut arriver avant. Ce n’est pas comme-ci fictive, c’est arrivé 

dans le monde. Il y a des pays qui sont 100%. Et puis, le CEB, le truc fossile 

fuel. Donc, ça aussi on ne veut pas dire qu’on veut… Il y a quelqu’un qui a dit 

mais qu’est-ce qui va se passer ? Non, on n’a pas dit qu’on va arrêter à 100%. 

On veut, comme quelque chose en réserve on gardera ça pour le backup. 

Backup, merci. En backup on veut garder ça. Mais on veut que Rodrigues soit 

une île 100%. Et si on n’a pas de vision. Il faut avoir de la vision. C’est ça la 

vision. Si on n’arrive pas à 100% en 2030 si on est à 50%, on est déjà là, 

quelque part. Mais si vous ne fixez pas d’objectif. Vous ne savez pas. Nous on 

veut arriver là-bas en 2030.  

 

On veut franchir une nouvelle étape au niveau de l’utilisation de la terre à 

Rodrigues. Par exemple, combien de terre abandonner il y a. Les terrains 

abandonner, ce n’est pas bon pour l’écosystème. J’ai appris même avec mon 

prof d’agriculture à l’époque, overgrazing. Il y a tout ça, ça ne favorise pas 

l’érosion. J’ai bien appris mes leçons ? Les terrains abandonner. Donc, c’est 

pour ça qu’il faut, terrain abandonner, il faut les récupérer, il faut l’utiliser. Ça 

c’est la politique mon cher. Excusez-moi. Donc, on va récupérer les terrains. 

Quand j’ai dit ouvertement avec la presse, j’ai dit on va récupérer ces terrains, il 

y a des gens qui ne sont pas content. Mais de l’autre côté, ce n’est pas bien 

d’avoir des terrains abandonner. Ce n’est pas bien. Il faut utiliser, c’est de 

l’argent pareil comme je parlais de l’environnement. Tout ça, c’est de l’argent, 
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il y a des sous dedans. Beaucoup d’argent même. Un terrain abandonner. 

Aujourd’hui, depuis que j’ai dit ça, je suis parti à Baie Malgache faire un tour, 

j’ai des photos que je prends, il y a des terrains qui n’étaient pas utiliser avant. 

Aujourd’hui, et là quand je reçois les mercredis, il y a beaucoup de personne qui 

viennent – monsieur mais qu’est-ce que... et, je dis mais planter quelque chose 

dessus. Moi je dis, si vous cultiver la terre on ne va pas prendre. Par contre, on 

va tout récupérer. Les terrains couverts de piquant loulou sont indésirable. Ces 

terrains sont indésirables, il faut les récupérer. C’est ça franchir une nouvelle 

étape, mettre en valeur la terre Rodriguaise, c’est franchir une nouvelle étape. 

Avant c’était plus au petit bonheur, bon ene bouc gagne ene ti la ter. Ce n’est 

pas normal. Les gens aujourd’hui, il y a beaucoup de personne qui ont eu 

beaucoup beaucoup de terrain, des hectares et des hectares de terrain, permit 

agricole pour simplement pour wow, moi mo enan 3 hectares la ter. Mon petit 

qu’est-ce que tu fais avec ce terrain ? C’est pour ça on dit tu cultives si tu ne 

cultive pas on va prendre. Six mois, on donne et ça c’est clair. Et puis, on a 

toutes ces arbres qui pompent de l’eau. Aller à Baie Malgache, monter là-haut. 

Moi j’ai fait des photos, je marche dans la forêt tous les jours. Montez sur la tête 

de Baie Malgache, vous allez voir. Les plantes qu’on appelle des albizzias, les 

bois noirs suivent la rivière. Vrai pas vrai ? Et bien pourquoi ces arbres-là 

suivent la rivière ? Pourquoi ? c’est quoi ? Parce qu’il y a de l’eau. Ces arbres 

suivent la rivière parce qu’il y a une rivière, je dis ça pour mon collègue, il y a 

une rivière souterraine qui s’est créé, c’est-à-dire, la rivière là-haut il n’y a pas 

d’eau mais en dessous l’eau continue à suivre. Il y a quelqu’un qui m’avait dit 

qu’on va bouger le truc. J’ai dit non. Il ne faut pas casser le chemin de la rivière 

comme c’est. Parce que si vous cassez, demain ça va reprendre son chemin. 

Parce que ça c’est la nature. On ne peut pas lutter contre la nature. Donc, ces 

arbres-là, qu’est-ce qu’il faut faire avec ça ? On va les garder ? On va les garder 

là ? Si on veut faire de l’agriculture, si on veut que les gens arrivent à vraiment 

avoir de l’eau, on a tout ce projet de retenus collinaire à Baie Malgache, 

comment est-ce qu’on va les remplir ? La pli tombé, il y a un collègue qui vient 

de me dire, la pli tombé zordi, demin la rivière sec. Et le projet Working for 

Water. Vous parlez de mahogany pour faire un peu de démagogie. Mais c’est 

vrai, ces plantes-là, ça a été prouvé. Aller sur l’internet, tapez Working for 

Water. Au Sud Afrique ils font ça et nous aussi on va le faire. Et moi je vais 

couper tous ces bois noirs là sur la rivière. Calyptus aussi mais il y a petit truc 

entre eucalyptus... parmi ceux qu’on a coupé il y avait des eucalyptus, il n’y 

avait pas que les mahogany. On veut franchir une nouvelle étape.  

 

Là, je vais parler de l’eau. Ki line dir mo pane compren ? 
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Mr. Deputy Chairperson:  Commissioner Payendee, please address the 

chair. 

 

Mr. J. R. Payendee:  Là, je vais parler de l’eau pour l’agriculture. Ça 

aussi c’est important. C’est ça une nouvelle étape. Parce que quand on parle de 

l’eau, tout le monde parle de l’eau domestique et moi je parle de l’eau pour 

l’agriculture. C’est important, c’est différent et c’est complémentaire à ce que 

fait mon collègue par rapport récupération de l’eau. C’est complémentaire. Et 

nous, ce qu’on veut faire, par exemple, dans un jardin il y a de l’eau, après la 

pluie il y a l’eau qui coule. Et le bassin, il fait quoi, le bassin ? Il fait cette 

hauteur-là. Et c’est impossible pour l’eau, ce qu’on appelle le run off, l’eau qui 

descend pour sauter, pour entrer dans le bassin. Impossible. A moins que fer 

magic. Mais on ne fait pas de la magie. Ce qu’on va faire on va fouiller au 

niveau de la terre. On va mettre ce qu’on appelle ce truc qu’on met dans, de 

liner, céki nou meté dan la retenue collinaire. On va mettre ça dedans, comme 

ça la pluie tombe, l’eau descend et tombe dedans. Ce n’est pas magnifique ça ? 

c’est ça l’eau pour l’agriculture, l’eau pour l’agriculture. C’est ça qu’on veut. 

Chaque personne doive avoir un bassin comme ça chez lui. Chaque agriculteur 

va devoir avoir des capacités de stockage d’eau plus les retenues collinaires 

qu’on est en train de mettre en place. Bien sûr sans oublier la collecte de l’eau 

de pluie.  

 

On va franchir une nouvelle étape au niveau encore de l’agriculture, au 

niveau de l’utilisation des pesticides et des fertilisants. Vous savez aujourd’hui, 

n’importe qui peut importer n’importe quoi dans cette île. Il va là-bas il voit, 

vous savez moi ça m’a fait réfléchir depuis l’époque où j’étais encore à la 

Mauritian Wildlife. Il y a un produit, un fongicide, qui s’appelait Ben Late, qui 

été utilisé comme fongicide partout dans le monde. Un moment de l’histoire en 

Europe on a dit que c’était très nocif pour la santé et bow, ban en Europe. 

Personne n’avait le droit. Par contre à Rodrigues on utilisait encore le Ben Late. 

Heureusement, qu’un Anglais, je vais vous dire son nom, il s’appelait Karl 

Collins Barbery, il arrive il me dit – Richard, why are you still using this, this 

thing is not good for you, it is not good for your health, it has been banned in 

Europe years ago. Mais nous on l’utilisait encore ces choses-là à Rodrigues. Et 

puis, on parle de cancer, on parle de maladie. Non, c’est pour ça que nous, au 

niveau des fertilisants et des pesticides, on veut que tout ça soient contrôler. Il y 

a des fertilisants et des pesticides. Au niveau des fertilisants on favorise le 

composte et au niveau des pesticides il y a des pesticides/insecticides certifier 

bio. Et aujourd’hui, il y a tout ça chimique qui vient. Donc, nous on va venir 

avec une loi, un règlement pour dire que toutes les importations doivent être 
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approuvé par le Service Agricole, comme ça, on contrôle. Il y a des gens qui 

sont des spécialistes. Ce n’est pas franchir une nouvelle étape ça ? 

 

Au niveau de l’élevage, on veut favoriser… vous avez été témoin de la 

fièvre aphteuse, de tous les problèmes qu’on a eu. Le cut and carry. Les 

animaux qui étaient à l’intérieur sont restés tranquille, correcte. Mais les 

animaux qui pâtures partout ont été très attaqué la maladie. Donc, on va 

résoudre ce problème. On veut que les gens travaillent. Ça a déjà commencé, le 

côté pasture, community pasture, toute sorte de truc. Et on va favoriser ça. Et, 

on a aussi au niveau de l’élevage le problème de in-breeding, c’est-à-dire, 

qu’est-ce que ça veut dire. Ça veut dire frère croise avec sœur et la race est gâté. 

Ce n’est pas bon. Ce n’est pas bon tout ça. Donc, on veut franchir une nouvelle 

étape à entrainer les fermiers à bien gérer le côté race. Parce qu’aujourd’hui, 

l’autre jour j’étais parti, ça c’est pour faire rire un petit peu. J’étais parti chez 

monsieur Théophile à Roche Bon Dieu, qui a un petit truc avec les poules et j’ai 

vu des coqs licou touni. Magnifique. Poule Congos. Super. C’est ça toutes ces 

races on veut les... Enan ene chanté moris dire cot so coq licou touni. Mo pa 

coné ki zot lé dir par là. Donc, tout ça c’est côté amélioration des races.  

 

Côté de sensibilisation pour terminer et tout ça. Je crois que je vais 

conclure. Au niveau de la sensibilisation on veut franchir une nouvelle étape, on 

veut former des gens avec la Commission de la formation de ma collègue, on va 

travailler. Aujourd’hui on a un nouveau bâtiment qui est en train d’être 

construit, le SEMPA. Vous avez vu le SEMPA ? C’est magnifique, un bâtiment 

où on aura... Les gens vont voir, les enfants vont pouvoir voir les poissons dans 

l’aquarium, des ourites dans l’aquarium et comprendre un peu mieux le système 

marin. Donc, c’est très important. Et on va utiliser le media. On a commencé 

d’ailleurs. Le média, il faut que les gens sachent ce qui se passe à Rodrigues au 

niveau de la conservation, au niveau de protection dans tous les domaines. 

L’éducation des enfants et des parents, ma collègue en a parlé, donc tout ça va 

rentrer dans un système. 

 

Dans tout ce que j’ai dit, je pense que vraiment, c’est pour ça que je vous 

dis. Je voulez-vous montrer à quel point j’adore ce thème – ‘franchir une 

nouvelle étape’, c’est magnifique, merci. 

 

Mr. Deputy Chairperson:  A member on the minority side. 

 

 The Second Island Region Member (Mr. J. L. R. Perrine):  Merci, M. 

le vice-président, tout d’abord au tout début de mon intervention, j’aimerai 
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comme les autres collègues avant moi félicité, Madame la présidente, qui n’est 

pas là, malheureusement pour sa nomination, félicité aussi le Clerk, qui vient 

d’être nommée par rapport au bon travail qu’elle a fait pendant toute ces année 

et nous espérons aussi que le Clerk sera épaulé incessamment, qu’elle aura un 

peu plus de soutien pour pouvoir mener à bien son boulot. J’aimerai aussi 

remercier mon leader, Nicolas Von-Mally, leader du Mouvement Rodriguais 

d’être enfin parmi nous. Parce que beaucoup de personne attendait qu’il soit là. 

Il est là, il faut en profiter. Remercier toutes mes collègues qui sont ici, 

nouveaux et anciens. Féliciter aussi les personnes qui ont fait leurs maiden 

speech les deux côtés de la chambre. C’est une nouvelle étape. Sir Richard, 

n’est pas là. 

 

 M. le vice-président, après 15 ans de l’autonomie, Rodrigues est à la 

croisée des chemins. M. le vice-président, si les dirigeants politique ou autres 

décideurs de cette île n’écoute pas assez la population dans son ensemble. S’il 

n’y a guère cette philosophie ..., démocratie participative avant de prendre des 

décisions qui s’impose, il y a un fort risque que le pays pourrait faire face à des 

conséquences irréversibles. C’est pour quoi au tout début de mon intervention, 

je propose que pour chaque grand projet d’envergure qui sera mise en chantier 

dans l’île, je propose qu’il y ait un débat public ou des résolutions commune 

seront prise pour l’avenir de Rodrigues. Je fais allusion à des projets quels que 

le port, l’aéroport ainsi que le projet d’hôtel de cinq étoiles que ce présent 

gouvernement contre mettre en place annoncé dans le discours budget car 

l’homme et la femme Rodriguaise doit être au centre de tout développements. 

C’est valable pour le gouvernement ainsi que pour l’opposition. C’est pour cela 

que durant toute notre campagne électorale dernier, nous avons mis la jeunesse 

en particulier Rodriguaise au centre de nos actions. M. le vice-président, avant 

d’aller en profondeur dans le débat, j’aimerai, même s‘il n’est pas là réagir par 

rapport à tout ce qui vient de dire le commissaire Payendee. C’est un showman. 

C’est un showman, M. le vice-président. Mais dans tout ce show qu’il a fait, il 

n’y a pas de chose concrète qu’il a proposé pour la mise en place de tout cette 

affaire de franchir une nouvelle étape. Il a beaucoup parlé, il a fait des éloges, il 

a même critiqué son propre Chef commissaire, il a même fait ça. Je sais que le 

Chef commissaire n’est pas là, c’est pour ça qu’il ose. Enfin, c’est leurs travails, 

c’est leurs affaires, ce n’est pas le mien, ce n’est pas les nôtres. 

 

 M. le vice-président, le commissaire Payendee a parlé de démagogie au 

sein de cette minorité. Dans notre campagne électorale dernier ou avant, nous 

avons proposé des projets concrètes pour cette île Rodrigues. Parce que nous 

aimons Rodrigues. A l’époque je me souviens, il a parlé de poubelle. De 
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poubelle. De la fermeture de Roche Bon Dieu, le dépotoir. M. le vice-président, 

le commissaire Payendee oublie que le projet de tri des déchets a commencé 

chez lui à Pointe L’Herbes, dans son village avec le commissaire Grandcourt à 

l’époque, projet pilote, tri des déchets. Il oublie de dire ça. Ce n’est pas bien. 

C’est ça la démagogie. Il faut dire les choses comme elles sont. Il faut dire les 

choses comme elles sont. Quand le Leader de la minorité a dit : They have stuck 

in the starting block. It is true. It is true, Mr. Deputy Chairperson. C’est vrai 

qu’ils ont tassé dans le Starting Block. Oui, ils ont tassé, ils ont bloqué dans le 

Starting Block. Parce qu’en 2011, le budget 2011-2012, qui est là. Ce n’est pas 

de la démagogie, M. le vice-président. On oublie souvent l’histoire. Mais moi, 

je vais aujourd’hui vous faire rappeler l’histoire, M. Payendee et tous les restes. 

On oublie. Li tassé. On oublie l’histoire. Mais je veux faire ressortir l’histoire, 

M. le vice-président. Take off towards a sustainable modernisation of 

Rodrigues. Il y avait tout dedans. Simplement tout. Et c’est des projets réalistes 

et réalisables qu’ils ont jeté de côté. 

 

 M. le vice-président, le commissaire Payendee a parlé de franchir une 

nouvelle étape concernant la … des déchets. Ils ont acheté une machine pour 

écraser les bouteilles à Le Chou. Je peux lui poser la question. Qu’en-est-il de 

cette machine, M. le vice-président ? Combien de bouteille ils ont crazé ? Je 

vois, j’ai été tout près de l’aéroport la semaine dernière, j’ai vu des sacs remplie 

de bouteille laissé depuis belle lurette. Ils ont fait une campagne à la radio. Tu 

n’as rien fait Payendee. Ils ont fait des campagnes atroces à la radio, matin, midi 

et soir. Aujourd’hui, quel est le constat ? Je suis photographe professionnelle, 

M. Payendee. M. le vice-président, c’est une honte. Il parle, il est un showman. 

C’est une honte pour lui et pour toutes son équipe. C’est une honte. Allez vous-

même voir, à Plaine Corail. A droite quand vous descendez à côté de la maison 

de M. Volbert. Allez voir. Des tas de bouteilles. Partout à Crève-Cœur, allez 

voir, M. le vice-président. Ça c’est une honte. M. Payendee fait son show. Et il a 

le droit de faire le show. Mais nous, je suis là, nous sommes là, je suis là, 

simplement pour dire la vérité, pour dire les choses comme elles sont. C’est ce 

que je vois de mes propres yeux.  

 

 Madam Chairperson, il a parlé tout à l’heure de biosécurité. Il a même dit 

une fois que certains d’entre nous ont été en Malaisie. Je ne sais pas quel pays, 

on a emmené la fièvre aphteuse à Rodrigues. M. le vice-président, on sait très 

bien d’où vienne cette maladie. Le rapport est dehors. Le rapport est sorti. Ce 

n’est pas nous ici de cette côté de la chambre qui ont importé des animaux 

d’Afrique. Ce n’est pas nous. Ce n’est pas nous, M. le vice-président. Le Sud-

Afrique, ce n’est pas nous. Il a dit aussi concernant la protection de petit piment 
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etc. etc. ce n’est pas nous qui avons envoyé des animaux, des bêtes malades sur 

l’île aux Crabes, M. le vice-président. 92 moutons qui viennent d’Afrique du 

Sud. Ce n’est pas nous qui ont envoyé ça sur l’Ile aux Crabes. Regardez 

aujourd’hui ce qui se passe sur l’Ile aux Crabes. Ça c’est la vérité. Il faut dire 

les choses comme elles sont, M. le vice-président. Ça c’est la vérité, il faut dire 

les choses comme elles sont. 92 moutons, ils ont importé d’Afrique du Sud. 

Moutons de race. Pour changer de race. Pour qu’il n’y ait pas de consanguinité. 

Allez voir maintenant ce qui passe à l’Ile aux Crabes. Des animaux, des 

moutons ont été jeté à l’eau et les pêcheurs ont ramassé-là. M. le vice-président, 

c’est une honte. On parle de ceci, cela. Le showman. M. le vice-président, ce 

sont des vérités et ça s’est tangible ces vérités. Vous pouvez aller vérifier c’est 

là.  

 

 Même à St. Gabriel, M. le vice-président, je passe directement sur cette 

affaire de la fièvre aphteuse. Quand on a attiré l’attention de la population sur la 

fièvre aphteuse avant-garde, certains organismes de presse ont refusé d’aller 

avant-garde pour faire la conférence de presse qu’on voulait faire là-bas et 

qu’on voulait montrer où est le mal. C’est nous en premier lors d’une 

conférence de presse, je pense que c’est le 9 juillet 2016, on a dit cette maladie 

ressemble étrangement à la fièvre aphteuse. On nous a moqué dessus. Un mois 

après le 29 juillet, le Chef commissaire, ce n’est pas lui qui a parlé, c’est un 

vétérinaire. Il a envoyé un vétérinaire pour dire que voilà nous sommes en train 

de prendre des actions alors que c’était son boulot, M. le vice-président. Ça 

c’est la vérité. Il faut dire les choses comme elles sont, M. Payendee. M. 

Payendee, l’honorable Payendee, Commissaire Payendee, Sir Richard, whatever 

you want. Il a dit, il a voulu... C’est un jeune. Même s’il a 45 ans, 50 ans aussi, 

c’est un jeune. Il faut lui donner la chance, il veut venir ici table or whatever he 

would like to show as a showman. Pour vous dire que ça... 

 

Mr. Deputy Chairperson:  Please, come to your speech. 

 

 Mr. J. L. R. Perrine:  Yes, my speech is that man, Mr. Chairperson, Sir. 

Right? Yes, M. le vice-président, le commissaire Payendee oublie qu’il a 

supporté le parti que j’ai emmené, ti zoiseau. Il est un fan ti zoiseau. Et pourtant, 

il veut me faire la leçon. M. Payendee, this is true. Mr. Deputy Chairperson, Sir, 

this is true, this is true. Il veut défendre bec et ongle mais il était ti zoiseau 

comme moi. 

 

[Applause] 
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Mr. Deputy Chairperson:  Order, order please. 

 

 Mr. J. L. R. Perrine:  Maintenant, il a parlé des tas de projets. Il a parlé 

des tas de projets. Il a parlé des tas de projets. Je lui dis et je lui lance un défi, 

tant que le Chef commissaire qui est actuellement sera là, il ne pourra jamais 

emmener son bateau à bon port. Tant que le commissaire actuel sera là, il ne 

pourra mettre en place tout ce qu’il a annoncé etc. des grands grands projets, 

etc. Voilà, je vous dis, je te lance un défi mon cher ami.  

 

 Autre chose, il a parlé, tout à l’heure où se trouve les archives de 

Rodrigues. M. le vice-président, où se trouve le trésor, histoire de Rodrigues 

mais c’est normale. Il sait très bien. Il sait très bien où se trouve l’histoire de 

Rodrigues. Mais aujourd’hui, M. le vice-président, c’est pour ça qu’il y a eu des 

tas d’études mais jusqu’à maintenant on n’a jamais vu. En 2012, ils ont proposé 

l’étude géologique pour ne pas aller de l’avant avec l’Option 4 du projet une 

nouvelle piste à l’aéroport de Plaine Corail. Ils n’ont pas voulu. Ils ont parlé de 

l’étude géologique. Aujourd’hui après sept ans, ils parlent de l’étude 

géotechnique. Pendant tout ce temps, qu’est-ce que vous fait ? qu’est-ce que 

vous fait ? Nous avons trainé les pattes. C’est pour cela quand je pense à M. 

Gaëtan Jhabimissar, qui a dit : le gouvernement actuel a reculé Rodrigues 50 

ans en arrière. Il a raison. Moi, je vais ajouter encore cinq ans plus. Parce qu’ils 

ont failli. 55 ans, ce n’est pas 50, j’ajoute encore cinq ans de plus. Parce qu’ils 

ont failli. Ils nous ont mené en bateau, M. le vice-président. Ils nous ont fait 

perdre du temps. C’est pour ça que je vous dis, Rodrigues est la croisée de son 

chemin pour son devenir, M. le vice-président. 55 ans. Il ne faut pas être 

choqué. Tout le monde croit que c’est un show. Ce n’est pas un show. C’est 

vrai, c’est une vérité. 55 ans, nou pénan vision, nou pénan million. Noune gagne 

million aster ki nou faire ? Guété coment nou pou partage million. M. le vice-

président, Mme. Gaspard Franchette Pierre-Louis, la Respecté commissaire, a 

parlé tout à l’heure, ils ont envoyé 90, combien de litres ? en tout cas un chiffre, 

je ne sais pas moi. En tout cas 90, ce que j’ai retenu. Ils ont envoyé 90, je ne sais 

pas gallon ou bien litre ou bien je ne sais pas comment. Litres de jus de limon à 

Labourdonais à Maurice. Pour faire quoi ? Pour que à Maurice on transforme 

cette affaire là pour faire du sorbet. Eh vous autres oh. Les Rodriguais ne sont 

pas capables de faire du sorbet à base de limon ? Mais c’est une honte. Depuis 

2012, va regarder ce projet de Graviers ? Ils sont en panne. Ils ont un problème 

de gestion. Il faut venir à la rescousse de ces personnes-là. Ils ne savent pas. 

Vous ne faites rien ? Vous envoyez tous les jus de limon à Maurice, pour faire 

quoi ? On n’est pas capable nous ? Nou capable nou pas capable ? Vous ne 

répondez pas ? Il faut répondre, madame ? Il faut répondre. Il faut répondre. On 
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ne peut pas mettre des jus de limon en brique pour vendre à la population. On ne 

peut pas faire ça ici ? Il faut envoyer à Maurice. Mais c’est une honte pour nous 

vous autres. Après 15 ans l’autonomie, Rodrigues est à la croisée de son 

chemin. 15 ans, on ne peut pas mettre un peu de jus de limon en brique ? Il faut 

envoyer à Maurice. Où sont ces plantes de limon qui devait être mis en terre ? 

Ça fait cinq ans. Pas un seul. C’est une honte. Ça c’est la vérité, M. le vice-

président. Allez voir vous-même, c’est une honte. Ils pensent, ils parlent de 

conversion de bail, de bail résidentiel en bail commercial. Mais qu’est-ce qui va 

se passer avec tous ces personnes qui ont déjà demandé la transformation de 

leur bail commercial en résidentiel, mixte. Qu’est-ce qui va se passer ? Qu’est-

ce qui va se passer ? Est-ce qu’ils seront sur le même plateforme que ces autres 

qui vont bénéficier le nouveau système ? je ne crois pas, M. le vice-président. Je 

ne crois pas. Tout ce qui se fait avec ce gouvernement, c’est par rapport avec 

une récompense quelque part. Tout ce qui se fait. Quand on a parlé de convertir 

les terres d’état en terre privé. On n’a pas le droit. Après 15 ans de l’autonomie 

à Maurice on donne un petit bout de terrain pour Rs 2,000 pour les personnes 

vulnérables. C’est ça que vous appelez sortir des gens de la pauvreté ? M. le 

vice-président, il faut arrêter de nous berner. Nous sommes intelligents. Nous 

avons de l’intelligence. Il faut dire les choses comme elles sont. Il faut dire les 

choses comme elles sont, M. le vice-président. Il faut arrêter de nous berner. 

Aujourd’hui, nous sommes à la croisée des chemins. Nous avons une 

destination à prendre et cette destination il faut que tout le monde se concentre 

sur une seule objectif, poor Rodriguan people first and then nou guété ki kapave 

faire pou lézot. Les Rodriguais doivent être acteurs de son développement et 

non pas donné 18,000 m3 de terrain à un groupe d’hôteliers qui vont vendre ces 

terrains après. Regardez Pointe Venus, regardez Baie Lascars. J’ai défendu bec 

et ongle le projet … quelqu’un parmi nous sait même M. ICE sait. J’ai défendu 

bec et ongle la coupure de ces tamariniers centenaires. Aujourd’hui, le projet est 

un faillit totale et le gouvernement veut acheter pour faire un musée. Vous 

voulez acheter pour faire un musée ? M. le vice-président, mais c’est un 

restaurant. Elle est sous la mer ce restaurant, M. le vice-président. Si, madame 

ou je ne sais pas qui veut monter ce projet-là, moi je suis témoin, j’ai des photos 

que je peux vous donner. Quand il y a eu le tsunami en 2004, l’eau est arrivée 

au abord de ce restaurant. L’eau est arrivée au abord de ce restaurant, M. le 

vice-président. Pour quoi quand nous nous avons proposé à faire le musée à 

Mont Lubin, hein ils ne veulent pas. Pour quoi nous avons encore proposé un 

autre bâtiment à Pointe Venus ? Pourquoi ne pas monter en hauteur, pourquoi 

rester au bord de la côte pour construire un musée qui peut être sous l’eau 

incessamment. Au lieu d’aller là-bas pourquoi ne pas convertir ce store qui est 

juste derrière-là en un musée. Si vous voulez vraiment faire un musée à Port 
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Mathurin. Convertissez-moi, ça. Pourquoi aller là-bas ? parce que vous voulez 

faire plaisir à des petits copains ? Depi lot foi mone dir ou li pa bon, mone dir 

ou change trajectoire. Il y a des bâtiments à Pointe Venus, M. le vice-président. 

Il y a des bâtiments à Pointe Venus pour faire un beau musée en hauteur. Il faut 

faire quelque chose de bien. Il faut laisser un bon héritage. Arrête de faire des 

démagogies. Arrête de nous emmener en bateau, M. le vice-président. Ça suffit. 

Mais, M. le vice-président, Mme. Franchette Gaspard Pierre-Louis nous a parlé 

de mauvaise foi ainsi que le commissaire Payendee. Il nous a traité de mauvaise 

foi. Embêter les gens. Mais vous n’allez pas embêter les gens. Nous avons été 

honnête, ce n’est pas nous. Ce n’est pas nous dans les dernières élections qui 

sont allé pleurer chez les gens. Hé mone fer toi gagne ene ti travail, donne ene ti 

koka. Ce n’est pas nous qui a fait ça. Ce n’est pas nous qui est allé proposer aux 

gens un touk de peinture pour peindre leurs maisons. Heureusement, les gens 

étaient assez intelligentes. Ils ont dit si vous voulez proposer la peinture oui, uje 

veux le vert et pas le blanc. Ça n’est pas nous qui a fait ça. Ce n’est pas nous qui 

est parti pleurer à St. Gabriel pour dire donne nou ene ti la croix acoze nou fami. 

Ce n’est pas moi qui a fait ça, M. le vice-président. Nous avons été honnête. 

Mais ils nous ont arraché la victoire par leur manière machiavélique qu’ils vont 

devoir rendre compte. Pénan auken boule ki pa monté ki pa desan. Pénan auken 

la monté ki pa monté ki pa desan. C’est comme Rodrigues, vous faites ce que 

vous voulez tôt ou tard il va falloir rendre des comptes. Peu importe mais 

seulement nous serons là pour témoigner de ce que vous fait. Ce n’est pas moi 

qui dit ça. C’est les gens qui nous ont témoigné. Ce n’est pas moi. 

 

Mr. Deputy Chairperson:  Please come to your speech on the budget. 

 

 Mr. J. L. R. Perrine:  This is my speech. This is my speech, Mr. Deputy 

Chairperson. 

 

Mr. Deputy Chairperson:  Which concern the election? 

 

 Mr. J. L. R. Perrine:  Of course. Of course. There has been use of… 

 

Mr. Deputy Chairperson:  Come to your speech Member. Come to your 

speech. 

 

 Mr. J. L. R. Perrine:  Yes. Let us come to conversion of lease again. 

Depuis l’époque il y a eu 4500 maisons qui ont été construit. Des familles qui 

vivent, 4500. Il parle d’amélioration, 3800 bail ils ont donné. Mais ces 4500 

personnes ils vont faire quoi ? Ce n’est pas une revenue pour l’état. Ce n’est pas 
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une façon de dire c’est okay ces personnes-là méritent. Il y a des vieilles 

personnes qui ont vécu pendant 70 ans qui n’ont pas de bail à ce jour. M. le 

vice-président, ça c’est la démagogie. Il a parlé aussi de l’aquaculture. 

S’sacrifier quelque chose pour avoir quelque chose. Il a bien dit, sacrifier 

quelque chose. Mais c’est normal qu’il faut enlever les... à côté du Grand Pâté. 

C’est normale. Non pas parce que nous avons vu deux ou trois œufs de tortue à 

Petite Butte, on dit qu’il ne faut pas faire Option 4, ne pas faire une nouvelle 

piste l’aéroport. Et, pour faire l’aéroport sur pilotis ? Tour le monde sait quelle 

sera l’implication d’un aéroport sur pilotis. En plus de ça, lui qui prétend être un 

écologiste, il y a eu des représailles concernant la construction de l’aéroport de 

Rodrigues, l’extension sur pilotis par des écologistes. Et ils l’ont fait haut et 

fort. Je pense qu’il est au courant, M. le vice-président. Mais il ne dit rien. Il 

faut dire la vérité. Il a parlé aussi d’éponge. Ils vont faire l’élevage d’éponge. 

Quand nous avions mis en mer à Petite Butte, l’algue. Quand nous avions mis 

en mer à Petite Butte, une cultivation d’algue qu’on a prise dans la mer de 

Rodrigues même. Le Chef commissaire d’actuel, il nous a ri dessus. Il nous dit 

que ces des fous. Et, c’est lui-même, le Chef commissaire qui est parti à Limon 

D’Or où cette algue a été transformée. Il a dit ah, c’est extraordinaire. C’est bon 

hein. C’est bon. C’est lui. Ce n’est pas de la démagogie. M. Payendee, qu’est-ce 

qu’il vient dire. Cinq ans il a dit que le Ministre de la pêche était à Maurice, 

cinq ans. Il n’a même pas osé lever un petit doigt ou lever son téléphone malgré 

son professeur. Il n’a même pas osé, Ministre est-ce que je peux passer vous 

voir. Non, il n’a même pas fait ça. Non, il n’a même pas fait ça. Mais par contre, 

quand le Ministre a été éjecté, il a perdu les élections. La première personne 

qu’on a vue dans le couloir du ministre actuel de la pêche, c’était lui, M. le vice-

président. C’était lui, M. le vice-président. Un manque de respect, SP. Manque 

de respect, M. le vice-président envers les Rodriguais qui sont capable. Et, en 

plus de ça, M. le vice-président, je ne fais pas d’éloge, mais il a été douzième. 

Douzième dans un gouvernement. C’est la première fois. C’est la première fois 

qu’un Rodriguais est allé aussi loin dans un gouvernement. Il a un … , M. le 

vice-président.  

 

Je reviens maintenant, j’attaque le discours. M. le vice-président, la 

dernière fois le budget présenter par le Chef commissaire la semaine dernière 

est selon moi une insulte, un non-respect de l’intelligence de la dignité de toutes 

personnes qui vivent sur cette terre qui est notre île Rodrigues. C’est une insulte. 

Pour quoi, M. le vice-président. M. le vice-président, depuis 2012, j’ai fait 

beaucoup d’observation sur la vie politique à Rodrigues, on m’a souvent dit 

qu’on juge un politicien par ces gestes et ces actions concrètes qu’il/qu’elle fait 

pour améliorer la vie de ces concitoyens. Par contre certains préfère se cacher 
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derrière des paroles qu’il ou elle utilise à tout bout de champs mais qui ne sont 

même pas valable à leurs yeux. M. le vice-président, promises are only as strong 

as the person who gives them. Listen to this. Promises are only strong as the 

person who gives them, M. le vice-président, unquote. Le discours du 31 mars 

dernier à pour thème : « continuons à construire l’île Rodrigues de nos rêves ». 

Sur 16 engagements qui vise à améliorer la vie des gens qui vivent sur notre 

cher l’île Rodrigues. 16 arguments qui d’ailleurs à un lien direct avec le 

discours programme prononcé le 3 mars dernier par le Chef commissaire et que 

malheureusement, nous n’avons pas eu la chance de débattre, de commenter, M. 

le vice-président. C’est triste. Puisque, comme toutes les années précédentes, 

c’est-à-dire, 2012, 2013, 2014, 2015, 2016 et 2017, la plupart des engagements 

annonçait par le Chef commissaire n’ont pas été respecté. C’est pour ça que je 

vous dis c’est une insulte à l’intelligence de Rodrigues. C’est une insulte à 

l’intelligence des Rodriguais. Parce que je me vois dans l’obligation 

contrairement à tous protocole respecter de procéder autrement pour cette 

exercice en cours dont le débat budgétaire 2016, 2017, 2018. Mon intervention, 

M. le vice-président, sera accès sur les engagements. Je vais reprendre les 

engagements de ce présent gouvernement régional présenté par le Chef 

commissaire depuis 2012 à ce jour. D’ailleurs, je me pose la question pour quoi 

16, pour quoi il n’y a eu 17 engagements, pour quoi il n’y a pas eu 20 ? Pour 

quoi il n’y a pas 10, pour quoi 16 ? J’ai été sur internet pour faire des 

recherches, qu’est-ce que cela représente le chiffre 16. Le symbolisme du 

chiffre 16 ? Qui indique l’accomplissement de la puissance matérielle, 16. 

Nombre terminale de l’émanation, il représente l’incarnation achevée, selon 

Abellio. Selon R. (pas Richard), R. Allendy, il représente le rôle du karma 6 

dans l’unité cosmique 10. 

 

The Deputy Chairperson:  Mr. Perrine, I do not think this has to do with 

budget, please come to your speech. 

 

Mr. J. L. R. Perrine:  Je suis sur mon budget.  

 

The Deputy Chairperson:  Come to your speech. 

 

Mr. J. L. R. Perrine:  M. le vice-président, enfin dernièrement, il 

représente l’abime ou l’enfer. Okay, c’est bon, je passe là-dessus. M. le vice-

président, avec la mesure phare que le gouvernement régional que Rodrigues 

avait pris en 2007, 2008 pour offrir à des enfants de trois ans, plus les enfants de 

pré-primaire, les fees gratuits pour ceux aux bas de l’échelle et des livres 

gratuits à tous les étudiants du secondaire a porté ces fruits. Aujourd’hui, dans 
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chaque famille Rodriguaise, nous avons au moins un enfant qui a atteint le 

secondaire qui a fait au moins la Forme V. Donc, nous ne sommes pas dupes, il 

faut arrêter de nous berner. Contrairement, à ce qu’ont dit quelques membres du 

gouvernement, il faut gives creidt to those who deserve them, non pas faire la 

démagogie. Quand ils ont fait quelques choses de bien, tout à l’heure, le 

Minority Leader l’a bien dit. Il a pris une bonne initiative pour fermer la pêche à 

l’ourite. Credit goes to Mr. Payendee. It is alright, it is okay. Et non pas faire de 

la démagogie.  

 

M. le vice-président, maintenant je vais revenir à des réalisations qui 

n’ont pas été tenu depuis l’époque discours budget figurant dans le discours 

budget de 2013 qui fait partie de mon discours « Ensemble rétablissons la 

confiance, relever les grands défis ». M. le vice-président, ce nouveau 

gouvernement régional a pris l’engagement, je dis bien l’engagement de faire 

une rupture avec la gestion précédente, c’est-à-dire, qu’ont été là, consistant à ce 

service d’abord au lieu de servir le peuple. Nous avons trouvé des exemples. 

Nous avons trouvé pendant toutes 2012-2017, nous avons trouvé ce qui s’est 

passé. Toutes les démagogies qu’ils y ont eues. Mais je voudrais directement 

venir à des projets annonçait. C’est pour ça que je vous dis, ils nous ont menés 

en bateau. Les projets annoncés non-réalisé depuis 2012-2013 à ce jour. Ils ont 

dit, développé un projet pour l’emploi, orienté vers une culture 

d’entrepreneurial à travers une station optimale de nos ressources. C’est à la 

page 13. On n’a pas vu. Ce nouveau gouvernement va mobiliser tous les 

moyens pour relever le défi de réussir le développement économique de 

Rodrigues. On n’a pas vu. Favorisant une l’émergence d’une nouvelle 

génération d’entrepreneurs. On n’a pas vu, M. le vice-président, page 15. Le 

plan de SIDPR, sera réactualisé à travers un plan de transformation économique 

de sociale de 10 ans à la page 21. 2012-2013. Elle est où le rapport ? Elle est où 

le plan ? Elle est où le plan ? On est en 2017 on n’a pas vu une seule ligne de ce 

plan. Rien n’a été présenté dans cet auguste assemblé, M. le vice-président. Il 

parlait aussi de la modernisation de la fonction publique, nous allons œuvrer 

pour offrir un service rapide et efficace qui répond au besoin de la population. 

Une fonction publique non partisane et non discriminatoire. Ensemble une 

fonction publique kip a get figir. Pa get figir, M. le vice-président ? Je vais vous 

donner deux exemples, pa get figir. Ces personnes-là sont des victimes, sont des 

victimes. Un certain pompier, J.M.B. et un autre en secteur de la santé J.F.C., 

M. le vice-président. Victimes, victimes. C’est ça la bonne gouvernance. C’est 

ça le non partisan, non discriminatoire, M. le vice-président. J’ai des 

informations que je vais dire après mais pas maintenant. Il nous parle de 

restaurer la bonne gouvernance. M. le vice-président, je ne suis pas un expert 
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dans la bonne gouvernance. Le Chef commissaire nous a archi dit des belles 

paroles. Des belles paroles, M. le vice-président. Permettez-moi de rappeler les 

principes sur lesquels repose la bonne gouvernance. Je cite : la transparence, la 

démocratie participative, le renforcement des capacités de la société civile. Et la 

lutte contre la fraude. La corruption, des situations mauvaises des fonds public, 

tout ça c’est la bonne gouvernance. Qu’on-t-il fait, M. le vice-président ? 

Qu’on-t-il fait ? Où sont passé les Rs 156 million pour de l’eau ? Qu’est-ce 

qu’ils ont fait avec les Rs 62 millions offert par l’Union Européenne en deux 

phases. Il y avait Rs 120 million, qu’est-ce qu’ils ont fait ? Ils ont dépensé Rs 

500,000 pendant toute la durée de ce projet. Où sont passé l’argent, M. le vice-

président ? C’est ça qu’on appelle la bonne gouvernance ? C’est ça qu’on 

appelle la lutte contre la fraude ? La corruption, les pratiques de mauvaise 

utilisation des fonds public ? Et puis, ils viennent nous traiter, qu’il faut faire 

une rupture avec la mauvaise gestion du passé. Non, M. le vice-président. C’est 

une honte. C’est une honte. Dans cette optique un comité d’audit sera institué au 

niveau de mon bureau. Elle est où ce comité d’audit ? Elle est où ? Depuis 2013, 

mon cher ami. Elle est où ce comité d’audit ? Depuis 2013. Il est où le 

bonheur ? Il n’est pas là le bonheur. Ben oui, il n’est pas là. C’est tout ça ces 

belles paroles, M. le vice-président. C’est ça que je condamne. C’est ça que je 

condamne. C’est ça le non-respect de mon intelligence. C’est ça le non-respect 

de toutes ces personnes qui vivent au bas de l’échelle, qui sont des intellectuels. 

L’autre gauche à droite. Des universitaires qui sont parmi nous. C’est ça, M. le 

vice-président. Ce gouvernement vient de l’avant avec un Financial 

Management Manuel. Elle est où, ce Financial Management Manuel ? En 2013, 

M. le vice-président, 35, deux stations de dessalements d’une capacité 

journalière de 500 mètre. Ils ont fait quatre. En 2013, Rs 112 million avait été 

alloué pour faire ça. Ils ont augmenté à 156. Parski zot ine gagne ti cochon dan 

sac. Zot ine casse ene grand paké. Elles sont où, les Rs 156 million ? Rs 99.4 

million ont été payé. C’est un échec, M. le vice-président. C’est mon argent, j’ai 

le droit de savoir qu’est-ce qu’ils ont fait de mon argent. De l’argent des 

contribuables même si on paye Rs 2/Rs 5. Mais c’est l’argent des contribuables, 

il faut rendre des comptes. Il faut rendre des comptes. C’est pour cela qu’on dit 

qu’il faut empower. J’ai vu dans la presse, M. Allan Gannoo a dit qu’il faut 

empower d’avantage le Public Accounts Committee. Il faut empower. Il faut une 

bonne gestion des fonds public. 

 

M. le vice-président, l’ancienne maternité de Crève-Cœur sera rénovée et 

transformé en une salle de pédiatrie. Cela permettra de mettre en place un post-

natal Ward approprié comme prévu dans le projet initial de la maternité. M. le 

vice-président, depuis 2013. Regardez, là je viens de faire cette photo ce matin. 
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Regardez, 2013. Aujourd’hui en 2017, regardez la photo, M. le vice-président, 

c’est ce matin que je fais cette photo-là. En 2017, il parle de 2013. Ça c’est une 

insulte à mon intelligence. C’est une insulte à ma dignité. C’est un non-respect à 

mon intelligence, à mon argent. C’est ça, aujourd’hui en 2013, en 2017 la 

maternité est en train de construire. Et en plus, c’est une salle bourrée de 

l’amiante. Est-ce que ces personnes-là sont protégées ? Non, j’ai des photos et 

des preuves à l’appui que ces personnes-là non pas été protégé contre l’amiante. 

M. le vice-président, c’est une honte. La mise en place d’une unité de 

psychiatrique au centre de santé de Mont Lubin avec l’affectation en plein 

temps d’un psychiatre. Elle est où ? Elle est où cette unité, ça n’existe pas 

depuis 2013, M. le vice-président.  

 

L’Education. L’année 2013 verra l’introduction du computerised health 

card – carnet de santé électronique sur une base pilote pour l’informatisation du 

service de santé. Regardez ce qui s’est passé quand on a eu le feu à Crève-Cœur. 

Regardez, des tonnes et des tonnes de documents disparus. Les personnes, les 

patients a été obligé de retourner là-bas faire un dossier qui ont brulé. Where is 

the computerised health card? Where is it? Where is it Deputy Chairperson? 

This is nonsense.  

 

L’éducation, M. le vice-président, le point 59. M. le vice-président, dans 

le but d’encourager nos enfants de manger sein, School Feeding Project, sera 

revu. Nous recommencerons à donner à nos enfants de la confiture locale. Des 

enfants, des achards et des fruits et légumes locaux principalement. Kot li été ? 

Où est cet œuf bouilli ? Où est la confiture ? Où est la confiture, M. le vice-

président ? Où est l’achards papayes ? Les petits coopératifs auraient dû être des 

millionnaires aujourd’hui avec ces achards papayes. Où elles sont ? M. le vice-

président, c’est du bla bla bla. C’est du n’importe quoi. Il faut arrêter d’insulter 

mon intelligence, M. le vice-président. Il faut arrêter tout ça. Il faut arrêter de 

faire le show man quand on a rien fait. Arrêter de faire le show man. M. le 

président, nous avons pris la décision d’aller de l’avant avec l’Option 2 à 

l’époque. Je vous parle de 2013. L’Option 2. Pour arriver à une longueur totale 

de 1800 mètre, l’aéroport ça je parle, pour accueillir des avions de type airbus 

319 sur des vols régionaux tel que Maurice/Rodrigues/Réunion et c’est tout. 

C’est tout. Alors qu’on est en train d’ouvrir l’espace aérien et nous on parle de 

Rodrigues/Maurice/Réunion. C’est tout. Qu’en est-il de Sud-Afrique pour 

importer des bœufs pour faire des races. Pourquoi est-ce qu’on ne peut pas aller 

jusqu’à Sud-Afrique. Vous savez que géographiquement parlant Rodrigues est 

l’île la plus … de l’Afrique. Pourquoi ne pas mettre en place une stratégie pour 

valoriser ça ? Les Iles Vanilles, M. le Commissaire du Tourisme, ex, akoz ça 
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même Serge Clair ine rase toi commissaire là. Les Iles Vanilles – tu n’as pas su 

faire ton travail comme il faut, les Iles Vanilles, M. le vice-président, mais tout 

ça c’est du concept. Où est passé tout ça. Rien. Une provision de Rs 3 million 

est faite dans ce présent budget pour finaliser l’étude géologique. Tu entends là. 

Est-ce que tu entends, M. le commissaire Payendee ? Rs 3 million en 2013 pour 

l’étude géologique et là en 2017 tu me dis que tu es en train de faire une étude 

de géotechnique. Je me prends pour un imbécile. On nous prend pour qui ? Ah 

non, pas des cons. On est une intelligence. Non, pas ça. 

 

M. le vice-président, il n’y a personne pour dire, il faut respecter le 

Rodriguais. Respecter le Rodriguais c’est lui dire la vérité. Pourquoi tous ces 

projets non pas été faites ? Et, aujourd’hui il vient nous dire franchir une 

nouvelle étape. Quelle étape franchir si on n’a pas commencé un premier. 16 

engagements qu’ils n’ont pas respectés en 2013. 

 

M. le vice-président, 2014, 16 engagements qu’ils n’ont pas respectés. 

Avant d’attaquer ces 16 engagements, j’aurais voulu dire un petit truc. Un petit 

mot, parce qu’on a été massacré. On a été critiqué à tout bout de champs. On a 

fait des compagnies privées au sein de l’assemblée régionale de Rodrigues pour 

mettre de l’argent dans notre poche. On a fait des compagnies privées pour créer 

des emplois pour les personnes de Rodrigues. M. le vice-président, permettez-

moi, à la page 3.10, je cite, permettez-moi, M. le vice-président, de mentionner 

quelques exemples ces compagnies. La mise sur pied des compagnies privées, 

pour quoi continuer à faire fonctionner des compagnies ? Pourquoi ? On a mis 

des compagnies privées, ils nous ont critiqué, ils nous ont dit qu’il ne fallait pas. 

Parce qu’il n’y avait pas de provision budgétaire. Pourquoi ils ont accepté de 

faire tourner le Rod Clean ? Pourquoi la RTMC, ils ont continué ? Pourquoi le 

Rodrigues General Fishing ? M. le commissaire Payendee. Pourtant vous nous 

avez dit que ces compagnies là c’est illégal. Illégale. Depuis 2012 jusqu’à 

maintenant, ils n’ont pas réussi à wind up une seule de ces compagnies. La 

Rodrigues Water Company est toujours en vie. La Rodrigues Housing Company 

est toujours en vie. M. le vice-président, 16 engagements pris en 2014 qui n’ont 

pas été respecté encore. Il faut y aller. Anou solidaire, anou créer une 

l’économie solide ek durable. M. le vice-président, un Rodrigues Export and 

Development Committee a été mise en place au niveau du bureau du Premier 

ministre en 2017. Qu’en est-il. Où est passé. Est-ce que ce Rodrigues Export 

line est fait ou pas ? Non. On n’a pas de résultat, M. le vice-président. 

 

Le thème de ce présent budget anou solidaire. Permettez-moi de citer les 

grands axes : Renforcir le développement économique ; Poursuivons le 
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développement des infrastructures ; Développement des secteurs informatiques. 

Créer un nouveau pilier de l’économie ; Faire de l’écologie un pilier de 

développement ; Promouvoir le développement social, etc., etc. 2014 – 

transformer 20 hectares de la Vallée de St. Gabriel en une valeur plus 

productives avec le développement de filières haricots rouge, de pistaches, de 

café et d’agrume entre autres. En 2017, qu’est-ce qu’on a à St. Gabriel. Qu’est-

ce qu’on a ? Où est passé les haricots rouge, Sir Richard ? Les pistaches ? Où 

sont-ils, M. le vice-président ? Ce n’est que du bla bla bla. L’effet d’annonce, 

rupture. C’est une honte. Il a dit, je cite, mon gouvernement va redoubler donc 

pour capter l’eau des ruissellements des pluies et de les conduire chez les 

planteurs a des fin d’irrigation. Je pense c’est ce que tu veux faire. Deux 

retenues collinaires seront construites pour le besoin de l’irrigation à Montagne 

Goyaves et à Graviers en 2014. On est en 2017. C’est maintenant qu’ils ont 

lancé le tender, ils ont award the contract for the construction de cette retenue 

collinaire à Baie Malgache. Et, là aussi à la dernière minute, ils ont changé de 

place, ils ont bougé. C’est pour ça qu’il a parlé de beaunoir. Il veut couper le 

beaunoir pour faire des meubles. C’est son intention. Il a le droit. Va-s-y mon 

ami. Mone déjà fini fer mo cercueil ek mahogany parski to ti donne-moi kado. 

Mo ti vine sersé asoir kot toi. Une unité de transformation de limon à Graviers 

par des coopératives qui comprend un verger de deux arpents et la production de 

limon concentré et du jus en brique. To vine dire moi tone ale fer ça Maurice. 

To pa fer moi honté. You treat as if the Rodriguan is not capable. Nous ne 

sommes pas capables de mettre des jus en brique, de faire du jus de limon 

concentré. On ne peut pas faire ça. Il faut envoyer à Maurice. Juicy business. 

Mr. Deputy Chairperson, Sir, juicy business. Comme a si bien dit le Minority 

Leader. Un projet de transformation des ourites sécher au cout de Rs 600,000 

sera mis en œuvre à Rivière Coco. Alors, mon ami, elle est où, le projet 

Rs 600,000, transformation d’ourites. Elle est où ? Elle est à St. Gabriel. Tu as 

rien pu faire c’est pour ça que je te dis tu as mal choisi. Tu as mal choisi, mon 

ami. Tu as mal choisi. 

 

M. le vice-président, dans le secteur de la pêche, les cinq bateaux 

financés par l’IFAD ont été mis en opération cette année grâce à prix financer 

de l’Assemblée Régionale et de la DCP. Dans cette même fouler nous sautons 

entre les cinq coopératives et un entrepreneur visant à affranchir le poisson. Où 

sont ces coopératives ? Existe-t-il toujours ? Existe-t-il toujours ? Combien de 

poisson ces coopératives ont pu rendre ? Combien de poisson ils ont mis à 

terre ? M. le vice-président, depuis 2011, fin 2011 à ce jour, ces coopératives 

malheureusement ont pu rembourser que Rs 100,000. Je dis vrai ? Est-ce que je 

dis vrai ? Est-ce que je dis vrai ? Voilà, Rs 100,000, M. le vice-président. Alors, 
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qu’ils auraient faire mieux. Grâce à une mauvaise gestion de cette filière, la 

pêche à une mauvaise mentalité, à une politique get figir qu’ils ont abandonné 

ces coopératives. M. le vice-président, mon gouvernement soutiendra ce projet 

qui sera bénéfique sur le plan écologique, nous parlons de l’aquaculture, nous 

parlons de la culture des algues, nous parlons de la culture des cono cono, nous 

parlons de la culture des ourites, nous parlons de la culture des poissons en 

cage.  Mais pourtant li pé vendé à Rodrigues. Telle la culture des huitres 

perlières. La culture des espèces de concombre de mer. Pourquoi, M. le vice-

président, choisi, parce qu’il y a juicy business. Deux zones ont été identifiées 

pour la mise en place de tels projet, nord et le sud-est de l’île. M. Payendee coné 

li coné li. Li coné ki li pé raconté ban zom ti laké chevé pé fer huitres perlieres. 

Le Rodrigues Venture Capital Fund sera converti en un fond garanti pour les 

emprunts. Where ? Where ? Where is the Rodrigues Venture Capital Fund ? 

Zéro. Le budget pour les développements de l’eau cette année sera encore plus 

conséquent Rs 172 million en 2014. Est-ce que vous avez reçu mieux ? De l’eau 

en plus ? Vous qui êtes là dans cette Chambre, est-ce que vous avez eu de l’eau 

en plus en 2014 ? Rs 172 million. En 2013, Rs 112 million. Est-ce que la 

situation de l’eau c’est amélioré à Rodrigues ? Pour certain oui mais pour 

d’autre non, malheureusement. Malheureusement, non, M. le vice-président. 

2014, 2000 bassins additionnels seront construits afin de toucher un plus grand 

nombre de famille. Je pense à ces personnes de Montagne Charlot qui vont 

laver, faire leur lessive à Fond la Digue. 2000 bassins, M. le vice-président. 

Elles sont passé où, ces 2000 bassins ? Que du bla bla bla. Que du bla bla bla. 

2000 bassins, que du bla bla bla. M. le vice-président, dans cette optique nous 

organisons une mission de prospection à Maurice avec les potentiels en 2013 

nous permettant ainsi de créer un premier temps plus d’une centaine d’emploi 

pour ces jeunes formés. Je parle de la fibre optique. Je parle de la fibre optique, 

M. le vice-président. Depuis 2012, quand le ministre, quand l’ex-ministre de la 

pêche et de Rodrigues avait annoncé qu’il présidait un comité. C’était vrai. Il 

avait eu. Le ministre de Finance à cette époque avait annoncé Rs 600 million 

même si c’était un emprunt. Ce n’est pas grave mais ils avaient annoncé la 

ferme intention de le mettre sur pied. Qu’est-ce qu’ils ont dit ? Qu’est-ce qu’ils 

ont fait ? Ah ça ne nous intéressent pas. Le Chef commissaire a dit à Anse aux 

Anglais dans un meeting – nou pou coupe li ek gro cisaille. Le commissaire 

Simon Pierre Roussety a annoncé – est-ce ki énan délo vine ladan ? Tout ça, ils 

ont dit. Tout ça. Et, Madame la commissaire concernait elle a dit – à la fin de 

mon mandat en 2017 nou pou gagne cable optique dan Rodrigues. Where is the 

fibre optical cable ? Where is it ? Il faut attendre deux ans peut être plus même. 

M. le vice-président, quand on a eu l’argent, il fallait s’en servir sinon Maurice 

va nous prendre pour des vous comprenez ce que je veux dire. Je ne veux pas 
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dire le mot. Mais quand on a eu l’argent il fallait prendre cet argent et 

développer cet argent. Aujourd’hui le fameux câble optique est passé de Rs 600 

million à Rs 1.3 milliard. Rs 600 million à Rs 1.3 milliard. Vous croyez que 

Maurice va nous donner Rs 1.3 milliard toute de suite en 2019 ? Ils vont nous 

donner ça. Avec tous les projets de métro léger etc. M. le vice-président, 

attendons voir. En tout le cas je serais là pour être des témoins. La terre dont 

nous disposons est une richesse immense pour le peuple. C’est ce qu’a dit le 

Chef commissaire afin de gérer cette richesse. Les démarches pour instaurer à 

Rodrigues un Land Administration Valuation Information and Management 

System (LAVIMS), permettra aussi de mettre en place un cadastre agricole. 

2014, on est en 2017. Tout ça c’est des projets qui ont étaient annoncé d’année 

en année dans les discours programme. Regardez-là, il y a au moins une dizaine. 

Discours programme. Ils ont annoncé toute est dedans. Ce n’est pas moi qui 

invente tout ça. Vous comprenez, M. le vice-président ? Tout ça a été dit, ce 

n’est pas moi, c’est eux-mêmes. C’est eux-mêmes. Alors, ils ont dit, après les 

consultations et discussions avec les parties concernaient, le principe d’un trust 

pour les ti miss l’école maternelle. Un trust qu’on avait initié pour les ti miss 

l’école maternelle. Un salaire équitable, un travail équitable. Un trust. Où est ce 

trust ? Une loi a été préparé est transmise au State Law Office pour être avaliser. 

Cette loi vise à permettre l’harmonisation des salaires des enseignants et des 

conditions de travail. Elle est où les ti miss maternelle ? Est-ce que vous avez eu 

le trust ? Est-ce que ça existe le trust ? Quelqu’un peut me répondre dans cette 

salle ? Non, ça n’existe pas. Pourtant ça a été annoncé en 2014. On est en 2017, 

M. le vice-président. M. le vice-président, 147, I quote : Un cinquième atelier 

de savoir a vocation agricole verra le jour en 2014. Là là, ils ont annoncé en 

2017. Un cinquième atelier de savoir à base agricole. Avant que Rodrigues ait 

une vocation agricole, c’est en 2017 qu’on va essayer de mettre sur place … 

qu’on a annoncé depuis 2014. C’est un non-respect à mon intelligence. 

Respecter le Rodriguais c’est lui dire la vérité. This is the truth. Je n’invente 

pas. M. le vice-président, en 2013 460 maisons seront construites au coût de Rs 

190,000 unité. Ine fer ?Comié ine fer ? Dan ki région ? Dir moi ? Kiken kapav 

dir moi ? Personne. Combien on a construites ? 460. Et, en plus de ça, pour 

l’année 2000 ils n’ont pas fait. Ils n’ont pas pu faire. 460 maisons en 2013. Ils 

ont annoncé en 2014, 250 maisons additionnelle seront construites dans le 

même programme. Elles sont où ces maisons ? Elles sont où ? C’est une insulte 

à mon intelligence. C’est une insulte à ma dignité. Il parle souvent de dignité, 

M. le Chef commissaire. Malheureusement, il n’est pas là, il est parti. Il n’est 

pas là, il n’est pas là, M. le vice-président. Il aurait dû être là pour entendre des 

faussetés, des promesses, des engagements comme il a souvent dit. Des 

engagements qu’il n’a pas respecté et vous voulez que je franchise une nouvelle 
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étape. Allez où ? Vers nowhere, montez dans le ciel, mais où ? une nouvelle 

étape pour aller où ? Pé monte dans leciel ! je ne suis pas prêt à mourir 

maintenant, je suis trop jeune. Il y a des choses à faire, M. le vice-président, sur 

cette terre. Il y a des vins, des bon vins à boire, tout ça, mais oui, M. le vice-

président. Mais là je vois vers le ciel. Franchir une nouvelle étape vers le ciel. 

Pauvre M. Larcher, ine servi li. Je termine avec 2014. 

 

2015 maintenant. Cinq engagements non-tenue dans le budget 2015. M. 

le vice-président, vers une île Rodrigues moderne, une chance pour tous. Est-ce 

ki mone chance ? Est-ce que les enfants qui vont à l’école primaire n’importe 

où, est-ce qu’ils ont eu la chance d’avoir un œuf bouille ? Ils ont eu la chance 

d’avoir leur achard, leur pain confiture, compote, banane ? C’est une honte, 

c’est une insulte à l’intelligence à toute l’intelligence de Rodrigues. En 2015, 

une marina, il a dit ça dans un meeting à Baie aux Huitres de 1977. Moi, j’ai un 

livre à la maison que je pense je suis le seul a possédé un exemplaire. Parce 

qu’il est venu de France, L’Annuaire des Iles de l’Océan Indien de 1977. J’ai la 

première résolution que le gouvernement OPR dont je faisais partie à l’époque. 

J’étais OPR, moi aussi. Pas ti encore ti zoizo. En 1977, j’ai tout ça on records 

que je vais peut-être donner à une bibliothèque quelque part parce qu’il faut 

partager. Je vais donner à archive parce que j’ai plusieurs à la maison. Des 

bouquins inédits. M. le vice-président, des résolutions de toute cette époque-là 

qui nous parle de marina, à Baie aux Huitres, à Pointe l’Herbes, Rs 20 million 

prévu. Où est passé ce Rs 20 million. Où est la marina à Baie aux Huitres ? Non 

à Pointe l’Herbes. Où est la marina à Pointe l’Herbes ? regardez cette photo, 

vous voyez le marina là-dessus. La presse, est-ce qu’il y a une marina ? En 

2017. Là je parle de 2014, 2015 mais c’était avant. Est-ce qu’il y a une marina. 

Regardez est-ce qu’il y a marina là-dessus ? Le cameraman, est-ce qu’il y a une 

marina ? Je vois un bateau Coast Guard, je vois des rochers, je vois la mer qui 

est bleue, joli mais je ne vois pas de marina. Arrêter d’embêter les gens mon 

ami. M. le vice-président, il faut stop to fool people here in Rodrigues. Il ne faut 

pas. Il faut arrêter d’insulter notre intelligence. 150 jeunes former par le ICT for 

Excellence durant 2013/2014 sera embaucher. Ils ont embauché 22.  150 en 

2015. Là ils ont embauché 22. Arrête de dire des bla bla. 2015/2017, 22 deux 

après. Label l’identification géographique dont mon ami parlait – protéger pour 

mieux exploiter le potentiel commerciale, le miel, le limon, le ti piment, le 

cochon noir. Elles sont où ? ces labels géographiques ? Le cochon noir, il est 

où ? Il est passé où, le cochon noir ? Mo pé atan ene véra pou amene dan la 

cour pou fer croisé cot moi, pas pé gagné. Où est le cochon noir ? Il n’y a pas, 

M. le Vice-président !  Augmentation de la superficie de café de 20 à 35 

arpents. Le village de l’Union et les alentours seront concernés.  Heureusement 
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que tu as shifté pour l’Anse aux Anglais. M. Lisette est là. L’Union aussi fait 

partie du projet d’extension pour le café.  Ale montrer moi ene pié café dans 

L’Union.  Zéro.  Zéro, M. le Vice-président.  Une retenue collinaire sera 

construite à Baie Malgache pour accroître la production des haricots rouges.  

Mem zafer en 2015.  C’est pour ça que les amis, mes collègues avant moi, ils 

ont dit : copy and paste.  Copié collé en français.  Ça, c’est le langage 

informatique : copié collé. 

 

M. le Vice-président, 10 fermes d’exploitation commerciale de poulet de 

Rodrigues ici fin 2015.  Kot enan ?  Done moi ene l’exemple.  Mo pou ale tir 

photo zordi em la moi.  Be sa to koné pou ki sa boss !  Be to koné pou ki sa.  Pas 

fini, ce n’est pas le poulet Rodrigues.  Non, ce n’est pas poulet Rodrigues ça !  

Se bane poulet piké la !  Bane poulet piké.  Poulet local, poulet galloupé.  Dan 

Vangard, ti enan ene missié ti pe fer sa.  Mo croire Berseman ti pe fer sa.  Se sa 

poulet enflé, ine fer gros les ailes, ine piké en bas les bras, gauche droite pe 

mars coumsa.  Sa ki zot pe fer, M. le Vice-président, pou touye Rodriguais la !  

Où est passé le cadastre agricole ?  Na pas.  Rs135 millions seront investis dans 

le secteur de l’eau.  Encore !  112, 172 plus 135 millions, compté.  Compté 

combien fer ! 

 

Comptez, M. le Vice-président, 112, 135, 172, combien ça fait ?  

Combien ça fait ?  Pli metté penan delo comme dit le Minority Leader.  La 

sécurisation des infrastructures dans les endroits à risque telles que les drains, 

les radiers, les ponts !  Où sont passées toutes ces belles paroles ?  L’argent du 

NDU, l’argent pont, pont à Anse Ali, pont à Baie du Nord, pont à Mourouk, 

pont à Rivière Cocos !  Rs50 millions qu’on avait eus pour un village 

écologique, mon ami.  Rs50 millions, à la dernière minute, ils ont transféré les 

Rs50 millions pour dire oké on va faire ça en deux endroits : Port Sud-Est et 

Rivière Cocos.  Même pas un rond ils ont dépensé.  Ils n’ont pas eu. 

 

Vous avez laissé trop trainer et Maurice a ramassé l’argent.  Maurice a 

ramassé l’argent.  On ne traine pas !  On ne traine pas les pattes.  Quand on vous 

donne de l’argent, il faut l’utiliser à bon escient, M. le Vice-président.  Mis en 

place d’un incubateur de couture à la SMEDA.  Est-ce qu’il y a à la SMEDA ?  

M. le journaliste, est-ce qu’il y a ?  Non, il n’y a pas maison de couture à la 

SMEDA.  La rénovation de l’ancien bâtiment de l’école primaire de Marc 

Etienne, Roche Bon Dieu, c’est toujours en rénovation.  C’est toujours en 

rénovation, M. le Vice-président.  2015 : un plan d’assurance scolaire et 

extrascolaire sera mis en place dans les collèges REDCO.  Mo tifi dans collège, 
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kot été ?  Mo ti pou dire ene zafer la, bane la ti pou dir enan conflit d’intérêt.  

Laisse li, korek sa, ou koné ki mo pe dir ou. 

 

M. le Vice-président, elle est où cette assurance scolaire/extrascolaire ?  Il 

n’y a pas, pas un rond, pas une miette.  M. le Vice-président, où est passé le 

fameux dictionnaire créole Rodriguais sera publié en 2015 ?  Conflit !  Zot ine 

mette Noël Allas lor banc pauvre et li continié suive derrière, pauvre diable.  

2015, où est passé le dictionnaire créole ?  Zot dir coumsa ki bisin avalisé par 

ene maître.  Insulte à l’intelligence.  Insulte à l’intelligence de M. Noël Allas, le 

pauvre.  Il n’a même pas eu son daigné Rs 250,000 je crois qu’il a réclamés.  

C’est peanuts pour une Assemblée, pour nous.  C’est peanuts parce que le 

travail, il a fait le travail.  Je sais ce qu’il a fait, moi.  Ça mérite d’être pris en 

considération.  Pourquoi vous avez mis de côté ce projet ? 

 

Madame n’est pas là !  Elle n’est pas là !  C’est elle la responsable.  

Conflit.  Un bâtiment sera rénové au cœur de Port Mathurin pour abriter le 

musée de Rodrigues.  Ah la la !  En 2015.  Un bâtiment sera rénové au cœur de 

Port Mathurin.  Comment maintenant zot ine ale choisir restaurant dans Baie 

Lascars.  Pourquoi ?  Pourquoi avoir choisi un restaurant à Baie Lascars pour 

faire le musée de Rodrigues ?  C’est du pareil au même !  Mais là-bas, c’est 

juicy business.  C’est pour ça, M. le Vice-président.  Alors, je vais citer une 

parole que le Chef commissaire avait dit à l’époque : « Mon Gouvernement est 

très conscient de ce que le peuple attend de nous.  Pas seulement des discours 

mais plutôt la conscience de nos engagements. »  Encore une fois, Il cite 

l’engagement : «…la conscience de nos engagements, la fidélité de nos objectifs 

et l’authenticité de nos paroles et de nos actions. »  Fin de citation – 2015. 

 

M. le Vice-président, maintenant 2016.  Il y a 16 points encore que j’ai 

fait mention à la page 6, 2016.  Page 6.  Les travaux préliminaires pour la mise 

en place d’un cadastre agricole encore avec la FAO, MSIRI ont déjà démarré.  

Kot li été ?  Toule lané meme zafer.  36.  « Les prochaines mesures de mon 

Gouvernement dans le secteur agricole sont : […subvention maximale 

Rs300,000, renouvellement pour le plan de subvention, le maintien des prix 

garanti pour l’haricot rouge, l’oignon et l’ail] ».  Tout ça, c’est faux.  La mise en 

place de trois pépinières commerciales.  Elles sont où, les pépinières 

commerciales ?  Arbres fruitiers, ils sont où ?  Alors qu’on avait déjà des 

personnes qui se sont engagées dans les arbres fruitiers.  Il y a point 40, point 

48… point 51, point 64, point 76, point 100.  Ça, je dois revenir.  Je dois revenir 

là-dessus.  Point 100. 
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M. le Vice-président, le Chef commissaire avait annoncé :  

 

« Je suis heureux d’annoncer que l’appel d’offre pour le projet a déjà été 

lancé.  Je parle le développement de l’informatique.  D’ici le premier trimestre 

de 2016, le contrat sera alloué et comme annoncé précédemment, Rodrigues 

sera connecté à la fibre optique en 2017. » 

 

Dans ki lané nou été la ?  La zordi, zot fek dir nou en 2019.  2017 – 2019, 

ce n’est pas un mensonge ?  Se pas ene mensonge ?  Apre zot dir moi nou ine 

perdi election parski nou pa ine kone travay ?  Non, zot ine asté election la.  Zot 

ine asté.  Zot ine asté l’esprit dimoune.  Done gros gros l’armoire, saryé lor 

zepol.  Coule dal lor La Fouche Corail.  Tout ça, M. le Vice-président.  Où est 

passé la fibre optique en 2017 ?  Madame, à l’époque, la Chef commissaire 

adjointe…  C’est pour ça que je pense que....  Bon, je ne sais pas.  Je suis 

heureux qu’on a une personnalité, M. le Vice-président, respecté.  Pas comme 

les autres. 

 

M. le Vice-président, la fibre optique.  Ils nous ont traité de tous les 

noms.  C’est eux maintenant !  Vient nous dire qu’est-ce qui s’est passé avec la 

fibre optique.  Arrêtez de nous raconter des bobards.  Je vous dis, les Rodriguais 

sont intelligents.  Ils ont la capacité de discerner, de comprendre.  Ils ont 

l’intelligence.  M. le Vice-président, aujourd’hui…. dit que ouais, c’est nous les 

démagogues.  Non, M. le Vice-président, c’est l’inverse !  Le point 109 que je 

n’ai pas énuméré, 111, 114, 116, 130, 141, 147 et 151.  Le E-Health 

Programme.  Encore, tout ça, 16 points qui n’ont pas été respectés dans le 

discours de 2016/2017 que mon collègue tout à l’heure va revenir là-dessus, M. 

le Vice-président. 

 

M. le Vice-président, 2017/2018.  Comment voulez-vous que je 

franchisse une nouvelle étape ?  Comment voulez-vous que notre équipe 

franchisse une nouvelle étape, coopère avec vous pour franchir une nouvelle 

étape alors que vous n’avez même pas respecté votre engagement ?  16 en 2013, 

16 en 2014, 16 en 2015, 16 en 2016.  16 en 2017, l’année prochaine, je vais le 

faire.  J’aurais ce plaisir de le faire l’année prochaine, M. le Vice-président, 

parce que je sais, pas un minimum de ce qui a été annoncé vont être réalisés là-

dedans, M. le Vice-président.  Je sais.  Serial bluffer. 

 



/UNREVISED/ 
 

 

121 

 

 

M. le Vice-président, c’est serial bluffer.  Maintenant, M. le Vice-

président, nous avons été critiqué à tout bout de champ.  Nous avons eu des 

mauvaises gestions des fonds publics.  Il nous a traité de toute sorte de race, de 

toute sorte de qualité.  Il y a eu même un audit qui devait être fait, commandité 

par le bureau du Chef commissaire depuis 2012.  Est-ce que vous avez une 

copie de cet audit-là, vous ?  Est-ce que la librairie de l’Assemblée Régionale a 

une copie de cet audit-là ?  Est-ce que quelqu’un dans la salle a une copie de cet 

audit-là ?  Non, personne.  Pourquoi ?  Pourquoi, M. le Vice-président ?  Parce 

qu’il n’y a rien.  C’est le budget, mon ami.  Il n’y a rien.  To gagne fermal.  To 

pas ti koné.  To gagne fermal.  Fodré pas to fermal.  Ecouté.  Ava aprane toi 

arrête malelvé.  Wé, li pe koz ene tas grand kozé.  So manière sa. 

 

M. le Vice-président, où est passé l’audit ?  Maintenant depuis 2013, 

2014, 2015, l’audit pane fer zot kado !  Pane fer zot kado !  Mauvaise gestion de 

fond public !  Tous les revenus qui devaient être collectés à Rodrigues, il aurait 

fallu mettre ça sur un seul compte : Rodrigues Consolidated Fund.  Qu’est-ce 

qu’ils ont fait, M. le Vice-président ?  Ils ont créé des deposit accounts dans 

telle banque.  Tout à l’heure, notre ami a dit : « Be écouté, nous avons saisi des 

chèques pour mettre dans un dépôt ».  On ne met pas dans le dépôt.  Il faut le 

mettre Rodrigues Consolidated Fund.  Ça a été créé dans la constitution pour ça.  

Ecoute-moi, mon ami.  It is your turn now.  You must assume!  Laisse li kozé, li 

konten zapé.  M. le Vice-président, ce n’est pas grave tout ça mais la vérité 

blesse. 

 

Tout ça, M. le Vice-président…  Attendez, nous demandons, moi, je 

demande qu’il y ait une commission d’enquête.  Je ne sais pas comment on va 

faire mais il faut une enquête approfondie sur l’argent, sur les fonds qui ont été 

mal utilisés dans l’Assemblée Régionale.  Il faut que le Premier ministre, il faut 

que l’ICAC…  Nous demandons, je demande personnellement et au nom de 

mon parti, une commission d’enquête sur les mauvaises utilisations des fonds 

publics.  Je cite :  

 

« Je demande une commission…  Je demande que le Premier ministre 

fasse mettre en place une commission d’enquête directe, un Juge, pour faire une 

commission d’enquête sur la mauvaise utilisation des fonds publics au sein de 

l’Assemblée Régionale. » 

 

Enough is enough.  Il y a des dossiers à l’ICAC, il y a des dossiers à la 

police.  Il y a des dossiers partout mais on ne voit rien.  Nous avons besoin d’un 
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signe que les institutions mises en place au sein de notre République 

fonctionnent comme il se doit.  Il n’y a pas de politique de deux poids de 

mesures.  Si on est coupable, on l’accepte.  Si on n’est pas coupable, on va 

défendre.  Je demande qu’il y ait une commission d’enquête sur les mauvaises 

utilisations de fonds publics.  Je suis prêt à témoigner pour ça.  M. le Vice-

président, rapport de l’audit de cette année-ci, là, vient nous donner raison.  

Rapport de l’audit vient nous donner raison. 

 

Ils ont emprunté à Rodrigues Trade and Marketing Rs2.6 millions qu’ils 

ont essayés de convertir en equity fund.  Mais pourquoi au début même ils n’ont 

pas dit : be écoutez, on va vous donner ça comme equity ?  Letemps zot trouve 

difé pe vine lor zot, query lor query, ils demandent.  Ils ont donné ça en 

2014/2015.  Ce n’est qu’en 2016 qu’il y a un communiqué émanant de je ne sais 

pas quel bureau demandant si on peut transformer ces Rs2.6 millions en equity 

fund alors qu’ils ont traité de former des compagnies illégales !  Mais eux…  Et 

ils ont donné en plus Rs6 millions !  Non, après en 2015. 

 

On appelle ça le « triangage légal ».  Triangage légal, M. le Vice-

président.  Ils ont donné Rs6 millions qu’ils ont demandé là de transformer en 

equity.  Is this sound financial management ?  M. le Vice-président, c’est là-

dedans !  Nous aurons l’occasion de venir.  J’aurais un discours spécialement là-

dessus.  M. le Vice-président, is this sound management, sound financial 

management ?  En plus, ils nous traitent de je ne sais pas quel nom ?  Ils sont 

des donneurs de leçon !  Mais boomerang, ou koné kan ou envoye ene 

boomerang ki li fer ?  Li tourné, tourné, après li revine lor ou mem.  C’est ce 

qui s’est passé.  Toutes ces années, ils nous ont traité de tous les noms possibles.  

Aujourd’hui, nous, on se retrouve ici.  C’est notre chance.  On attend le moment 

voulu mais l’heure viendra.  On n’est pas pressé.  L’heure viendra, M. le Vice-

président.  That is why I will end with these words. 

 

M. le Vice-président, le budget présenté par le Chef commissaire la 

semaine dernière est selon moi, une insulte, un non respect de l’intelligence, un 

non respect de la dignité, un non respect de la personne qui vit sur cette terre qui 

est notre île Rodrigues !  M. le Vice-président, je vais laisser le Chef 

commissaire qui n’est pas là malheureusement comme d’habitude ainsi que son 

équipe à leur âme et conscience de réagir comme ils ont l’habitude de faire au 

lieu d’agir en conséquence.  M. le Vice-président, it is a shame for our 

democracy.  It is a shame.  Après tout ce que j’ai dit, j’ai pu démontrer le 

marina 15-20 ans pas concrétisé et aujourd’hui, c’est toujours sur le tapis.  C’est 

toujours d’actualité.  C’est une honte !  Tout ça, c’est du blah, blah, blah.  Ils 
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nous ont faire perdre du temps.  Tout ça, ce n’est rien.  C’est du gaspillage, M. 

le Vice-président.  Avec tous ces mots, j’aimerais vous dire merci.  Merci à tout 

le monde de m’avoir écouté.  J’espère que j’ai dit juste ce qu’il faut, simplement 

la vérité.  Merci. 

 

[Applause] 
 

The Deputy Chairperson:  I suspend the House for one hour for dinner. 

 

At 19.25 hours, the Assembly was suspended for one hour for dinner. 

 

On its resumption at 20.30 hours, with the Chairperson in the Chair. 

 

Madame Chairperson:  Yes, next, Commissioner for Social Security 

and Others. 

 

The Commissioner for Social Security and Others (Mr. L. D. 

Baptiste):  Madame la Présidente, j’ai aujourd’hui, le plaisir de prendre la 

parole à nouveau dans cette Chambre pour intervenir sur ce premier budget de 

ce nouveau mandat du Gouvernement Régional dirigé par le Chef commissaire, 

Serge Clair.  Et je voudrais profiter de cette occasion pour remercier une 

nouvelle fois, le peuple de Rodrigues qui nous a donné cette très belle victoire, 

probablement la plus belle depuis l’avènement de l’autonomie en 2002.  Et mes 

remerciements vont spécialement à l’électorat de la région 6 qui nous ont fait 

confiance et qui nous a vraiment soutenu tout au long de ces dernières années 

parce qu’ils ont vu que le travail abattu est vraiment extraordinaire. 

 

En effet, Madame la Présidente, c’est la toute première fois que la 

population de Rodrigues a donné la chance à un Gouvernement de poursuivre la 

gestion des affaires du pays avec un deuxième mandat consécutif.  Depuis 

l’autonomie, normalement, on a toujours eu alternance mais cette fois-ci, donc, 

c’est quand même un témoignage d’appréciation de ce bon travail déjà 

commencé par le Gouvernement sortant dirigé par le même Chef commissaire et 

surtout, il y a eu un rejet catégorique aux autres partis politiques et avec deux 

ténors, en occurrence, deux anciens Chefs commissaires qui ont mordu la 

poussière dans les région 5 et région 2 respectivement, Madame la Présidente. 

 

[Applause] 
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Mr. L. D. Baptiste:  Et fort de cette confiance placée en nous, c’est avec 

une très grande responsabilité et un sens d’humilité que nous entamons ce 

mandat en présentant un budget que nous avons travaillé en étroite collaboration 

avec le peuple et la société civile.  Et c’est un budget qui répond aux aspirations 

profondes de la population.  Nous n’avons pas raté ce rendez-vous, Madame la 

Présidente, car en sillonnant la région, nous avons eu que des feedbacks positifs.  

C’est un petit peu partout le constat sur le terrain, Madame la Présidente.  Donc, 

le peuple accueille ce budget favorablement et je suis sûr qu’il va nous soutenir 

davantage pour aller encore plus loin. 

 

Donc, il s’agit d’un budget qui transmet un message très clair : 

« Franchir une nouvelle étape ».  Nous voulons viser plus haut.  Nous voulons 

aller encore plus loin et nous voulons que chaque habitant de Rodrigues, chaque 

organisation, chaque entreprise puissent franchir une nouvelle étape dans leur 

parcours pour accomplir ces rêves comme on appelle, le Rodriguan Dream.  Il 

n’y a pas que le American Dream, Madame la Présidente.  Il y a le Rodriguan 

Dream et c’est ce que nous avons présenté ici dans cette Chambre.  Ce budget 

précise clairement que les engagements pris par ce Gouvernement sont les 

priorités de Rodrigues.  Il y a eu le gros projet de logement, les soins de santé, 

les soins aux personnes âgées, l’éducation, la formation, les enfants et la 

famille, les emplois et la prospérité. 

 

Voilà des choix que nous avons faits, voilà des défis que nous devons 

relever et nous savons que les Rodriguais sont prêts, disposés et apte à travailler 

aujourd’hui pour donner plus d’eux-mêmes afin d’assurer des lendemains 

meilleurs.  Plus important, Madame la Présidente, ce budget n’est pas axé que 

sur l’argent.  On ne parle pas que de l’argent.  Nous savons qu’il est axé en 

premier lieu, c’est centré sur les gens, sur la personne humaine.  C’est pourquoi 

nous disons que c’est un budget qui prépare les Rodriguais dans les années à 

venir, comme le dit très souvent le Chef commissaire : « dans 20 ans, dans 50 

ans, dans 50 ans ».  Et nous savons exactement ce que nous voulons. 

 

D’ailleurs, Madame la Présidente, les 16 engagements définis dans ce 

présent budget sont calqués sur les 17 objectifs du développement durable, le 

sustainable Government goals comme fixés par les Nations Unies.  Donc, nous 

ne travaillons pas dans un petit coin en isolation mais nous voulons que 

Rodrigues fasse vraiment partie du monde et nous devrons également être 

guidés par les grands principes, les principes internationaux énoncées par les 

Nations Unies, Madame la Présidente.  Donc, juste pour rappel, le 25 septembre 



/UNREVISED/ 
 

 

125 

 

 

2016, les pays ont eu la possibilité d’adopter ensemble, des objectifs du 

développement durable pour éradiquer la pauvreté, pour protéger la planète, 

garantir la prospérité pour tous dans le cadre d’un agenda nouveau de 

développement durable et chaque objectif a des cibles spécifiques à atteindre 

dans les 15 années à venir. 

 

Donc, c’est pourquoi je dis que c’est un budget qui met Rodrigues 

vraiment de l’avant.  Nous ne regardons pas en arrière.  Nous ne reculons pas 

mais nous avançons et nous progressons.  Nous savons exactement où nous 

allons, Madame la Présidente.  Donc, c’est pourquoi nous parlons dans le 

premier engagement, de protéger l’emploi, de créer l’emploi, de formaliser 

l’emploi.  Certaines personnes essaient de nous ridiculiser mais nous voulons 

faire en sorte que tous les Rodriguais puissent jouir d’une retraite sure parce 

qu’ils travaillent, ils contribuent à l’avancement de ce pays.  Donc, après avoir 

passé sa vie à contribuer à l’économie de Rodrigues, une personne qui travaille 

peut-être à son propre compte ou dans une petite entreprise ou peu importe, 

dans des secteurs informels, il doit quand même assurer.  Il ne devrait pas avoir 

à faire face à l’incertitude financière à la retraite. 

 

Donc, au-delà de la pension de vieillesse qui est garantie par le 

Gouvernement, il est important que les gens puissent avoir d’autres économies 

et c’est ça que nous parlons.  C’est pourquoi nous voulons maintenant franchir 

une nouvelle étape pour que vraiment, cette culture d’épargne puisse être ancrée 

dans la culture Rodriguaise.  Donc, c’est justement dans ce sens que le Chef 

commissaire m’a confié cette grande tache de faire des recommandations pour 

assurer la sécurité financière de tous les petits entrepreneurs qui travaillent à 

leurs propres comptes et les employés des petites entreprises, donc, ainsi que 

tous ceux qui travaillent dans les secteurs informels. 

 

Madame la Présidente, justement, la sécurité sociale a pendant trop 

longtemps, centré son effort que sur les paiements des pensions, des petites 

pensions comme on dit, p’tit pensions, aide sociale, pension chômage.  Mais on 

a pendant longtemps, négligé cet aspect aussi important que la pension 

contributive, que de enforce, to enforce the law as regard to the National 

Pension Act où les employeurs doivent obligatoirement cotiser dans un plan de 

pension pour les employées.  Donc, c’est ça franchir une nouvelle étape.  Nous 

visons plus loin, nous visons pour que…  Nous voulons que les gens à 

Rodrigues, les jeunes, puissent travailler maintenant mais aussi faire de 

l’épargne pour pouvoir vivre encore plus bien dans les années à venir. 
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Donc, nous allons travailler afin de pouvoir proposer des plans 

d’assurances, des plans de pensions pour que nous puissions garantir justement 

la dignité de ses personnes qui font beaucoup d’efforts aujourd’hui.  Madame la 

Présidente, ce matin, le Minority Leader a parlé des indicateurs économiques.  

Je ne sais pas de quelle source, from where he has got his information.  Il y a 

aussi un autre membre qui a parlé, je ne sais pas, de l’inflation, coût de la vie, 

mais permettez-moi d’abord de vous dire que nous sommes fiers en tant que 

Gouvernement sortant, que les choses vont très bien, vont beaucoup mieux 

qu’avant, surtout depuis qu’on a pris le pouvoir en 2012. 

 

Si nous voyons quelques chiffres par rapport au Digest of Statistics on 

Rodrigues for 2015, parce que moi, je ne suis pas là aujourd’hui, pour faire de la 

démagogie ; je suis là pour simplement relater les faits et faire trouver à ceux 

qui ne veulent pas voir clair, que les choses vont mieux.  Mon ami a parlé du 

secteur du tourisme.  Il y a eu vraiment cette hausse considérable en 2011 à 

2016.  Donc, quand nous sommes arrivés au pouvoir, le nombre de touristes, 

l’arrivée touristique était de 50,000 mais en 2016, ce chiffre est passé à 73,000.  

Donc, ce qui représente une hausse de 43%.  Donc, Madame la Présidente, c’est 

ça, la prospérité.  C’est ça, la croissance économique.  C’est ça qui aide à bon 

nombre de personnes d’avoir de l’emploi, de vivre mieux et d’avoir des 

meilleures conditions de vie, M. le président.  Madame la Présidente, pardon. 

 

De plus, c’est très important.  Une personne a mentionné l’exode.  Je ne 

sais pas quelle est la définition de l’exode.  Je ne sais pas où est-ce qu’il a vu 

cette définition mais toujours en me basant sur les statistiques, si je regarde les 

arrivées, arrivals, passenger traffic, passenger arrivals in Rodrigues et 

departure from Rodrigues, en 2015, on a eu arrivals 81,926 personnes, arrivals 

in Rodrigues alors que departures, c’est 80,971.  Donc, arrivals, less departure, 

c’est positif 955.  Je ne sais pas si c’est ça, l’exode.  Par contre, si vous regardez 

en 2006 quand le MR était au pouvoir, Madame la Présidente, il y avait -647.  

Ça, c’est l’exode.  Il y avait en 2009, -445.  Donc, on ne peut pas venir dire des 

choses, essayer de faire croire n’importe quoi sans vraiment se baser sur des 

documents officiels, sans se baser sur des choses solides, Madame la Présidente. 

 

Si vous regardez maintenant sur la section de trade, export, cattle, 2011 – 

1336.  Export en 2015 – 1412.  Donc, qu’est-ce que ça veut dire ?  Il y a eu une 

progression et ça concerne beaucoup d’autres secteurs pour goats, pour salted 

fish et surtout, je dois féliciter mon ami, Commissaire, mon collègue, Richard 

Payendee, parce que nous voyons que les décisions prises par rapport à la 



/UNREVISED/ 
 

 

127 

 

 

fermeture à l’ourite ont été vraiment bénéfiques pour nos ressources marines, 

pour l’exportation, pour le bien-être des pêcheurs.  Si vous regardez les chiffres, 

Madame la Présidente, regardez qu’est-ce qui s’est passé.  Salted fish has 

increased.  Pardon.  Export of salted fish has increased from 2011 to 2015.  Dry 

octopus: 2025 kilo en 2011 pour atteindre 5625 kilo en 2015. 

 

[Applause] 

 

Mr. L. D. Baptiste:  Pas trop tapé.  Frozen fish : 100 kilos en 2011 et 

15,834 kilos en 2015.   

 

[Applause] 

 

Mr. L. D. Baptiste:  Donc, si vous regardez les chiffres, en général, il y a 

eu vraiment une hausse par rapport à l’exportation.  C’est vrai !  Il y a eu dans 

certains cas, des decrease.  Par exemple, le p’tit piment, limon.  Mais pourquoi, 

Madame la Présidente?  Pourquoi?  Parce que maintenant, nous voulons de la 

valeur ajoutée.  On transforme ces produits-là à Rodrigues, beaucoup de p’tit 

piment, de limon, et ça permet à beaucoup plus de personnes d’avoir vraiment 

des revenus additionnels.  Et c’est ça, nous travaillons beaucoup là-dessus et je 

suis sûr qu’avec la Commission de Industrial Development, nous allons aller 

encore plus loin.  Donc, c’est ça, la vision de ce Gouvernement : travailler, 

donc, exporter, produire, transformer, exporter. 

 

Maintenant, si on regarde les chiffres pour l’emploi, Madame la 

Présidente, il y a eu également des augmentations.  C’est en hausse.  Je ne sais 

pas comment se fait-il des gens qui viennent nous dire qu’il n’y a pas eu de 

progrès.  Donc, qu’est-ce que vous auriez pu faire de mieux au niveau de la 

minorité ?  Les personnes qui sont contre ce budget, qui sont contre le 

développement que…. devraient nous dire exactement ce qu’ils feraient à la 

place car sincèrement, je ne vois rien, rien de plus, Madame la Présidente.  

Pourquoi ?  Donne nou li, vous l’avez eu en 2006 !  Entre 2006 et 2011.  

Qu’avez-vous fait, Madame la Présidente ? 
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Le Gouvernement MR était au pouvoir et au niveau de Rodrigues et à 

Maurice, vous avez eu la chance de devenir Ministre de Rodrigues, Ministre de 

la Pêche.  C’était l’occasion pour Rodrigues de vraiment montrer parce que 

c’est la première fois que ça, c’est arrivé.  C’est la première fois.  

Malheureusement, vous n’avez pas pu faire mieux.  Pendant cinq ans et demi…  

Oké, je suis d’accord, à un certain moment, il y a eu un changement de 

Gouvernement peut-être mais quand vous étiez là, qu’est-ce que vous avez fait, 

Madame la Présidente ?  Donc, en effet, j’avais pris l’engagement de ne plus 

revenir sur certaines choses du passé mais suite à ce que j’ai entendu par rapport 

à un membre concernant une longue liste des choses….  Voilà ! 

 

Moi, je vais revenir sur seulement deux points deux choses.  Il y a une 

longue liste et je l’ai fait pendant cinq ans quand j’étais dans l’opposition mais 

je ne vais pas revenir là-dessus.  Mais laissez-moi vous dire parce que vous 

parlez beaucoup du secteur de l’eau et évidemment when you came in 2006, 

c’était votre engagement.  Je vais prendre quelque chose du budget 2007/2008, 

si vous regardez à la page 21, qu’est-ce que vous avez dit, Madame la 

Présidente ?  I quote.  Paragraphe 83 :  

 

« Mr. Chairperson, Sir, my Regional Government will keep the 

momentum by a set of clear defined policies that will further develop the water 

sector.  The policies are as follows… [Je vais prendre seulement la partie (g) 

parce que ça, c’est plus important] to initiate consultation with the Central 

Government as regard to the construction of the dam at Pistache. »  Et 84, 

paragraphe 84: 

 

« Mr. Chairperson, Sir, the problem of water will be something of the 

past in the next five years as the water production capacity will be increased 

from 5000 m3 to 10,000 m3 daily… » 

 

Madam Chairperson, what have you done?  Done nou li, you got it but 

what did you do?  This is the question, Madam Chairperson.  And then, in the 

budget speech, the then Chief Commissioner added: “My Regional Government 

is proud of the results obtained from the desilting of Fond La Bonté Dam”, 

Gros manman.  What is going on with Gros Manman, Madam Chairperson?  To 
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Gros Manman scandale?  And our next target is Cascade Pigeon Dam and we 

will not stop until all reservoirs and dams in Rodrigues are desilted and 

rehabilitated.  I have seen nothing special about this previous Government and 

you are not here, you cannot give us lessons, Madam Chairperson. 

 

Maintenant, si vous regardez, dernière chose.  Je ne veux pas revenir là-

dessus.  Deux.  Page 13 : budget speech 2008/2009. 

 

« The office is moving towards modernisation of water sector and 

therefore, a professional approach is much required.  We are taking the 

following measures to increase water supply.  We are going ahead with the 

construction of a new dam on Rivière Pistache. » 

 

Donc, pourquoi je fais mention de Rivière Pistache, Madame la 

Présidente?  Parce que je sais c’était vraiment le dada du Minority Leader.  And 

during this financial year, I am allocating Rs 40 m. to start the project.  Donc, 

pourquoi je fais référence à ça ?  Pour démontrer…  Malheureusement, il sait 

très bien pourquoi il quitte l’hémicycle.  C’est parce que c’était de la démagogie 

pure et nette qu’il faisait.  Donc, qu’est-ce qu’il a fait de ces Rs40 millions ?  

Qu’est-ce qu’il a fait ? 

 

What has happened ?  We know that in the budget procedures, very often, 

if money cannot be used for the purpose it was initially intended, we can 

reallocate the budget bien sûr en consultation avec les Ministères des Finances.  

Donc, on peut utiliser cet argent à d’autres soins provided we get financial 

clearances.  When we heard the Member talking about what has happened to so 

many millions qu’on a mis dans les projets de dessalement, c’est pour essayer de 

faire croire à la population que nous avons, je ne sais pas, volé de l’argent ou 

quelque chose comme ça. 

 

Mais, Madame la Présidente, c’est simplement de la pure et simple 

démagogie.  Et this is why I think people have understood how far ils font de la 

démagogie politique et c’est pourquoi on vous a donné un grand coup de balais 

et vous êtes aujourd’hui, dans caro maye. 
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[Applause] 

 

Mr. L. D. Baptiste:  But now, on a parlé aussi réchauffé, budget 

réchauffé.  Peut-être, c’est vrai, il y a eu des mesures qu’on a annoncées une 

nouvelle fois.  Il y a d’autres mesures, c’est vrai, certaines mesures, certaines 

choses qui n’ont pas été réalisées mais pour le Gouvernement du MR aussi, il y 

a pleins, pleins, pleins d’autres choses.  Je ne vais pas mentionner.  Mais ça 

c’est très important surtout pour les nouveaux membres.  Vous devez 

comprendre aussi les procédures budgétaires.  Si vous regardez comme tout à 

l’heure-là, Madame la Commissaire de la Famille a bien expliqué, on ne peut 

pas lire ce discours de budget en isolation.  Donc, il faut faire référence 

également aux estimates. 

 

C’est pourquoi si vous regardez, il y a estimates pour 2017/2018 et puis, 

il y a le plan 2018/2019 et 2019/2020.  C’est-à-dire, pour trois ans.  Ce qui fait 

qu’il y a certains projets et beaucoup de projets normalement qui sont étalés sur 

plusieurs années tout comme la route de Soupir/Port Mathurin.  C’était bien 

explicite, normal.  C’est normal, cela devait continuer.  Donc, ça ne veut pas 

dire que c’est du réchauffé.  This is, ce qu’on appelle, c’est la continuité.  La 

continuité basée sur les bonnes mesures qu’on a prises depuis 2012 et c’est 

pourquoi nous sommes là encore une fois, Madame la Présidente.  Et en 2012, 

on nous qualifiait de Gouvernement minoritaire.  On faisait toujours les rapports 

de force, l’opposition MR+FPR= 51%, OPR = 49%, 48% je ne sais quoi.  On 

s’est basé là-dessus. 

 

Même si c’est la démocratie, si on était légalement ici dans le 

gouvernement, on nous disait toujours que c’est un gouvernement illégitime, 

illégal.  Mais force est de constater que depuis les élections générales de 2014, 

la population nous a donné, nous a envoyé un signal très clair pour faire 

comprendre que voilà, ils sont tous satisfaits avec la performance de ce 

Gouvernement dirigé par le Chef commissaire, Serge Claire.  Ça, c’était le 

premier signal lancé en 2014.  Mais là, encore plus important, je ne vais pas dire 

qu’est-ce qui s’est passé.  Vous savez tous très bien. 
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Premier fois pas gagne ene Deputé correctif depuis 20 ans par exemple.  

Et plus important encore, Madame la Présidente, cette victoire que nous avons 

eue le 12 février dernier, cette victoire vraiment sans précédent, pratiquement, 

on frôlait les 12-0 comme mon ami l’a si bien dit tout à l’heure-là.  On frôlait 

les 12-0.  Et merci.  Vous devez dire merci.  On a parlé de la reforme électorale.  

Merci grâce à cette reforme sinon Madame, probablement il n’y aurait pas eu de 

femmes de l’autre côté de l’opposition.  C’est parce que nous avons voulu qu’il 

y ait la représentativité féminine. 

 

Donc, on a dû aller sur 2-1 ou bien 1-1-2.  Sinon, je ne pense pas qu’on 

aurait eu.  Mais encore pire, Madame la Présidente, si on avait travaillé sur les 

propositions du MR, on aurait allé sur combien ?  Sept circonscriptions, sept 

régions multipliés par trois, donc, ça aurait été vraiment la déroute du MR, 

Madame la Présidente.  Dieu merci qu’on a quand même conservé/préservé cet 

aspect de la proportionnelle.  Maintenant que vous parlez de 55 ans en arrière…  

Il n’est pas là !  Il sait pourquoi il part !  Quant il parle de 55 ans en arrière, il a 

dit que c’est une insulte à ma personne.  Non ?  Mais ça, c’est une insulte à la 

population, à ces 56% de personnes, de Rodriguais qui ont voté pour que l’OPR 

dirige ce pays.  C’est une insulte et je crois que c’est grave d’entendre un 

membre parler de cette sorte parce que nous sommes vraiment sur la bonne 

voie.  Les gens sont satisfaits. 

 

C’est pourquoi aujourd’hui, nous avons remporté comme je vous ai dit, 

une plus large victoire.  Donc, voilà, comme je vous ai dit, nous savons ce que 

nous voulons.  C’est pourquoi le peuple nous fait confiance.  Nous ne sommes 

pas là comme d’autres personnes ou d’autres partis de l’opposition.  

Aujourd’hui, on rêve, quelques jours, on dort.  Demain, on pense à quelque 

chose : Ah !  Demain, bon, nous allons planter un million de pié cocos, une 

ruche par famille, bateau l’usine Alizée.  Qu’est-ce qui s’est passé avec bateau 

l’usine Alizée ?   

 

On parle des investisseurs.  Les investisseurs qui étaient derrière la porte, 

où sont-ils ?  Pourquoi ils ne sont pas venus entre 2006 et 2011, les 

investisseurs ?  Culture de perdrix pour attirer les touristes ou l’usine thon avec 

des limons.  Je ne sais pas !  On ne peut pas rêver comme ça, Madame la 
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Présidente.  Il faut être clair !  Nous devons être sérieux.  Nous devons savoir 

vraiment qu’est-ce que nous voulons pour ce peuple.  Et le peuple a vu c’est 

sérieux du côté de l’OPR avec M. Serge Clair comme Chef commissaire, 

Madame la Présidente. 

 

[Applause] 

 

Mr. L. D. Baptiste:  Donc, qu’est-ce que nous avons fait ?  Nous avons à 

travers ce budget, investi dans les priorités.  Quelles sont ces priorités à travers 

ces engagements ?  L’emploi.  Nous visons à créer au moins 950 emplois dans 

plusieurs secteurs : dans l’agriculture, l’informatique, la construction, l’élevage, 

les services de garderie.  Donc, c’est ça que nous voulons, Madame la 

Présidente, et nous allons le faire.  Nous voulons bâtir des infrastructures 

stratégiques comme pilier clé de notre plan de prospérité.  Le budget capital est 

passé à Rs825 millions, donc ce qui représente une augmentation de Rs80 

millions par rapport à l’année dernière.  Et grâce à ça, grâce à cette 

augmentation, nous avons crée beaucoup d’autres emplois dans le secteur de la 

construction. 

 

C’est vrai, il y a…  Je suis un petit peu peiné d’entendre un enseignant de 

Business Studies dire que la construction, ce n’est pas un secteur durable mais 

ça dépend, Madame la Présidente.  Si on regarde depuis que l’OPR est au 

pouvoir, il y a eu toujours une croissance dans le secteur de la construction.  

C’est pourquoi nous avons décidé de former davantage des jeunes.  Et si vous 

venez, si vous regardez qu’est-ce qui s’est passée l’année dernière, c’est pour la 

toute première fois, Madame la Présidente, qu’il y a des compagnies de 

constructions qui viennent auprès du bureau de l’emploi pour demander une 

liste de maçons, travailleurs dans le secteur de la construction, chose qui n’était 

pas pensable il y a quelques années de cela parce que c’était plus ou moins 

available everywhere, we can say. 

 

Nous avons donné une liste et tous ces gens-là, tout ce monde-là, ils 

travaillent.  C’est pourquoi nous avons pris la décision de former au moins 100 

ouvriers.  Donc, c’est ça, la prospérité, c’est ça, la création d’emploi, c’est ça, la 

vision, Madame la Présidente.  Et nous allons aussi continuer à aider les petites 
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entreprises, les entrepreneurs.  Et c’est encore dommage quand on insulte cette 

mesure pour subventionner les frets d’autobus.  Enfin demain ou pou zoine 

opérateur là ou a koné.  Pourquoi ?  C’est un cri parce que ces Rodriguais-là 

veulent investir dans le domaine du transport public, avoir des autobus vraiment 

neufs mais malheureusement, il y a cet aspect du coût de transport.  C’est 

pourquoi vous avez parlé tout à l’heure-là, coût de la vie. 

 

C’est vrai, il y a le fret entre Port-Louis et Port Mathurin, ce qui fait que 

c’est normal du point de vue économique, du point de vue de business que les 

prix à Rodrigues en général, soient plus forts qu’à Maurice.  C’est très normal.  

Mais nous, nous voulons vraiment aider ces gens-là parce que nous avons 

décidé d’aider ceux qui font vraiment un pas de l’avant.  Nous ne voulons pas 

qu’il y ait des assistés ; nous voulons aider ceux qui travaillent, ceux qui font 

des efforts parce que ça, c’est très important pour la prospérité de Rodrigues, 

Madame la Présidente.  Sinon, dans le domaine, dans ce combat contre la 

pauvreté, nous voulons vraiment continuer avec nos politiques, ces politiques 

qu’on a commencées en 2012 et qui vraiment font ses preuves. 

 

Nous avons mis en place pas mal de plan, pas mal de projets qui 

n’existent pas.  C’est ça, innover.  C’est ça, franchir une nouvelle étape.  Nous 

n’avons pas voulu continuer de gérer le statuquo.  Même au niveau de la 

sécurité sociale, même si nous n’avons que l’administration de la sécurité 

sociale, nous sommes venus proposer certains plans, certaines mesures qui 

n’existent pas à Maurice et nous avons su négocier et on a accepté notamment le 

plan de relief que je vais venir un petit peu plus tard.  Mais on a parlé du coût de 

la vie.  Jamais on n’a pris autant de mesures sociales.  Et par exemple, là, la 

stratégie nationale de la lutte contre la pauvreté avec le plan marshal mis en 

place par le Gouvernement Central, juste avec ce plan, il y a plus de 1800 

familles qui ont bénéficié de ce Subsistence Allowance Scheme. 

 

Il y a eu le Child Allowance SRMCA pour venir soulager les familles qui 

vivent au dessus…  Pardon, pour aider la famille à faible revenu.  Et puis, tous 

ça sont venus renforcer l’ensemble de mesures entreprises par le Gouvernement 

Régionale.  Comme je vous ai dis, Employment Relief Programme, le Plan de 

Prestation Transitoire, le Family Farm Project, la création d’emploi dans le 
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secteur privé et public, les nombreuses subventions pour aider les pêcheurs, les 

éleveurs, planteurs et autres entrepreneurs, ce sont des choses concrètes qui 

aident vraiment à l’autonomisation des familles. 

 

La mesure pour la fermeture de la pêche à l’ourite avec travail alternatif, 

autant de choses qui ont vraiment fait circuler l’argent, qui ont vraiment permis 

à beaucoup de familles de vivre mieux.  Et justement, c’est à cause de ça que 

nous sommes au pouvoir aujourd’hui, Madame la Présidente.  Donc, ils ont su 

faire la différence entre l’engagement, le sérieux, l’esprit de travailler pour ce 

peuple.  Donc, ils ont vu que l’OPR possède toutes ces qualités et nou pas zis 

dir mais nou fer. 

 

[Applause] 

 

Mr. L. D. Baptiste:  Mais c’est vrai, nous constatons malheureusement 

qu’il y a toujours quelques familles qui vivent dans un cercle vicieux de la 

pauvreté dans plusieurs villages à travers l’île.  Mais quand même, il est à noté 

que ce n’est pas nécessairement relié qu’au manque de ressource financière.  

C’est pourquoi en collaboration avec la Commission de la Famille, nous allons 

accompagner plusieurs familles dans trois villages de l’île notamment à Brûlé, à 

Château de Fleur et à Sainte Famille avec le projet de Family Farm donc, dans 

un esprit de combat, de lutte contre la pauvreté.  Mais ce qui est très important 

dans nos façons d’agir, c’est que nous voulons vraiment accompagner ces gens-

là ; pas zis donne ene ti bagaz après aller. 

 

L’accompagnement et la participation de ces gens, de ces familles et tout 

ça à travers que ce soit un projet de logement, le Family Farm Project mais 

accompagné aussi de cet aspect très, très important qui est la formation pour un 

véritable plan d’autonomisation.  Arete koze zis ti pension, ti pension.  Sinon, 

malheureusement, on a vu que beaucoup de personnes avec les petites pensions, 

n’ont pas pu sortir de la pauvreté.  C’est pourquoi nous, au niveau de 

l’Assemblée Régionale, nous avons voulu vraiment proposer d’autres mesures 

pour aider les personnes à se débrouiller et d’aller plus loin.  C’est pourquoi 

nous avons bien sûr décidé de maintenir toutes les mesures que j’ai énoncé un 

peu plus tôt et juste pour rappel, 2015/2016, nous avons eu 600 chercheurs 
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d’emploi qui ont eu la chance de suivre le programme Employment Relief 

Programme, donc, 300 par an et là, nous sommes heureux aussi de voir que 140 

d’entre eux ont choisi/opté pour un projet économique générateur de revenus et 

ça, c’est très important. 

 

C’est là le combat contre la pauvreté à long terme et non pas des petites 

choses à droite ou à gauche.  Et nous avons aussi ce qu’on appelle le Youth 

Employment Programme.  Donc, nous venons de signer un protocole d’accord 

avec le Ministère du travail à Maurice et à HRDC et nous allons donner la 

chance à d’autres jeunes qui n’arrivent pas à trouver de l’emploi d’être placés 

sous ce programme, Youth Employment Programme.  Et bien sûr là, nous visons 

quand même une centaine jusqu’à la fin de l’année financière 2017/2018 dans le 

secteur privé.  Donc, ils peuvent aussi aller à Maurice pour avoir des 

expériences, pour travailler dans des usines pour ensuite revenir et 

probablement créer une petite entreprise pour trouver un emploi.  En ce qui 

concerne toujours le combat contre la pauvreté, il y a le fameux projet ‘Ene 

fami, ene bon lakaz’.  Ça, c’est très important. 

 

Madame la présidente, le logement reste l’une des priorités majeures de 

nos actions gouvernementales.  Le Chef commissaire avait annoncé dans son 

discours précédant qu'il allait mettre en place le Rodrigues Housing Scheme qui 

vise à assurer un logement décent à chaque famille Rodriguaise touchant moins 

de Rs10 000 mensuellement.  Et je suis fier aujourd'hui de voir que ce projet est 

devenu réalité.  Dans un souci de rendre le droit à un logement plus décent 

accessible à un plus grand nombre de personnes, nous avons apporté quand 

même quelques modifications aux deux plans proposés afin de les rendre plus 

souples, plus simples et efficaces.  Donc, sous les deux plans, les familles 

éligibles bénéficieront d’un financement partiel en forme de subventions du 

Gouvernement pour la construction d’une maison allant jusqu'à Rs600 000 pour 

une superficie maximale de 50 m². 

 

Donc, pour les familles touchant moins de Rs5000, ils auront droit à une 

subvention de 75 %.  Ça veut dire si par exemple la valeur une maison coûte 

Rs100 000, Gouvernement pou done li Rs300 000 cadeau et puis, le bénéficiaire 

aura une contribution de Rs100 000.  Par contre, pour ceux qui touchent entre 

Rs5000 et Rs10 000, ils auront droit à une subvention de deux tiers.  Donc, tout 

ça, Madame la Présidente, pour vous dire que les mesures que nous prenons 

sont vraiment des mesures réalistes et réalisables et moi, j’étais vraiment étonné 

de voir le franc succès de ce projet innovateur qui a suscité l’intérêt de plus de 
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1200 familles potentielles qui se sont faites inscrites sous le SRM pour avoir un 

logement sûr et convenable.  Malgré la démagogie de certaines personnes 

durant les campagnes électorales pour dire ki non bisin done tou kado, les gens 

ont compris que c’est important quand même aussi de contribuer et de 

contribuer pour pouvoir vivre mieux. 

 

Donc, juste pour vous dire, déjà, 56 bénéficiaires ont déjà reçu leur 

contrat ferme mardi dernier et là, il y a déjà une vingtaine d’autres cas qui sont 

prêts ils auront au cours de la semaine prochaine, à signer ce contrat, Madame la 

Présidente.  Et ce qui est aussi important, dans ce projet, il y a un élément où 

nous voulons vraiment empower les petits contracteurs Rodriguais.  Ce n’est pas 

seulement donné une maison.  Dans tous les sens, ça permet à beaucoup de 

familles d’avoir la possibilité de trouver un emploi.  Juste pour vous donner 

une....  avec les contracteurs Rodriguais, pour l’instant, il y a 14 qui sont 

éligibles parce que c’est vrai, il y a des critères.  Donc, ils doivent être 

enregistrés avec le CIBB et dès qu’ils ont leur enregistrement, nous ne 

regardons pas les visages des gens comme c’était le cas dans le passé.  Un 

ancien Commissaire allait sur les chantiers pour dire: « Ah non!  Toi tone vote 

tel parti, to pas ti vote nou, dehors!»  Ça s’est passé entre 2006 et 2011. 

 

Nous, non, nous voulons empower ces petits contracteurs parce que ce 

sont des entreprises, ce sont des Rodriguais.  Donc, petit calcul, un calcul 

simple: 50 maisons en construction, si trois personnes travaillent sur une 

maison, ça fait déjà 150 travailleurs/employés.  Donc, c’est pourquoi même en 

lisant, en regardant les chiffres qu’on a énoncés dans le budget pour la création 

d’emploi, nouveaux emplois dans le secteur de la construction, on a 

underestimate.  Ce sera beaucoup plus que 150, Madame la Présidente.  Donc, 

nous allons aussi facilité l'accès à une vingtaine de famille vivant dans les cités 

pour qu’ils puissent avoir accès à ce type de logement.  Nous allons travailler à 

ce que les personnes âgées qui touchent moins de Rs18 000 puissent avoir accès 

à un Special Casting of Slab Scheme for Elderly. 

 

Donc, ils auront bientôt.  On a déjà recensé 186 cas.  Les rapports sont là.  

Donc, les premiers bénéficiaires vont avoir leur allocation d’ici la fin de ce 

mois.  Mais encore une fois, comme nous avons dit, nous voulons franchir une 

nouvelle étape.  Dans le cadre de l’autonomie, c’est très important de 

décentraliser d’autres services, d’autres activités pour améliorer également 

l'efficacité.  C’est pourquoi l’allocation pour la subvention de la dalle, pour le 

coulage de la dalle actuellement sous la tutelle du Ministère des terres et de 

logement à travers la NHDC passera désormais entièrement sous la 
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responsabilité de l’Assemblée Régionale de Rodrigues à partir du 1er juillet.  

Donc, nous n’aurons plus à attendre.  Les bénéficiaires potentiels n’auront plus 

à attendre des mois et des mois mais ce sera chose faite sometimes maybe within 

a month or less. 

 

[Applause] 

 

Mr. D. Baptiste:  Donc, c’est ça l’autonomie, c’est ça franchir une 

nouvelle étape.  Nous allons aussi mettre en place ce qu’on appelle, le Basic 

Sanitary Scheme.  Ce sont aussi les cris de beaucoup de Rodriguais aujourd’hui.  

En se basant sur le Household Survey de 2011, nous avons vu qu’il y a 

beaucoup de familles Rodriguaise qui ont besoin vraiment des basic sanitary… 

comment s’appelle ?  Des projets toilette, salle de bain.  C’est pourquoi là, il y 

aura une centaine de familles, ene bon toilette, ene bon salle de bain dans ce 

projet. 

 

Donc, pour la mise en place de tous ces projets-là, Madame la Présidente, 

le budget a augmenté de plus de 100 %, le budget pour le logement.  Mais je 

poursuis, du combat contre la pauvreté aussi par rapport aux bassins ronds, 

rainwater harvesting, qu’on a parlé.  Donc, il y a as at 23 février, quelqu’un 

avait parlé la dernière fois seulement Rs500 000 dépenses lor 17000.  Donc, 

c’est vrai qu'il y a un projet suite à un appel à projets faite par la Commission de 

la Sécurité Sociale, auprès de l’Union Européenne, nous avons eu un fonds 

spécial pour aider des familles à faible revenu. 

 

Donc, l’Union Européenne a contribué à la hauteur d’un peu plus de Rs16 

millions et l’Assemblée Régionale a pratiquement Rs2 millions.  Donc, au total, 

Rs17,996,439.  On a parlé du Rapport de l’Audit mais juste pour vous dire, le 

Rapport de l’Audit n’a pas critiqué comme vous essayez de faire croire.  Il y a 

eu une note, c’est vrai.  «This practice may not... »  They are not sure, «may not 

be in line with financial instructions».  Contrairement à ce qu’on avait dit pour 

le rapport en 2006 pour les transferts dans le deposit account, on avait 

carrément dit : «The practice of retaining funds in deposit account is not in 

accordance with good financial management principles ». 

 

Donc, là, c’est différent.  Mais juste pour vous dire, as at 23 février 2017, 

Rs13 290 981 ont été dépensés pour le Rainwater Harvesting Projects.  Donc, il 
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y aura, à la fin, le contrat termine à la fin du mois de mai et déjà, sur les 1000 

bénéficiaires, 979 ont déjà construit leur bassin ou en phase de completion. 

Donc, nous sommes, according to the target set, we are in line with the contract 

sign with EU.  Et juste pour vous dire, le transfert aussi, ça a été approuvé avec 

les instances concernées, le Ministère des finances et it is in line with the 

principles of good governance. 

 

Donc, il y aura une autre, la deuxième phase qui va démarrer en mai 

prochain pour 500 autres bassins.  Donc, tout ça, ce sont des mesures vraiment 

qui visent à combattre la pauvreté.  Donc, avant de terminer, juste pour dire un 

petit mot sur les personnes âgées et handicapées, pour vous dire que les 

personnes âgées ont une place quand même privilégiée parce que si vous 

regardez les dépenses, il y a eu une augmentation conséquente.  Donc, 

augmentation par rapport au paiement des pensions, les pensions de vieillesse, 

les soins de santé, le logement, coulage de la dalle spéciale, les loisirs destinés 

aux personnes âgées, les infrastructures mises en place, le Respite Care, Carer’s 

Allowance, Health Clubs et aussi la subvention sur les prix des couches pour 

adultes parce que malheureusement, les deux membres ne sont pas là. 

 

Ils ont parlé d'une situation à Rivière Banane mais c’est la pure et nette 

démagogie une nouvelle fois parce qu’une allocation, on a mis le Commissaire 

Baptiste a refusé de donner je-ne-sais-quoi, des couches sur une base 

humanitaire.  Madame la Présidente, nous savons tous qu’il y a des critères pour 

pouvoir bénéficier des couches pour adultes.  D’abord, l'âge doit être...  La 

personne doit avoir au moins 75 ans pour pouvoir être bénéficiaire mais ce n’est 

pas automatique parce que c’est means testing.  Donc, on va faire un calcul par 

rapport au revenu familial.  Donc, c’est la démagogie pure et nette mais mo pou 

okip zot, pas gagne traka parski enan diffamation dans sa l’article la.   

 

Donc, c’est pourquoi nous, nous avons décidés de subventionner les prix 

de la couche pour adultes parce que ça va permettre à tout le monde quand 

même d’avoir ce produit à un prix plus intéressant.  Et un dernier mot 

maintenant pour les personnes handicapées.  Donc, je voudrais tout simplement 

dire aux gens qui vivent avec un handicap de ne jamais abandonner et de croire 

en eux parce que là, surtout, nous avons un gros projet à venir.  Nous allons 

élaborer le projet pour la mise en place d’un centre de formation spécialisé pour 

ces personnes handicapées. 

 

Donc, il aura pour mission de dispenser des formations professionnelles 

adaptées aux soins des personnes vivant avec les différentes formes d’handicap 
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pour qu’ils puissent s’épanouir davantage.  Donc, Madame la Présidente, pour 

terminer, je voudrais tout simplement dire que nous, de ce côté de la Chambre, 

nous sommes convaincus que nous allons pouvoir à travers ce budget, répondre 

aux aspirations profondes de la population de Rodrigues.  Nous avons la 

capacité de le faire.  Nous avons fait nos preuves entre 2012 et 2016 et là, nous 

nous sentons encore plus fort pour travailler encore plus dur et faire encore 

mieux pour l'épanouissement de toute la population. 

 

Donc, nous, nous voulons vraiment travailler avec le peuple dans cet 

esprit encore plus heureux.  Nous continuerons d’honorer nos engagements et 

tout ça, dans l’intérêt suprême/supérieur du pays pour une île Rodrigues 

meilleure, pour une île Rodrigues durable.  Donc, merci pour votre attention et 

je crois que les membres de la minorité vont attendre encore beaucoup de temps 

avant de pouvoir venir de ce côté-ci.  Merci, Madame la Présidente. 

 

[Applause] 

 

Madam Chairperson:  First Local Region Member of Number 1. 

 

Mr. F. A. Grandcourt (First Local Region Member of La Ferme):  

Merci, Madame la Présidente.  Moi aussi, je veux me rejoindre à tout le monde 

pour vous souhaiter, pour vous féliciter ainsi que Miss Legentil.  J’ai connu pas 

mal de Clerk ici qui sont passés par là.  Donc, c’est bien d’avoir une dame Clerk 

pendant j’espère beaucoup de temps.  Je profite de l’occasion aussi pour 

remercier toute l’équipe du Mouvement Rodriguais….  Je profite aussi de 

l’occasion de féliciter tous ceux qui ont fait leur maiden speech aujourd’hui et 

j’ai une pensée spéciale aussi à tous ceux qui ont perdu les élections que ce soit 

chez nous et de l’autre côté de la Chambre qui n’ont pas réussi mais nous avons 

travaillé pour eux et ensemble avec eux. 

 

M. le président…  C’est une des…  Excusez-moi, Madame la Présidente. 

Non, il se fait tard, je vais un peu sur…  Pas trop habitué.  C’est la première 

fois que je vois un budget qui est…  Il n’y a rien à ce budget.  Il y a des gens qui 

parlent de continuité.  Moi je trouve qu’il n’y a rien d’innovant dans ce budget.  

Comment venir présenter un budget après avoir gagné les élections, un budget 

aussi fade ?  Je n’arrive pas à comprendre.  On n’arrive pas à comprendre, M. le 

Président.  Excusez-moi, Madame la Présidente. 
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Madame la Présidente, je vais… j’avais noté les points je préfère venir 

prendre le livret : « Consolider et réussir l’autonomie » de 2012 à 2017 pour 

faire suite à ce que mon ami, Rosaire a fait.  Et là, dans le discours budget, 

discours programme de 2017/2022, le Chef commissaire a dit, je cite : « kan 

nou dir nou pou fer, nou fer. »  Fin de citation.  Allons voir Madame la 

présidente qu’est-ce qu’ils ont dit qu’ils allaient faire et qu’ils n'ont pas fait.  Je 

vais énumérer.  À la page 4, je cite:  

 

« ...exigences d'efficacité, de rapidité ne laissant aucune place à 

l’amateurisme.  Nous croyons dans le professionnalisme.  Nou kapave. »  Fin de 

citation. 

 

Je vais relier ces points à ce qui s’est passé concernant le RRA Act.  Ça, 

c’est de l’amateurisme, Madame la Présidente.  Ça, c’est de l’amateurisme.  

Qu’est-ce qui s’est passé ?  Pour ceux qui viennent d'arriver, nous avons 

discuté, nous avons rencontré Xavier Duval et son équipe.  Nous avons fait des 

propositions.  Oui !  Nous sommes venus ici.  Nous n’avons pas voulu voter.  Je 

me rappelle bien, ils ont tiré Johnson Roussety.  Gros zom coumsa, trappe par 

la main…  Tout le monde mette dehors.  On disait, nous, à cette époque-là, qu'il 

ne fallait pas voter ces amendements.  Et qu’est-ce qu’on entend après ?  Après 

les élections, le Chef commissaire vient dire qu'est-ce que c’est que ces 

cochonneries? 

 

Vous savez, nous avons eu honte vis-à-vis de Maurice, Madame la 

Présidente.  C’était honteux !  Parce qu’il parlait au nom de Rodrigues!  Il allait 

être le prochain Chef commissaire.  C’est une honte, Madame la Présidente.  Et 

puis, vous venez dire que nou kapave.  Kapave ne veut pas dire que tout ce que 

vous pensez, c’est exactement ça qu’il faut faire. Il faut écouter aussi 

l'opposition.  Réactualiser et mettre en place le fonds de SIDPR.  Madame la 

Présidente, toutes ces étapes dont il parle, toutes ces étapes se trouvent dans le 

SIDPR. 

 

Pourquoi est-ce qu’on n’a pas pris en compte, le SIDPR?  Pourquoi ça n’a 

pas mentionné dans ce budget, dans le budget quinquennal, le SIDPR?  Le 

Commissaire Payendee sait que c’est formidable.  Ça c’est un document 

formidable pour Rodrigues.  Ça devrait être la bible du développement de 

Rodrigues.  Ça aurait dû être utilisé par tout le monde.  C’est une honte qu’on a 

mis de côté, ce document-là, Madame la Présidente.  C’est une honte ! 

 

[Applause] 
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Mr. F. A. Grandcourt:  Vous avez la vision, vous savez quoi faire mais 

pourquoi vous avez mis de côté le SIDPR?  Pourquoi ?  Il y a tout, tout, tout et 

tout: fermeture de la pêche d’ourite, tout ce que vous faites en ce moment.  

Toutes les mesures que vous avez prises se trouve dans le SIDPR. 

 

[Applause] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Comme si vous venez, vous dites des choses, ce 

sont des choses magiques, extra.  Tout se trouve dans le SIDPR!  J’inviterais 

ceux qui n’ont pas eu l’occasion d'aller voir ce document, prenez le document et 

vous allez voir.  Les development goals, tout ça là, se trouvent dans le SIDPR!   

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Nous, non!  Non, nous avons travaillé.  Nous 

avons travaillé.  Nous avons travaillé ; c’est la raison pour laquelle vous n’avez 

pas voulu réactualiser le SIDPR parce que vous avez vu que nous avons finalisé 

le SIDPR et par ego/orgueil, vous n’avez pas voulu prendre ce document en 

considération.  Il y a beaucoup de projets : convertir le collège de Citron Donis 

en lycée polytechnique.  Kot été?  La construction des barrages à Pavé La 

Bonté, à Anse Baleine, kotsa?  Vous avez parlé de Pistache mais vous, avant, 

vous avez parlé de ça !  Cascade pigeon, c’était un joli…  C’est un joli projet, 

Cascade Pigeon.  Vous avez voulu, vous, vous avez abandonné ce projet juste 

pour dire que le Gouvernement a mal travaillé.  Mais j’inviterais le 

Commissaire des infrastructures publiques, je l’inviterais à aller voir le potentiel 

de ce barrage parce que nous avons mis de l’argent du Gouvernement dedans. 

 

Allez voir ce barrage et essayez d'utiliser l’eau qui se trouve dans ce 

barrage.  On parle de l'eau de l’agriculture?  Pourquoi vous n’utilisez pas cette 

eau pour justement donner les gens, par exemple, de Baie aux Huîtres, l’eau de 

ce barrage, Madame la Présidente ?  On a dit on va mettre en place un comité de 

pilotage sur les coopératives.  Où est le comité de pilotage sur les coopératives ?  

Ce qu’on entend, on entend tel matériel a été donné à telle coopérative et là, 

dans le budget, on a mis de l’argent pour encadrer cinq coopératives.  Comment 

est-ce qu’on va choisir ?  Comment est-ce qu’on va faire ?  On ne sait pas.  Est-

ce qu’il y a un MOU dûment signé?  On ne sait pas.  Qu'est-ce qui se passe dans 

les coopératives à Rodrigues, Madame la Présidente ? 
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Vous savez ce qui se passe ?  S’il y a 10 personnes, à la fin de la journée, 

il va en rester qu’une seule personne.  C’est cette personne qui va gérer la 

coopérative.  Dans souvent des fois, c’est comme ça.  Il y a un gros requin qui 

va faire fuir tout le monde est cette personne-là va prendre le projet.  Mais ce 

n’est pas bien, Madame la Présidente !  C’est la raison pour laquelle on attire 

l’attention.  On attire l’attention parce que ce n’est pas correct.  On ne peut pas 

donner ce qui est à tout le monde, au Gouvernement à quelques personnes et 

puis, on n’en fait ce qu’on veut après, Madame la Présidente.  Ce n’est pas 

correct !  Ce n’est pas correct ; on a beaucoup d’exemples.  On ne va pas citer 

tout ça. 

 

La création d’un Economic and Infrastructure Stimulus Fund.  Where is 

that fund?  Where is that fund, Mr. Baptiste?  Where is that fund?  On va 

redéfinir le rôle du Rodrigues Trade and Marketing Company, ene trou sans 

fond.  Ene trou sans fond!  Et l’Audit, je reviens sur ce que Rosaire a dit, l'Audit 

a attiré l'attention.  On ne peut pas prendre l’argent du Gouvernement, on donne 

à une coopérative et puis on dit : ‘Wep, il y a des problèmes.  Ce qu’on va faire, 

oké, guette ene coute la.  Oké, au lieu de ça, on va prendre des shares.’  Mais où 

est passé l’argent ?  Où sont passés les 8.6 millions?  Qu’est-ce qu’on a fait avec 

cet argent ?  C’est facile !  Je prends l’Assemblée Régionale, on donne à des 

gens et puis, on dit non oké mais au lieu de... 

 

[Interruptions] 

 

Madam Chairperson:  Respected Members, I want to hear what the 

Member is saying, please. 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  On ne peut pas prendre... 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Madame la Présidente, si on prend...  Zot pa ti 

ale L’ICAC?  Bé ale L’ICAC.  Après ki ti enan?  Madame la présidente, si par 

exemple, on prend un bâtiment, on donne à des gens et puis, on dit: oké, au lieu 

de rembourser l’argent, on va en partnership, mais qu’est-ce que c’est ?  Is it 

sound financial management?  It is?  Okay, for you, it is but good luck my 

friend.  Good luck.  Et on dit: «Manze seki ou produire, produire seki ou 

manzé.»  Ça, c’était nous et eux, ce qu’ils ont dit: « Rodriguais, pas compte lor 

manzé ki sorti dehors, compte lor manzé ki sorti dans ou la terre. »  On apporte 

des giraumons, Madame la Présidente.  Giraumons, melon d’eau ! Si vous allez 



/UNREVISED/ 
 

 

143 

 

 

au marché de Port Mathurin, giraumon, carottes, courgettes, tout, « patoles », 

giraumon de Maurice !  De Maurice, manze seki ou produire, produire seki ou 

manzé. 

 

Il y a des gens qui sont payés pour inciter les gens à produire, faire mettre 

en place des politiques correctes pour que les gens puissent planter.  Il y a 

commissaire de l'agriculture qui dit : « Ah oui, moi je viens d'arriver » comme-

ci est en train de critiquer le Chef commissaire.  La façon dont il parle, on 

comprend que comme si lui, il va venir casser ene bon paké, il va faire ici, il va 

faire là-bas.  Je vais revenir là-dessus après.  Je vais revenir sur l’agriculture 

parce que pour produire quelque chose à Rodrigues, ce n’est pas évident.  Vous 

savez ce qui se passe dans la tête quelqu’un qui plante avec les animaux qui 

rodent autour ?  Nous avons commencé le…  Il parle du Fencing Scheme.  On 

avait déjà commencé !  Quelle étape il parle ? 

 

Fencing Scheme.  Tati a déjà mis ça en place, Louis Ange Perrine, à 

l'époque.  On avait déjà mis ça en place.  Allez voir à l’ouest, à Roseaux, village 

Ti Piment !  Où est passé le village Ti Piment?  Et puis, vous venez dire des 

choses.  L’élaboration des règlements en constitution avec les 

planteurs/éleveurs.  Quel règlement le Chef commissaire a emmené dans ce 

Parlement concernant les planteurs/éleveurs ?  Zéro.  Vous voulez franchir 

quelle étape ?  Quelle étape vous voulez franchir ?  Après cinq ans, vous ne 

faites rien et puis vous venez dire que vous allez sur une nouvelle étape.  Un 

accompagnement soutenu des planteurs sur le terrain.  Qui c’est qui soutient les 

planteurs sur le terrain ?  Soutenir les planteurs sur le terrain, allez voir ceux qui 

vont planter des haricots. 

 

À l’ouest, il a plu.  Depuis le 13 février, il plût là-bas à l’ouest.  Ces gens-

là, il y a certains qui ont pu planter leurs haricots.  Il n’y en a qui n’ont pas pu 

parce qu’ils attendent le tracteur du Gouvernement.  Lorsqu’ils vont voir les 

officiers, ils disent: « Non !  Bé ale guette.... oui, tracteur payé. »  C’est une 

politique, ça ?  Il y a quelqu’un qui a 70 livres d’haricots à planter.  Vous savez 

ce que ce gars-là me dit ?  Il ne sait pas.  Ine tassé.  Pas koner ki pou fer.  Il ne 

sait pas.  Allez vers les coopératives.  Si vous arrivez à régler ce problème... 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Qui c’est qui a parlé à maintes reprises, la 

production locale les aliments pour animaux à partir des matières premières 

locales ?  Combien de grammes d’aliments pour animaux ils ont produits à 
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Rodrigues ?  Combien de grammes ?  Zéro gramme !  Délimitation de zones de 

pâturage.  Allez à Montagne Croupiez !  Nous avons commencé.  Allez à 

Montagne Croupier, vous allez voir !  Ni fencing, ni tuyau, ni plante, ni plante 

endémique.  Rien !  Pendant cinq ans, M. Payendee, qu’est-ce que vous avez 

fait ?  Commissaire Payendee?  C’est formidable !  Rodriguan dream!  

Rodriguan dream coumsa!  C'est formidable ! 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Label.  Label pour les hébergements touristiques 

qui permettra une classification et catégorisation de ces derniers.  Dépi lote fois 

ine dir sa.  Consolider l'antenne hôtelière à Rodrigues de l'école hôtelière.  Pas 

ine trouver.  Juicy business.  Je cite: « Pour permettre la régénération de nos 

zones côtières.... 

 

[Break in recording] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  ....intégrées.  Pour la gestion de nos zones 

côtières sera élaboré et appliqué et géré et exploiter nos ressources marines de 

manière écologique et durable. »  Où est le plan intégré pour la gestion des 

zones côtières ?  Non, il n’y a pas de plan.  Integrated Coastal Zone 

Management (ICZM), c’est une entité sous EPA qui a un statut légal mais ça, 

c’est différent.  Où est le plan ?  Il n’y a pas de plan !  Rien !  Il n’y a pas de 

plan! 

 

[Break in recording] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  .... la zone côtière.  Vous savez ce que disent les 

touristes qui viennent à Rodrigues?  Entre autres, ils disent que les zones 

côtières ne sont pas bien gérées, ce n'est pas bien géré, il faut faire attention, il y 

a le sable qui part, il y a des plages qui se dégradent, il y a des soucis.  Il y a 

même ce n’est pas bien nettoyé, il y a beaucoup de déchets, on ne vide pas les 

poubelles, des trucs comme ça.  Mais ça, c'est ICZM qui garde tout ça.  La mise 

sur pied d’un Fisheries and Marine Council.  Where is your Fisheries and 

Marine Council?  Le développement de l’aquaculture suit une base pilote après 

des études approfondies.  Quand ? 

 

[Interruptions] 
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Mr. F. A. Grandcourt:  Menti!  Fausse!  Allez, continuez!  Créer un 

espace pour l’enfouissement des déchets à Pointe au Sel.  Moi ki ti fer, pas toi!  

Nous l’avons fait à mon époque !  Et puis, qu'est-ce qui s'est passé ?  Qu’est-ce 

qui s'est passé à Pointe au Sel ?  Où est-ce qu'on met les déchets maintenant ?  

Où est-ce qu’on met des déchets ?  À Roche bon Dieu dans le dépotoir et le 

dépotoir de Roche bon Dieu aurait dû être fermé depuis longtemps.  On a fait 

des sels, différents sels pour mettre les déchets et gérer en même temps.  

Pourquoi on a fait c’est celle-là, Madame la Présidente ?  C’est parce qu'on 

commençait avec le tri des déchets.  On commençait avec le tri des déchets ; 

c’était chez toi à Pointe Monier. 

 

[Interruptions] 

 

Madame Chairperson:  Order, please! 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Créer une nouvelle mentalité pour le tri de 

déchet.  Non !  Non, non, non !  Ce n’est pas ça.  Laissez-moi vous expliquer.  

Non, vous avez tout faux.  On s’est arrangé avec RodClean.  Il y a un jour où on 

ramassait que les plastiques, il y a un jour où on ramassait que les matières 

métaux.  Non, à cette époque-là, vous n’allez pas voir.  Pourquoi, Madame la 

Présidente ?  Non, non, non, ce n’était pas ça.  Il y avait des gens qui prenaient 

ça, qui emmenaient, qui envoyaient à Maurice.  On avait négocié avec le 

Shipping.  Le Shipping donnait des containers free of charge, freight-free pour 

emmener les matières qui vont pouvoir être recyclées, qu’on envoie ça à 

Maurice. 

 

Je demande au Commissaire combien de bouteilles de plastique il a 

envoyées à Maurice.  Zéro !  Combien de bouteilles de plastique ?  Il a 

beaucoup de plastique à Pointe au Sel.  Combien de bouteilles il a envoyées ? 

Parce que les gens ne voient pas.  Les gens ne voient pas, Madame la 

Présidente.  Il vient parler ici, il vient dire beaucoup de choses mais il n’a rien 

fait !  Derrière M. Richard, rien, juste tapaz.  Zis tapaz.  Alors, je vais profiter 

de l’occasion pour répondre aux quelques points que le Commissaire a dits.  

Banc de l’Est.  Le banc de l’Est, il a dit le Banc de l’Est, il y a du bon poisson, 

Madame la Présidente.  Bon poisson, il a été là-bas, deux hameçons, 12 

poissons mais six bateaux dormi dans sa.  Qu’est-ce qu’il a fait pendant cinq 

ans ? 

 

[Applause] 
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Mr. F. A. Grandcourt:  Lui, il est parti, il a laissé les bateaux ici.  

Qu’est-ce que vous avez fait ?  Quelle étape vous voulait franchir ?  Oui, 12 

poissons, six bateaux. 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Il y a des problèmes... 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Zot ine fini la?  Il y a des problèmes que font 

face beaucoup de planteurs.  On parle de café, on parle de position de fruit. On 

va donner à des gens des terrains pour planter les arbres fruitiers.  Mais qu’en 

est-il des mouches de fruit ?  Enan control? 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Ça veut dire si on met mouches de fruit, tant 

l’argent dans contrôle, tou mouche de fruit mort!  Ça ne marche pas.  C’est ça 

le souci.  Si on a quelqu’un, un décideur politique, Madame la Présidente, qui 

ne connaît pas la réalité, qui est coupé avec la réalité, c’est voué à l’échec.  Le 

café, j’ai du café chez moi.  Café, il y a des petites bébêtes dans café.  Mouche 

de fruit, ti bébête, dans café.  Banane, ti bebet.  Mem pitaya.  Même la pitaya.  

Bebet dans pitaya.  Bebete dans papaye!  Bebet ici, bebet laba.  Le 

Commissaire vient nous dire il y a dans le budget !  Même pitaya, il y a des...  

Madame la Président, c’est la raison pour laquelle j’avais posé cette question.  

J’ai posé une question.  Il y a des questions là-dessus.  Réglez ce problème!  

Non!  Il faut être sérieux.  Non, non, il faut être sérieux.  On ne peut pas non 

plus mettre du chimique partout.  C’est un problème. 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Non, c’est un problème sérieux.  Le souci, c’est 

que c’est facile à comprendre.  Pourquoi il y a eu la prolifération rapide des 

mouches de fruit ?  C’est parce qu’il n’y a pas eu de cyclone.  On n’a pas eu de 

cyclone.  Comme les chauves-souris, il n’y a pas eu de cyclone pour contrôler la 

population.  C’est la raison pour laquelle on a beaucoup de mouches de fruit.  

Les gens utilisent et ce n’est pas bien de dire ça !  Le Commissaire vient dire li 

pa pou aster médecine.  Non!  Ce n’est pas bien de dire ça.  Écologiquement 

parlant, ce n’est pas vient de dire ça, de parler comme ça.  Un Commissaire qui 
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parle comme ça, non !  Non, il faut trouver des solutions.  Il faut trouver des 

solutions comme les cochenilles qui ravagent toutes les plantes. 

 

Vous croyez que c’est facile ?  Vous dites qu’il faut produire des limons.  

Mais si le limonier est attaqué par les cochenilles, vous croyez que la personne 

qui vient d’ailleurs...  Je suis sérieux !  Il faut arrêter de jouer.  Moi, non, je suis 

sérieux.  C’est un très, très gros problème.  C’est un très gros problème à 

Rodrigues et moi, je demanderais au Commissaire s’il a besoin d’information, 

qu’il me téléphone et je vais lui dire.  Comme il a l’habitude de dire, de 

l’appeler.  Il y a un problème : vous ne m’appelez pas, vous ne m’appelez pas !  

Toi aussi, tu dois m’appeler.  Concernant les terrains, les terrains qu’on va 

inciter les gens à prendre des terrains... 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Mais si vavangue pas piké, bisin ale gueter kifer 

li pa piké.  Lerla, gueter ki li enan pou li pas piké. 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Pourquoi on parle de terrain...  Madame la 

Président, est-ce que je peux quand même, est-ce que je peux continuer ?  Ils me 

dérangent.  Il me dérange un peu là. 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Non au moins zot pas pe dormi comment 

Baptiste.  Comment Baptiste fer nou dormi.  Prendre les terrains, donner à des 

gens.  C’est bien si vous voulez de faire, si personne ne s’en occupe, si la 

personne est d’accord.  Si la personne est d’accord, il veut céder le terrain à 

quelqu’un, pas de souci.  Mais comment est-ce que vous pouvez m’expliquer 

quelqu’un qui a voulu planter, il a mis des arbres fruitiers en terre, il a clôturé le 

terrain à Deux Montagnes, il a fait des bassins, il a investi plus de Rs300000, 

vous allez avec la police avec tout?  Craz tout, sorti!  Quel exemple vous 

donnez?  Quel exemple ?  Mais qu'est-ce qu’il faisait de mal ? Qu’est-ce qui est 

devenu le terrain ? 

 

Madam Chairperson:  First local region of number one, please, address 

the Chair. 
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Mr. F. A. Grandcourt:  Yes, I am addressing to you.  Qu’est devenu le 

terrain ?  Qu’est-ce que le Gouvernement a fait avec ce terrain-là ?  Rien, 

Madame la Présidente.  Rien !  Vous prenez le terrain à quelqu’un, politik 

dominère!  Retenues collinaires, on va faire des retenues collinaires dans des 

endroits... 

 

Madam Chairperson:  Commissioner, please. 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  On va faire des retenues collinaires dans des 

endroits.  On va mettre des membranes.  Nouvelle étape !  Mais qu’en est-il à 

Baie Topaze ?  Nous avons investi pas mal d’argent dedans.  Vous avez, je ne 

sais pas, abandonné cette retenue collinaire parce que c’est M. Perrine qui avait 

fait ça.  On a laissé le projet élevage cut and carry.  Cut and carry, comme s’il 

invente un terme: cut and carry.  Madame la Présidente, mais ça existe depuis 

longtemps !  S’ils avaient pris des décisions, s’il y avait la continuité dans les 

projets que nous avons initiés...  M. Perrine, à l’époque, à Montagne Croupier, 

s’ils avaient continué ces projets-là, nous n’aurions pas eu les problèmes 

concernant le forage pour les animaux. 

 

Même à Saint Gabriel, dans le rapport de l’Audit, la réponse sur RRA, 

c’est qu’il n’y a pas eu assez de forage.  On dit que les vaches sont maigres !  Et 

puis, la réponse c’est qu’il n’y a pas eu assez de forage.  Fourrage, sipa 

comment apel sa la.  Voilà, oui, fourrage.  Mo pas français moi.  Voilà, 

exactement !  Voilà.  Fourrage.  Madame la Présidente, mais alors !  Qui c’est 

qui est responsable ?  Qui c’est qui est responsable des bois et forêts ?  Qui c’est 

qui est responsable des bois et forêt à Rodrigues ?  Avant de franchir l’étape, 

moi, je vous demanderais de vous asseoir et de voir où sont les.... 

 

[Break in recording] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  .... prochains de votre Commission.  Rénover le 

camp de vacances de Baladirou.  Oui be cinq ans.  Non!  Non, ça, c’est 

2012/2017.  Fini la, mandat ine fini.  Mandat ine fini la!  La construction d'un 

centre d’hébergement pour les athlètes étrangers et locaux à Maréchal.  Kot été?  

Une maison d’arts martiaux, un gymnase à Grande Montagne et à La Ferme et 

le fameux stade à Roche Bon Dieu. 

 

[Interruptions] 
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Mr. F. A. Grandcourt:  Alors, secteur portuaire.  Construction des 

infrastructures aux normes internationales pour stocker des produits pétroliers.  

Petrolium island, où se trouve votre petrolium island, Madame la Présidente?  

Où est le petrolium island?  Oui, master plan!  Mo ti pou dir ene kozé la.  On 

s’en fout du master plan mais seulement, il devait... 

 

Non, le master plan aurait dû être...  Le petrolium island aurait dû être 

une réalité parce que c’est vrai que c’est important.  Construction d’un ring 

road à Port Mathurin.  Où est le ring road ?  Bane la ine ring road Simon 

Pierre.  On parle de marina.  Lorsque je vois mon ami Lisette devant moi, ça me 

fait penser qu’il était là en 2002.  Il est parti, il est revenu, il n’y a toujours pas 

de marina.  Li aler, li vini, pareil mem.  Pas de marina.  Il est vrai que nous 

aussi, nous avons parlé de marina à Baie aux Huîtres mais au moins, non, au 

moins, nous avons initié comme vous dites, un parc laboue.  Il y a quelque 

chose qui a été fait par le MR. 

 

[Applause] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Il y a eu quelque chose qui a été initié par le 

MR.  Utilisez ce qu’on avait fait comme parc laboue et construisez votre 

marina. 

 

[Interruptions] 

 

Madam Chairperson:  Respected Members, I have been very patient.  

Order, please ! 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Les routes.  Quand on annonce en fanfare Citron 

Donis/Rivière Cocos, pas de route.  Songes/Rivière Cocos, ça réapparaît encore.  

Brûlé/Rivière Banane, ça réapparaît encore ainsi que d’autres routes.  Une 

station de pompe à incendie verra le jour dans la région de Mont Plaisir.  Nous 

avons posé la question.  Madame la présidente, il faut comprendre qu’eux, ils 

ont été là pendant 10 ans.  Nous, nous étions là pendant cinq ans.  Donc, la faute 

n’est pas nous ; la faute est à vous !  Vous devriez faire déjà parce qu’on avait 

posé des questions dans cette auguste Assemblée.  On a posé des questions !  

On a répondu que prochainement, on va venir de l’avant, on va faire la station 

de pompier à Mont Plaisir.  Il n’y a que Mont Plaisir, il n’y a pas de station de 

pompier. 
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[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Assez kozé. 

 

Madam Chairperson:  Commissioners, please! 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Transport public.  Je cite:  

 

« Mon Gouvernement prendra des mesures pour augmenter le nombre 

d’autobus opérant sur nos routes afin d'assurer un service régulier même dans 

les jours fériés et dans les dimanches. » 

 

Augmenter le nombre d’autobus.  Pendant cinq ans, combien d’autobus 

ils ont augmenté sur nos routes ?  Combien d'autobus ? Zéro autobus.  Non, 

autobus de remplacement mais pas des... 

 

Madam Chairperson:  Second Island Region Member, please. 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Ils n’ont rien ajouté.  Ils n’ont pas été...  

Maintenant, il parle d’engagement et on va voir dans cinq ans leurs 

engagements ou bien l’année prochaine, les engagements qui vont prendre.  On 

va voir s’ils vont pouvoir respecter ses engagements.  Je parle du transport.  On 

a mis 50 % de fret ou ceux qui veulent importer des bus.  Bien bon !  Il y a 68 

bus à Rodrigues.  Il n’y en a qu’une quinzaine de personnes qui vont être 

concernées par ce scheme, qui équivaut à Rs1 million à peu près plus les 

nouveaux bus qu’ils vont emmener.  Mais il y a une chose qu’ils n’ont pas dit !  

Les propriétaires d’autobus à Maurice, ceux qui importent, les low-floor buses, 

ils ont Rs1 million de subsides !  Rodrigues pas gagne subside! 

 

Rodrigues n’a pas de subsides.  Pourquoi ?  Pourquoi ils n’ont pas de 

subsides ?  Parce que c’est vrai que les low-floor buses...  Moi ki pe kozer la ein.  

Moi ki pe kozer.  Moi ki pe kozer, korek?  Ou reste trankil ou.  Les low-floor 

buses ne peuvent pas rouler à Rodrigues.  C’est la raison pour laquelle... mais le 

souci, mais si vous avez comme si fait un grand effet d’annonce, mais pourquoi 

est-ce que vous n’avez pas négocié avec le Gouvernement de Maurice pour dire 

que voilà, ceux qui importent les bus pas low-floor, que quand même ils 

essayent d’avoir un peu de subvention même Rs500000, même je ne sais pas, 

Rs200000 ?  Même ça mais vous ne pouvez pas venir ici, venir nous dire qu’ils 

ont...  Non, ça n’existait pas avant.  Le scheme n’existait pas.  Non, vous venez 
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ici avec ça, veut dire, voilà, penan problème, on va, on va...  Non, non, non!  Ce 

n’est pas ça.  Ce n’est pas ça. 

 

Le SIDPR encore, vous savez, ça fait mal au cœur.  Ça fait très mal au 

cœur de...  Ouais, c’est vrai comme l’a dit...  C’est formidable.  Vous avez mis 

de côté le SIDPR.  Ça fait mal au cœur parce que nous avons travaillé sur 

SIDPR.  Vous n’avez rien compris.  Le ERP.  Je réponds aux quelques points de 

M. Baptiste.  Le ERP, relief.  Combien est-ce que M. Baptiste a dit?  Je ne sais 

pas, j’étais dehors.  Est-ce qu’il a dit combien de personnes ont opté pour les 

projets après le cycle d’un an.  Il l’a dit, ça ?  Sur combien?  Sur 600?  Mais 

c’est une honte!  C’est une honte!  Vous savez, je vais vous dire une chose, 

Madame la Présidente.  J’ai rencontré une dame.  Une fois, elle m’a dit: «Ayo, 

pourvi ou pas dans ha bane relief la.  Mo pas envi ale ladan! »  Je rencontre 

cette dame-là et elle me dit encore une fois: «Ayo, mo dan ERP!  Mo dan 

relief.»  Il faut bien voir ce Relief Programme. 

 

Il y a pression justement!  Il y a pression pour que si vous n’acceptez pas, 

ce qu’on va faire, on va couper votre pension.  Même les pensions pour les 

enfants, on dit on va couper ça aussi, qui est illégal.  On parle de tourisme, on 

parle d’exportation.  L’exportation des ourites sur Maurice.  Mais c’est vrai !  

Pourquoi le chiffre a augmenté ?  Mais c’est parce que les gens n’ont pas 

d’argent pour acheter des ourites!  Ene livre ourite ine arive tout dernièrement 

Rs75, Rs80.  Qu’est-ce qui est moins cher, ene boite pilchard ou bien ene livre 

ourite?  L’exportation des frozen fish, vous savez ce qui se passe ? 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Vous savez ce qui se passe?  Non, je vais vous 

dire.  Weh, weh, dire seki zot envi!  J’ai été sur le quai.  La dernière fois, j’étais 

sur le quai.  Il y a un bateau de pêche qui rentre.  Le bateau de pêche rentre avec 

je ne sais pas combien de tonnes de poissons.  Vous savez ce qu’ils font ?  Le 

gars, bon, il n’est pas un Rodriguais.  C’est un étranger.  Il y avait beaucoup de 

personnes qui voulaient acheter du poisson.  Vous savez ce qu’a fait cette 

personne ?  Il a reçu tous les poissons.  Il y a un camion qui est venu, il a pris 

tous les poissons, parti.  Oui, il a le droit!  Oui mais quel est le rôle du 

Commissaire concerné pour...  Il faut voir.  Non, c’est là qu’il faut voir.  Si vous 

voulez franchir l’autre étape, Price and Control, je ne sais pas qui c’est qui était 

en charge, qui est concerné par ça. 
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Il faudra voir parce que les gens, comme on dit à Rodrigues tout le temps: 

manzère avant.  Lorsque vous allez dans un poste de pêcheur, Madame la 

Présidente, ce sont ceux qui achètent, les mangeurs achètent et puis, on donne 

aux bayant.  Oui mais justement, il y a une lacune !  Il faudra voir.  Si vous êtes 

intelligents, allez voir !  C’est la raison pour laquelle par exemple, il y a 

l’augmentation dans l’exportation des poissons parce qu’on n’avait pas à 

acheter ces poissons-là, Madame la présidente, surtout les gros poissons.  The 

Housing Scheme, casting of slab.  Grand effet d’annonce!  On va maintenant 

considérer, on va maintenant régler ce problème à Rodrigues mais il y a une 

chose que vous n’avez pas compris.  Vous avez perdu cinq ans !  Ils ont perdu 

cinq ans !  Pourquoi ?  Le Rodrigues Housing Property Development Company 

que vous avez fermé... 

 

[Interruptions] 

 

Madam Chairperson:  Commissioner, please! 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  To pa ti koze coumsa taler la to koner?  Aster ki 

to comen dir...  Rodrigues Housing Property Development Company Ltd., on 

avait déjà initié les pourparlers avec la NHDC pour justement...  Non, il y avait 

un MOU aussi.  On a signé pour justement voire comment traiter les cas de 

casting of slab à Rodrigues.  Vous avez perdu cinq ans !  Et puis, vous venez 

dire aujourd'hui que vous voulez franchir une nouvelle étape dans le 

développement de Rodrigues, délaissant ce que le MR a fait et vous faites du 

mal à ce pays.  Toilettes, salle de bain, bassins ronds, tout ça là, qui c’est qui a 

initié ?  Qui c’est qui a commencé à donner des toilettes dans les Trust-fund 

houses?  Qui c’est qui a commencé?  Non, vous faites comme si...  Non, non, 

non, non! 

 

C'est la première fois que vous faites ça, vous inventez et là, comme 

d’habitude, donc, c’est vous qui déclare piti pas pou zot.  Pas kav déclare piti 

pas pou zot!  Fermeture ourite!  Madame la Présidente, la fermeture ourite, 

comment se fait-il?  On ferme l’ourite, c’est vrai qu’on a eu plus d’ourite.  On 

ferme les ourites...  La pêche, pardon.  La pêche des ourites.  Fermeture de la 

pêche (reste trankil do) à l’ourite et puis après l’ouverture, trois jours après, 

bane la ine pik tou ourite!  Ourite fini!  Mais qu’est-ce que c’est ?  Fini ourite 

dans lagon.  Là, ou ale pik ourite asoir la.  Il faudra voir.  Non, la question, 

c’est que…  Non, il faut être sérieux.  La question, c’est qu’il faudra voir. 
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Lorsque vous voyez les gens qui pêchent les ourites, ils font comme mo 

pa koné moi, la chaîne humaine, ils passent, ils balaient tout!  Non, il faudra 

revoir la politique.  Est-ce que c’est bon ?  Il faudra voir !  Il faudra voir si par 

exemple...  Non mais je ne sais pas.  Qui c’est qui est responsable?  Non, qui 

c’est qui est responsable ?  Allez !  J’allais oublier.  Scandale: 2016... discours 

budget.  Je vais lire, M. le président.  Sori, Madame la Présidente, excusez-moi : 

 

« Grâce au partenariat avec la Chambre des Métiers et de L’Artisanat de 

La Réunion, l’abattoir et la charcuterie de Baie Diamant sera opérationnelle 

avant mi 2016. »  Fin de citation. 

 

Scandale !  Qu’est-ce que vous avez fait avec cet abattoir ?  Pourquoi est-

ce que l’abattoir est resté fermé pendant cinq ans ?  Quelle étape vous voulez 

franchir ?  Ça, c’est une honte !  Madame la Présidente, c’est une honte pour 

l’OPR ! 

 

[Applause] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Mettre autant d’argent dans le Baie Diamant 

pour faire charcuterie machin truc.  Et puis, il y a autre chose qu’on dit à la 

radio concernant…  Il y a une chose qu’il faut comprendre, Madame la 

Présidente, c’est que si on avait rendu l’abattoir opérationnel depuis avant la 

fièvre aphteuse… 

 

[Interruptions] 

 

Madam Chairperson:  Commissioners!  Commissioners ! 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Concernant l’abattoir, si on avait rendu cet 

abattoir opérationnel depuis avant cette pandémie de fièvre aphteuse, on aurait 

sauvé pas mal d’animaux.  On n’aurait pas abattu les animaux sauvagement.  

Qu’est-ce qui s’est passé ?  Qu’est-ce qu’on avait fait, nous, à l’époque ?  On 

avait négocié avec La Réunion pour acheter des animaux en carcasse, carcasse 

zanimo.  Qu’est-ce qu’ils ont fait ?  Ils n’ont pas ouvert.  On n’a pas pu tuer les 

animaux et les animaux sont atteints par la fièvre aphteuse et après, nous savons 

ce qui s’est passé.  Il y a autre chose, c’est que…  Ils dérangent, Madame.  Ils 

dérangent là.  Ils commencent à…  Ils parlent, ils rigolent.  Là, vraiment, vous 

me dérangez ! 

 

[Interruptions] 
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Mr. F. A. Grandcourt:  Il y a une chose qui n’est pas correcte.  On a que 

nous avons des appréhensions.  On dit à la radio après les vaccins, on peut 

manger de la viande.  Combien c’est fiable ?  Après ça, tuer, kapave manzé 

lendemain.  Et là, on entend qu’il y a une pénurie de vaccin à Rodrigues.  Au 

lieu de mettre des vaccins maintenant, on met des tags.  On ne sait pas, tout est 

‘ en ba lao’ dans ce pays.  Alors, je reviens sur discours budget 2017/2018.  

Allez, on franchit l’étape, à la page 5: recrutement d’un expert pour établir un 

roadmap clair et précis concernant zones économiques spéciales de Rodrigues.  

Il n’y a pas d’experts ici ? 

 

Que fait le EPMU ?  Il est parti, Dr Agathe.  Que fait Invest Rodrigues ?  

Pourquoi est-ce que vous allez devoir chercher quelqu’un ailleurs pour venir le 

dire ce qu’on doit faire de notre pays ?  Est-ce qu’on doit aller chercher 

quelqu’un ailleurs ?  Eh ou la!  Allez voir SIDPR, vous allez voir.  Vous allez 

avoir vos réponses dans SIDPR.  Ils font effet d’annonce: «Ah bon oui, ceux qui 

veulent maintenant, ils peuvent faire des entreprises sur leur terrain 

résidentiel».  Ouais, mais ça se fait déjà.  Ça se fait déjà.  Modiste kot fer?  

Tailleur kot fer? 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Qu’est-ce que vous dites de la couche, 

subvention sur les couches ?  Mais vous aurait pu venir au Conseil Exécutif 

dire: voilà, be oké, nou pren impe largent nou met dans couche, coumsa!  Il n’y 

avait rien à annoncé.  C’est ça que je vous dis, il n’y a rien dans ce budget.  

C’est la raison pour laquelle vous venez nous dire tout ça.  Le Rodrigues 

Innovative and Excellence Programme for Cooperatives pour accompagner cinq 

coopératives.  Programme, on va veiller à ce que ça se fait bien. 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  La construction d’un port de pêche à Pointe 

Monier.  J’espère que ça va se réaliser, M. Payendee.  On va injecter un montant 

de plus de Rs90 millions dans le secteur de l’agriculture et puis, 

professionnaliser les agriculteurs existants.  Comment est-ce qu’ils vont 

professionnaliser les agriculteurs existants quand eux-mêmes, ils ne savent rien 

?  Comment est-ce qu’ils vont faire ça ?  Comment professionnaliser les 

agriculteurs existants ?  Combien de jeunes intéressent à l’agriculture ?  Le Chef 
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commissaire parle tout le temps de: il y a avec la CIRAD, La Réunion, 23 

jeunes sont partis là-bas, nouvelle classe d'agriculteurs. 

 

Que font ces jeunes ?  Où sont ces jeunes ? Qu’est-ce qu’ils ont produit ?  

Oui, je comprends!  Lorsqu’on va au marché, tout vient de Maurice !  Tout vient 

de Maurice !  Comment professionnaliser les agriculteurs ?  Protéger les terres 

fertiles. Ils prennent des terrains agricoles pour construire des écoles à 

Montagne Goyave, à Piment.  Oui, piment !  Ainsi qu’à Anse Quittor, des 

terrains agricoles où on produit des haricots rouges, ils prennent ça pour faire 

ça.  On s’est dit...  Vous avez le choix, vous êtes dans le gouvernement, vous 

avez le choix !  Vous pouvez voir !   Poursuivre le programme d’enfouissement 

de tuyau, commanditer une étude pour la mise en place d’une unité de 

traitement des eaux usées à Grenade.  Ce n’est que maintenant qu'ils vont faire 

ça ?  J'ai soulevé cette question plusieurs fois ici.  Oui, on a fait quelque chose.  

On avait upgrade, Monsieur... 

 

Madame la Présidente, excusez-moi.  On avait upgrade le système de 

traitement.  C’est vrai que ça doit être revu.  Il est impératif que ce soit revu 

mais pourquoi est-ce que cinq ans de cela, il n’a pas mis la main dedans ?  Parce 

qu’il savait que c’était bon.  Alors, il y a une mesure, je ne sais pas derrière 

quelle idée il y a mais moi, je le prends autrement, je le vois différemment.  

Installer 15 nouvelles fontaines dans les villages à travers Rodrigues.  Parce que 

moi, je pense à Gaëtan Jabeemissar.  Est-ce qu’il n'a pas raison de dire qu’on 

retourne...  Combien la? 

 

Some Hon. Members :  55 ans! 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Au lieu d’emmener l’eau chez l’habitant, on dit 

à l’habitant d’aller récupérer l’eau dans les fontaines publiques !  Mais c’est ce 

qui se passe !  Mais dan sècheresse, pourquoi est-ce que vous pouvez avoir de 

l’eau ?   Et en plus, Madame la Présidente, il y a beaucoup de fuites !  Si vous 

passez par Bigarade, vous allez voir.  Il y a beaucoup de fuites, il faudra voir.  Il 

y a beaucoup de fuites.  Des gens déjà laissent le robinet ouvert ou bien je ne 

sais pas, il y a des overflows.  Il y a ce souci-là.  Mais je ne sais pas pourquoi 15 

nouvelles fontaines publiques. 

 

[Interruptions] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Kozé là-bas zot!  Koze toujours!  Allez!  

Rodrigues Economic and Social Council d’ici fin 2017.  Qui sont ceux qui vont 
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être dans ce council ?  Quel sont les terms of reference ?  Quels seront les terms 

of reference pour ceux qui veulent être sur ce council ? Est-ce qu’ils vont 

choisir les petits copains ou bien ils vont faire ça d’une manière très 

démocratique ?  C’est la question qu’on doit se poser et on va revenir là-dessus 

après dans le Parlement.  Concernant le rapport de l’Audit, bon, je vais citer.  

Oui, oui, je sais que ce n’est pas dans le budget mais seulement par rapport à la 

fonction publique, il faudra voir qu’on a vivement critiqué le Internal Control 

comme si le RRA a étouffé ce unit-là.  Je ne sais pas pourquoi.  Il y a anguille 

sous roche.  Je ne sais pas dans quel intérêt le Internal Control a été muselé!  Je 

ne comprends pas.  On dit qu’il y a un manque de staff.  Il faudra voir.  Je 

demande au Deputy Chief Commissioner de voir, de remettre en place... 

 

[Break in recording] 

 

Mr. F. A. Grandcourt:  Parce que c’est très important.  Et pour terminer, 

Madame la Présidente, on vient avec ce projet: I Love Rodrigues.  D’après vous 

là, qui c’est qui n’aime pas Rodrigues ?  Non, non, qui c’est qui n’aime pas 

Rodrigues ?  Qu’est-ce que vous voulez faire ?  Qu’est-ce que vous voulez ?  

Vous voulez dire par exemple, il y a des gens qui aiment Rodrigues, il y a des 

gens qui n’aiment pas Rodrigues ?  Qu’est-ce qu’il y a dans votre esprit ?  Moi, 

je connais comment vous fonctionnez.  Je sais très bien comment vous 

fonctionnez et qu’est-ce que vous voulez.  Il y a justement, des vrais Rodriguais 

et des faux Rodriguais ?  C’est ça ce que vous voulez instaurer ?  Non!  C’est ça 

ce que vous voulez instaurer ?  Faites attention. 

 

Madame la Présidente, il faut faire bien attention.  Il y a beaucoup de 

division à Rodrigues mais il ne faut pas que ceux qui dirigent divisent davantage 

nos sœurs et frères Rodriguais !  Madame la Présidente, je vais m’arrêter ici 

disant que c’est un budget...  La façon dont ils parlent de cette étape, ça fait un 

peu peur parce il y a beaucoup de choses qui n'ont pas été faites.  Ils n’ont pas 

préparé vraiment cette étape.  Ils jouent sur les mots.  Franchir, ils disent que 

c’est formidable.  Oui, formidable va pas remplir le ventre de ceux qui n’ont 

rien à manger. 

 

Je pense aux pêcheurs.  Je pense à ces gens qui n'arrivent pas à planter.  

Je pense à ceux qui souffrent dû aux problèmes de l’environnement.  Je pense à 

ceux qui à la fin du mois, lorsqu’ils vont prendre leur petite pension, on leur dit 

que votre pension a été coupée pour X et Y raison, Madame la Présidente.  

Donc, il faut faire bien attention.  Nous allons travailler dans l’intérêt de la 
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population mais nous, de ce côté de la Chambre, nous sommes fiers d’être élus 

sous la bannière du Mouvement Rodriguais et nous ferons notre travail.  Merci. 

 

[Applause] 

 

Mrs. R. M. F. Gaspard Pierre Louis: I move that the debate be now 

adjourned. 

 

Mr. L. D. Baptiste rose and seconded. 

 

Question put and agreed to. 

 

Debate adjourned accordingly. 

 

The Deputy Chief Commissioner:  Mr. Chairperson, Sir, I beg to move 

that this Assembly do now adjourn to Tuesday 04 April 2017 at 10.30 hours. 

 

Mrs. R. M. F. Gaspard Pierre Louis rose and seconded. 

 

Question put and agreed to. 

 

Madam Chairperson:  The House stands adjourned. 

 

At 16.17 hours, the Assembly was, on its rising, adjourned to Tuesday 04 

April 2017 at 10.30 hours. 

 

 


